







IEC 





aan a? 





L'ATTENTAT DE BEYROUTH 
: pourrait atteindre 
: uatre-vingts 


. LIRE PAGE 6 


Préparation de 
sa 


e Certaines dépenses d'investissement pourraient être remises en cause en 1984 
e Les déclarations de M. Delors au Sénat soulignent les divisions de la majorité 





de l'État pour déficit sera malntenn dans la Emite des 3% du fiscales de son plan d’austérité, redoutent un 
active avec les produit natiooal, soit 124 mülliaräs de francs. 
recommandations faites par M. Mauroy à ses 
ministres de prévoir La simple reconduction de 
gere roc oem ga ns Delors, ministre de l'écosomie, des finances et les divisions de ln majorité sur la politique éco- 

préves du budget, a estimé, que « si Je cours du dollr  Lomique mise ex œnvre par la gauche. 
devront être réduits, et certains grands projets "234€ éleré, le France der faire nm effort sup M. Didier Motchane, membre du secrétariat 


accroissement du chmage et réclament un 
contrôle accru des importations. 


Mardi 19 avril, devant le Séunt, M. Jacques Ces déclarations sont de nature à accentuer 


pourraient être remis en cause. Fn revauche, la Plémeufaire d'ajustement». Le ministre de national de parti socialiste, vons a déclaré, 
volonté de Hraiter la kausse de Pindice des prix l'économie, des finances et du budget à vire- mercredi 20 avril, que les prédécesseurs de 
forcera le à augmenter à nou ment contesté les arguments de ceux qui, au M. Delors « se sont trompés pendant vingt ans 


veux Les ailes ami entreprises publiques. Le sein de la majorité, critiquent les dispositions ef {uf pendant deux ans ». 
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À .nels en proie à f'austérité solii- 
.citent l'intervention de MM. De- 


des 


L» affectées. 
‘Le styte de la Mig . 
ML Cleyssde pe sera sans dou 
à 1 itini t 







Comment les démocraties finissent 


un accident, une brève parenthèse, qui, [PS 


Le «bazar » 


À . : L'Etat n'embauchera pas en 
projet de loi autorisant le gouverne- | 1984 M. Mauroy vient de le faire 
ment à prendre par ordonnances les | savoir à ses ministres et M. Delors 
mesures financières qui lui permet- | l'a confirmé, mardi 19 avril. au Sé- 
tont de mettre on œuvre son plan | na Ainsi, après avoir créé deux 
d'austérité. cent un mille emplois depuis le prin- 

Qui en effet, ces « éconc- temps 1981 — respectant ainsi les 


ï ï M. Mitterrand 
_mistes de bazer » ? Tous Ceux, pré- DER pal nor les h 
cise M. Delors, qui « prétendent que ge ET 


lorsqu'on lutte contre l'inflation on | |2 vapeur. 
accroît le chômage, et vice versa ». Le.problème du chômage — mak 
- gré la stabilisation obtenue depuis 


: JEAN-YVES LHOMEAU. quelques mois = n'a pas disparu 
: Pour autant. a; experts, 
Ceux de INSEE nn ceux des 


. {Lire la suite page 8.) 








L'Etat à son tour. 


organismes privés de conjonciure. 
prévoient une augmentation des de- 
mandeurs d'emploi qui pourrait at- 
teindre cent vingt mille à deux cent 
mille d'ici la fin de l'année. Les 
mêmes raisons qui avaient poussé, il 
y a deux ans, MM. Mitterrand et 
Mauroy à créer des postes dans la 
fonction publique existent toujours. 
Mais la crise financière que conan 
la France, la nécessité d'assainir les 
comptes intérieurs (Etat, Sécurité 
sociale, entreprises publiques} et ex- 
térieurs con nt le gouverne- 
ment à une rigueur sans faille, 

Le budget de l'Etat projongera 
donc, en 1984, la politique définie le 
25 mers dernier der uand M. Delors a 
annoncé le pl ‘accompagnement 
de la dévaluation. Pins question de 
compenser la rigueur salariale et fis- 
cale par des mesures de soutien ou 
de re du genre Fonds de grands 
travaux. Une certaine dose de réces- 
sion a: Eté accepiée cette année, 
Flu, l Gt pôve Pour Panne pe 

eurs, il est pour }" pro- 
chaine un programme d'économies 
qui devrait tout à la fois assainir les 
comptes de l'Etat et ralentir l'infla- 


tion. 
ALAIN VERNHOLES. 
(Lire la suite page 29.] 





LA LÉGISLATION SUR LES CONTROLES D'IDENTITÉ 
Sécurité et socialisme... 


Le projet de Loi et révisant certaines  teles et de photographies lors d'opérations de vérifi- 
Sspositions de Ia loi « ité et liberté» adopté, cation d'identité. 
ion française mardi 19 avräl, par l’Assemblée nationale. autorise Cette disposition constitue une innovation 
rugby, pour défendre la tournée | äcrémavant les officiers de police judiciaire à procé- importante. La Joi du 2 février 1981 interdisait en 
du-XV de France en Afrique du | der, dans certains eus, à la prise d'empreintes digi- effet formellement cette pratique. 





Sud, requiert l'arbitrage de 
M. Mitterrand. 
Les foctballeurs profession- 






Au fond, M. Alain Peyrefitte par LAURENT ZECCHINI 
idéologie parement = Merntaire: ? 
è ie purement « sécuritaire » mardi 19 au mercredi 20 avril par 
ï l'Assemblée nationale. abrogeant ou 
révisant certaines dispositions de la 
loi du 2 février 198i, rétablit cet 
équilibre, conformément à ia philo- 
sophie constante de la gauche en ces 
matières, à une exception près. Une 
exception de taille. qui permet de 
faire une contatstion : l'idéok 
« sécuritaire » . dans les 
rangs de la socialiste. 
gere en effet, la 5e 
‘empreintes sigitales et celle de 
photographies à locca- 
sion d' tions de vérification 
di seront autorisées envers 
«toute personne à l'égard de 
4 existe un indice faisant 
mer qu'elle a commis ou tenté 
de commettre une infraction, ou 
qu'elle a fait l'objet de recherches 
ordonnées par une autorité judi- 





























Îles bureaux de vote à le sortie 
stedes. 






BRUNO FRAPPAT. 







De qui s'agit, si co n'est de pers 
sonnes 
d'innocence ? Ap re mmIent ce 
texte, qui résulte d'un amendement 
du groupe socialiste, va plus loin que 
le texte de M. Peyrefitte, qui pré- 
opérations ne pouvaient re efles- 
Te 
tuées. Plus loin dans la voie d'une 
restriction des libertés indivi- 
-] dueiles ? Qu'en est-il exactement ? 


OT TETE 


‘ “La démocratie aura peut-être été dans l'Histoire 
nous déclare M. Maurice Voiron 
président de la Fédération 
des transports routiers 





sous nos yeux, se referme” 


J£R RE 


{Lire page 34.) 


























Certes, on peut être sensible aux 
arguments développés par les 
députés socialistes, selon lesquels il 
ne s'agit que de codifier, de régle- 
menter une pratique existante, pour 
mieux contrôler Les excès. En un 
sens, une loi méme - liberticide -, 
en certaines dispositions, vaudrait 
mieux que l'absence de loi. Cette 
explication, en l'espèce, apparait 
contestable. 


{Lire le suite page 10.) 
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830 milliards 
en cinq ans 


Priorité à l'armement nu- 
cléaire et réorganisarion de 
l'armée de terre. avec une lé- 
gère diminurion de ses effec- 
tifs : telles sont les grandes li- 
gnes de la loî de 
programmation militaire 
1984-1988 que le ministre de 
la défense, M. Charles Herru. 
devait présenter, ce mercredi 
20 avril. en conseil des minis- 
tres. Durant ces cing années, 
une somme totale de 830 mit- 
liards de francs devrait être 
consacrée à la défense natio- 
nale, après approbation du 
Parlement. 


Depuis 1960, en France, quatre 
lois de programme successives ont 
fixé les orientations de défense et les 
dépenses correspondantes. La pre- 
mière a couvert la période 
1960-1964; la seconde, la période 
1965-1970; la troisième, la période 
1971-1975, et la dernière en date, la 
période 1977-1982. Chacune. 
conçue selon des modalités diffé- 
rentes, a &lé plus ou moins respectée 
et appliquée. 

Cinquième du genre, la loi de pro- 
gremmation militaire 1984-1988 est 

première à être présentée par un 
gouvernement-de gauche et elle est, 
natursllement, très attendue 
puisqu'elle Constitue, en quelque 
sorte, une «charte- gouvernemen- 
tale proposée aux armées jusqu'à ja 
fin de l'actuel septennat de M. Fran- 
gois Mitterrand. 

C'est en mai 1982, il y a donc pra- 
tiquement un an, que le ministre de 
la défense a commencé d'adresser 
ses premières directives aux états- 
majors afin qu'ils étudient diverses 
hypothèses de travail soumises, 
ensuite, à la décision des conseils de 
défense présidés par le chef de 
l'Éut. 

Durant l'été dernier, certaines de 
ces hypothèses — notamment Ja 
réduction des effectifs — ont créé un 
évident malaise dans la commu- 
nauté militaire. perceptible essen- 
ticllement dans l'armée de 1érre, 
dont Le chef d'état-major, le général 
Jean Delaunay, avait alors fait 
savoir à M. Hernu que les hypo- 
thèses émises à l'époque risquaient 
de conduire à une armée = vieillie » 
et - amoindrie- dans son organisa- 
tion, ses effectifs et ses matériels. 

Le malentendu entre le ministre 
de la défense et son chef d'état- 
major de l'armée de terre s'achevait, 
il y a un mois e1 demi environ. par le 
dépert du général Delaunay et son 
remplacement par le général René 
Imbot. 


JACQUES ISNARD. 
{ Lire la suite page 13.) 


Les paris de l’Expo 


Une grande e expo des expos » sera ineugurée par le président 
de la République au Musée des arts décoratifs, le 16 juin prochain. Ce 
bilan des six expositions universelles organisées à Paris depuis 1851 
donnera à M. Mitterrand l’occasion de s'exprimer à propos du projet 
qu'à avait annoncé le 24 septembre 1981 : fêter par une exposition 
universelle sur le thème des « Chemins de la fiberté » le bicentenaire 


de ls révolution. 


Six ans avant l'ouverture (prévue 
le 1 mai plutôt que le 15 avril pour 
cause d'inondations possibles), le 
conssil des ministres doit aborder te 
sujet pour la première fois, ce mer- 
credi 20 avril, en examinent le projet 
de loi créant un établissement public 
et énonçant des procédures adminis- 
vatives d'urbanisme accélérées. 

Le calendrier est serré et, pour 
l'instam. respecté. il reste quelques 
mois pour préciser l’aménagement 
des 130 hectares de terrains appar- 
tenant à l'État, à la Ville et à des 
organismes publics, qui deviendront 
les sites officiels de la manifestation. 
Après le succès des négociations 
internationales conduites par 
M. Robert Bordaz pour faire accepter 
le Choix de Paris, un rapport prélimi- 
naire a été remis à M. Mitterrand en 
décembre dernier {le More du 4 jan 
vier). Une nouvelle étude à ensuite 
été demandée à M. Gübert Trigano, 





qui devrait devenir le commissaire 
général de l'exposition. 

On attend notamment de lui des 
propositions pour Fhéber- 
gement et le transport des soixante 
milfions de visiteurs attendus (où 
trouver les hectares de parkings 
nécessaires pour les autocars ?}. Le 
P.-D.G. du Ciub Méditerranée a aussi 
toute liberté de proposition et de cri- 
tique sur ce qui e déjà été étudié. S'il 
n'est, semble-t-il, pas question de 
modifier le tracé des deux sites 
ecceptés per le bureau internationaf 
des expositions, on veiller sans 
deute à mieux .y raccorder les autres 
grands investissements engagés par 
la puissance publique à La Villette 
{Musée des sciences at des techni- 
ques) et à ls Défense (carrefour inter- 
national de là communication). 


MICHÈLE CHAMPENOIS. 
{ Lire la suite page 23.) 
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Sport 
et race 




































La décision 
du président de 
la Fédération française 
de rugl 
relance le débat 
sur la présence 
de nos équipes 
sur les terrains 
de sport 
d'Afrique du Sud. 
Pour Antoine Bouillon, 
point d’hésitation 
possible : 
le principal soutien 
que l’on puisse 
apporter aux sportifs 
noïrs est de refuser 
les matches dans ce pays. 
Pierre Bas voudrait, 
lui, que l'on raisonne 
sur l'apartheid avec 
toutes les données 
de l’histoire 
et de la géographie, 
et que l’on se demande 
si d’autres pays 
ne mériteraient 
autant 

l’opprobre de M Avice. 
Alain Giraudo constate 
en tout cas l’imbroglio 
dans lequel la France 
s’est placée du fait 
que le gouvernement 
n'a 
ou n’a cru devoir 
assumer la pleine 

ilité 
de la décision 
dans cette affaire. 


Regarder l'apartheïd en face 


ES antagonismes raciaux sont 
aussi anciens que l'huma- 
nité. Ils ont toujours et par- 

tout existé. Le problème essentiel 


quelques évêques et quelques pas- 
teurs exprimèrent dans ke silence du 
totalitarisme leur sentiment de cha- 


mis en vente, et généralement cha- 
trés pour les harems, mille beaux 
Noirs pris au Tchad, la traite orien- 
tele ayant duré beaucoup plus long- 
temps que traite occidentale. 
Jeu administrateur, j'ai connu des 
hommes qui avaient combattu Ra- 
Van or les derniers chaman de 
yes. 


L'histoire attristante 
de Joseph Brahim Sal 


Mais on sait qu'une traite clan- 
destine a continué jusqu’à une date 
récente Re pooup de 

gagneraient également, 
À rentrer en eux-mêmes, 
eux aussi, et à rester plus discrets. 

En face, que citer ? Les Portu- 
gais, qui faisaient sacrer des évêq] 
noirs pour le Salvador (Angola) dès 
le début du seizième siècle, une page 


et des saims : 
Savorgnan de Brazza, Albert 
Schweitzer. C'est beaucoup et c'est 
peu, en face de tant de crimes qui 
hantaient les nuits de l'abbé Gré- 
goire, « l'ami des Noirs ». 


« Européens», à l'avant; PAR 
cains », à l'arrière. 

La plupart des grands cafés et des 
restaurants de « Léo» étaient inter- 


par PIERRE BAS (*) 


A Brazzaville, J'administration 
d'outre-mer dut meure à M ralon 
server aux Blancs seuls, le carrelage 
de son officine et ne servir les Noirs 
que par ane fenêtre, 

Conclurai-je cette revue de notre 
racisme récent, contemporain, par 
l’histoire attristante de Joseph Bra- 
bim Saïd, ministre de la justice du 
Tchad, 1 y a quelques années, qui, 
arrivant au restaurant, apprend qu'y 
déjeunent un groupe de militaires 
français qui se sont récemment très 
bien conduits. Il s d'aller 
jee réciter 0 un au sol 
par un coup de poing en plein visage 
d'un sergent français qui s'était ré- 
vulsé à la pensée qu'un Noir puisse 
Jui serrer la main ! 

Joseph Brehim Saïd, qui vient de 
mourir, était chrétien, généreux et 


souvent celle de l'Afrique face aux 
injustices qui La frappaient. 

Mais faut-il se taire pour l’« apar- 
theid » ? Cette doctrine a constitué 
une faute majeure, sur le plan politi- 
que et sur le plan moral. 


1 fant agir sans relâche auprès. 
personnalités 


des autorités et des 

sud-efricaines contre tout racisme 
social dérivé ou justifié par des 
restes d’« apartheid ». Mais il feut 
bien savoir que l’« apartheïd » n’est 
plus la doctrine officielle du gouver- 
nement sud-africain. Eu revanche 
subsistent d'innombrables traces 
d'un racisme ancien, qui seront lon- 
gues à disparaître. La population 
blanche d'Afrique du Sud est très 
souvent « victorisnne » de formation 
morale, et pere appelleront au- 
tomatiquement ice si un jeune 
pe gl merde em 
jeune fille blanche. Il faut laisser les 
gens s’habituer à une vie interra- 
ciale. Mais it faut se montrer impi- 
toyable pour toutes les traces des an- 
ciennes discriminations, dans tous 
les lieux publics, et dans la vie de 
tous les jours, car ce sont ces bri- 
mades qui ont aïgri bien des cœurs, 
Lorsque, il y a aucques années, le 
gouvernement a toutes les 
universités à s'ouvrir à toutes les 
races, et que, cette mesure entrant 


dans les faits, jennes Blancs, jeunes ; 


Noirs, jeunes métis, jeunes Indiens 
ont pu S'asseoir sur les mêmes bancs 
et mieux se connaître, pour appren- 
dre peut-être un jour à s'aimer, un 
pas décisif dans une bonne direction 
a été accompli, 

Mon ami le docteur Moollah, qui 
fut président du Conseil Indien 
d'Afrique du Sud à Durban, avait 
un petit discours fort bien fait qu'il 
répétait à tous ses hôtes étrangers, et 
qui condamnait vigoureusement 
toutes les formes de racisme en Afri- 
que australe. Mais une fois, il 
ajouta : « Mais pour vous je relati- 
viserai, car originaire d'un pays, 
l'Inde, où le racisme a engendré les 
castes et leur a donné une valeur 
gs religieuse malgré toutes les 
inégations officielles, je dois être 
modeste. » 





Le problème 
constitutionnel 


En réalité, soyons francs, ce n'est 
pas le racisme social qui gêne en 
Afique du Sud. Il recule dans les 
rapports humains. Ce qui gêne, c'est 
qu'une minorité de Blancs gouver- 
nent une majorité de Noirs. C’est le 
problème constitutionnel, c'est ce 
qui émeut l'Afrique noire, et cela a 
été une des cartes de l'URSS. 
dans le monde et en Afrique. Dans 
le même temps, l'U.R.S.S., à l'aide 
de soldats cubains, gouverne cer- 
tains États du continent noir, ce qui 
est une forme de racisme et de colo- 
nialisme. 


Mais les Blancs d'Afrique du 
Sud, issus des Boers en partie, sont 
méfiants. Ils ont du mal à accepter 
les projets parfois très grands et très 
généreux qu'on leur soumet. IN est 
vrai que les acçords d'Evian viclés 
alors que Fencre n'en était pas en- 
core sèche ou l'affaire du Zimbabwe 
ne sont pas rassurants. Îl ne fait pas 
bon être une communauté moins 
nombreuse et moins prolifique que 
la voisine, l'affaire libanaise vient de 
le montrer. Ces éléments défavora- 
bles sont justement ceux qui vont 
reufoncer la communauté blanche 
dans ses résolutions et la durcir, et 
ce ne sont pas les initiatives saugre- 
nues de M® Avice qui feront avan- 
Cer les choses. 

Le problème pour l'Europe et les 
Etats-Unis est de savoir si l'on doit 
briser l'Afrique du Sud, comme il 
est de savoir si l'on doit briser Israël 
pour satisfaire l'O.L.P. 

Pour ma part, militant antiraciste 
depuis toujours, ami de chacun des 
Etats d'Afrique, sans exception, 
avec lesquels je collabore depuis, 

(*) Député R.P_R. de Paris, secré- 
taire général de l'association Europe- 
Afrique. 








pour certains, plus de trois décen- 
nieds, je suis tout prêt à parier de ce 

blème essentiel, la constitution 
de l'Afrique du Sud, quand on vou- 





Le peuple russe est désormais mi- 
noritaire en U.R.S.S. et l'ancien em- 


. fait donc Me Avice quand elle ap- 


prend ces vérités tragiques ? Pour- 
quoi ne s’informe t- pas ? Pour- 
quoi n'a t-elle jamais demandé que 
les allées ct venues des athlètes 
russes et des athlètes français vers 
TU.R-SSS. soient assorties d'un droit 
de regard de la Croix-Rouge inter- 


tives, à l'égard d'un qui a cer- 
tainement commis des. erreurs 
graves, ces erreurs dont je viens de 


montrer que nous n'’étions pas 
exempts, mais qui a peuplé les 
champs de notre des vingt mille 
croix de ses ts morts la 
France en 1914-1918 et 1939-1945. 
l’«apartheid» en face, 
oui, mais partout, ©: -° 
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des É de l'intérét économique: 





L'isolement 


principal 


soutien aux Noirs :.. 


pâr ANTOINE BOUILLON (*}. 


Africains portent dans leur 

ensemble aux tnt 
manifestations sportives n’est 
démontrer. Le sport a été et de- 
meurs la première des activités s0- 


Ï *’INTÉRÊT que les Sud- 





poar y in 
terdire ensemble la formation des * 
Noirs africains, des Métis et des L 


diens. Les relations raciales y sont 


l'objet d’une surveillance aussi 
constante que tatilionne, au point de 
ï tique de pre- 





obligea le pouvoir à des 


__ L'imbroghio 


sociétés ‘africaines d'Europe — pour 


| par ALAIN GIRAUDO : 


que du Sud — exclusion qui est lé ca 


det des soucis du rugby — et au:Keu 


se défausse sur «un capitäine 
‘d'équipe > qui aurait la 
de ia décision. Bref, l'intervention de 


€ Le bon modulé a une valeur 
symbolique », explique M. Max 
Gaflo, le porte-parole: du. gouverne- 

sincent, - 


à faire féchir le pouvoir blenc ani Afri- 


*. être membre du:SACOS. 








2) Le refus dix. « doutile ‘je 
) COS c'en et 








leu. .Eñle. réatiñe- ün coup d'éctat formida- 
de signifier fermement l'interdit, éïle” - * 


ble ‘en boycottant-en bloc les Jeux 
olympiques :de:'Montréaf enr 1976 














En 1976, la politique multi nationtle 
était définie qui autorise le susper- 


“AH Blacks-néo- 
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que du Sud ? L'Afrique noire: ie |-1- 


pans. Ele a ses raisons. Elle ressent . 
sa chair la question -raciale. 
Confrontée à l'apartheëd, elle n'a pas . 
trouvé d'autre moyen que le sport —. 


dont on perçoit mal l'extraordinaire “| LE 
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étranger 
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D. | Etats-Unis . 
M. Reagan a déposé devant le Congrès 


Mexique 
LE BILAN DE LA VISITE DE M. SHULTZ 


Le secrétaire d'Etat a constaté l'existence 
de « points de vue différents » sur l'Amérique centrale 


Le secrétaire d'Etat, M. George Shultz, a Malgré Patmosphère, qualifiée des deux côtés 


: Pariant lendi 18 avril aux journalistes, mn haut blocus de Cab), ce hant fogctionnaire 2 répondu : 
- responsable du ministère américain de Ja défence a Re roue toc cn > * 


déclaré que les Etats-Unis « ge pourraient per à 
-rer l'installation de mises miclénpes pe L'Amérique centrale, a-f-il concln, « fait partie 


Le u de la défense continentale des Etats-Unis » et ïl est | 2Cbevé, mardi 19 avril, uve visite de quarante-hui! d’«extrémement cordisle et constructive des 
. -. dansin région des Caraïbes. don « À + que »° neue L heures au Mexique dont l'importance était sonfignée entretiens, M. Shultz et son collègue mexicain, 
par La présence dans la délégation américaine de M. Bernardo Sepulveda, n’ont pu que constater leurs 





















…. … - Comme on ini demandait si M. 


Reagan «des clients ai 
réagirait me pays aidés, dirigés et soutenus par 


dans ce cas comme Kennedy en 1962 (en établissant . 






MM. Donald Regan et Malcolm Baldridge, respecti- différences d'appréciation sur les conflits encours 


ce Vrusmmive De notre correspondant selon Ke projet de M. Carter). etila| "went Secrétaires au Trésor et au commerce, Sn _ 

3 ii Reagan 2 toujours voté dans ce sens. On lui ex- 

- -adopté les conciusions de la commis.  Convaincre Soviétiques, grâce au ique maintenant k vulnérabi-} Mexico. — Les problèmes bilaré. tre correspondant Le jour de l'arrivée des Américains, 
d'études sar le missile MX et déploiement du MX. Pour se Gébar- phitem élément Fr triade n'est | raux sont innombrables. Ils vont du De no po M. José Luis Coindreau, ancien pré- 


les à soumises au. Congrès, mardi 









pas grave, en lui faisant miroiter une | désaccord sur les zones de pêche à la 


teïndre en Amérique centrale : « {a sident de la confédération patronale, 


* 19 avril Les lus disposent de  Menacerait son système de missiles Solution miracie pour es années 90. | situation des immigrés aux Etats paix ef {a stabilité régionales -. estimait que la politique extérieure 
”. Quarante-cinq jours pour se pronon- tra ues terrestres, Moscou ac- Mais al ile MX de Unis. Leur variété et leur impor- Manière élégante de reconnaître du pays avait « sérieusement besoin 
‘cer sur ce plan en deux étapes .CePterait l'autre formule... mandent Certains dus. Est-il vrai, | tance tiennent aux 3 000 kilomètres leur désaccord sur l'essentiel : la fa. d'ére reconsidérée », notamment 

. (le Monde da 13 avril}, qui raet en En attendant. c'estle Congrès que nent nécessaire de dépenser 1ant de frontière commune entre les deux  çon d'y parvenir. M. George Shuliz yis-a-vis du Salvador et du Nicara- 


. Question plusieurs dispositions des 
- #ccords stratégiques soviéto- 


a 
Wyoming et au Nebraska. 
Deuxièine étape : au début des an- 





ME Reagan doit convaincre. Les élus 


Le Congrès doit cependant 


‘ s'adapter à la nouveauté, Pendant 













































pays et au fait que le Mexique est le 
troisième partenaire commercial des 
Etats-Unis avec lesquels il réalise 
75 % de son commerce extérieur. 
Tous ont été passés en revue par les 
deux délégations. Le communiqué 
final annonce, d'autre part, une pro- 
chaine visite au Mexique du prési- 
dent Reagan, qui devrait avoir lieu 
avant la fin de l’année. 

Les nouvelles mesures protection- 


d'argent pour un système provi- 
soire ? L'ensemble du programme — 
Y Compris la mise au point du Mid- 
gétman — est évalué à une vingtaine 
de milliards de dollars pour les cinq 
prochaines années. 

« Nous ne pouvons nous per- 
mettre de retarder la Eros dde. 
claré mercredi M. Reagan. /{ est 
temps d'agir. » Son plan peut béné- 
ficier d’une certaine lassitude du 








ment protesté mardi 19 avril auprès 


a fait état de l'existence - de points gua. A l'inverse, la tendance, à gau- 
de vue différents - et s'est félicité de Che. était de considérer comme une 
la nouvelle tournure prise par les dé- 4 menace » la venue dans la même 
marches du groupe de Conta- délégation d'un ministre politique et 
dora (1). Elles sont, selon lui, la deux ministres économiques, On y a 
« clé » dans la mesure où - omrecon- vu la preuve d'une volonté améri- 
naït que les problèmes sont régio-  caine de lies toute collaboration £co- 
aux ». nomique. dont les Mexicains ont un 
besoin vital, à un assouplissement de 


Là encore les discussions ont eu ne : - 
o pa = n y la politique extérieure du président 
lieu en tête-à-tète et l'essentiel n'est de la Madrid. 











ceux-ci, selon certaines sources, ministre géorgi 
cing syndicalistes auraient êré géorgien du ETS, 


de la Libye, après avois constaté la . a été » libéré de ses fonctions à 
Canada Sur son territoire de quatre | P255és Par les armes, et, selon sa demande » et remplacé à ce 
poste par M. Merab Moussaïe- 
vitch, un responsable du parti de 
la ville de Tbilissi, a annoncé 


A la suite d'une fuite sur les prévisions budgétaires 























avions libyens transportant des 
armes destinées au Nicaragua et a 
exigé que les appareils et leur car- 












d'autres Sources, les sentences 
‘auraient été commuées en trente 
ans de réclusion », poursuit le té 
légramme. — {4F.P.J 








on lui a venté les mérites D : nistes pré Washington au dé- pas connu. Mais il semble que les ntation 
er té d'en finir avec ce dé- prises par ngto) Re : L Sy à 
d'un missile invulnérable (qu'on dé. GonErès lenté d'en finir ave but de cette année, qui frappent cer. Etats-Unis, qui ne verraient pas d'un ne # à 
par exemple re bat com - tains des principaux dut mauvais œil l'envoi d'une force de 18 PISAMI, SF. 
ROBERT SOLÉ. | mexicains, inquiète le gouverne paix interaméricaine à la frontière Re 
ment de M. de is Madrid. Les minis-  Hondures-Nicaragua, n'apprécient (3 A comprend le Mexique, le Pa 2 A 
tres mexicains des relations exté guère certaines propositions du nama, la Colombie et le Vencziela qui, re 

Les Sénateurs Glenn et Hokings ont annoncé ritures, des finances et du groupe de Contadora, 1el que le re- depuis, janvier, s'efforcent ensemble de rod: 
commerce se sont efforcés de trait de l'aide et des conseillers mili- promouvoir une solution négociée en o: ne 
Û à la . convaincre leurs interlocuteurs que  taires étrangers. Amérique centrale, Le groupe tire son & clai. 
candidature Maison Blanche plus de libéralisme dans ce domaine 2 nom de l'Île panarnéenne de Comadora, pie 
° était indispensable. La réunion bilatérale des 18 et  oùil s'est réuni pour La première fois Les ? deux 
De notre correspondant Les Mexicains craignent, d'autre 19 avril a donné gr de multiples 8 «1 9 janvier dernier {le Monde du vsique 

e us 1gnent commentaires au Mexique même. 11 janvier). 

Washington. — Le sb des astronsute QE aucun mal à cultiver er à 0 lp : Er Per sr se 
candidats démocrates Election cette image. Mais sa popularité ne | : . b Fe ‘ rela- 
présidentielle de novembre 1984 est  l'empêcha pas d'être battu à deux importé envisagée par l'administra- M N est la 
passé à six avec l'entrée en lice off. : reprises, en 1964 et en 1970, aux tion Reagan. A TRAVERS LE oO DE aussi 
Jon Glen (OM M AT ete Cane dent rapec ne 

f és jo que six ge É Cejas, qui occupaient ive- ement 
lings (Caroline du Sud). Ds avaient années plus tard, pour se faire ré. | Des problèmes « régionaux » Corée du Sud ment les foncilons de Uelsäme ta um 
été per { vice- lire, en 1980, avec une confortable e PLUSIEURS DIZAINES DE secrétaire et d'attaché, a été nage : 
président Walter Mondale, l'ex- majorité. Ace ‘fonte DE GIRé PERSONNES ONT ÉTÉ AR- transmise, lundi, au chef de la 

de la Floride Rubin As- Cest un calviniste austère, assez ex réneRS due dite ÉES le mardi 19 avril à la mission cubaine. a-t-o8 précisé de 2xemt- 
kew et les sénateurs Gary Hart et terme, qui se situe résolument au ee ” ces problèmes cruciaux, M. Do-| Suite de la manifestation anti- même source, Ceute mesure porte P. les 
Alan Cranstoe. œatre de l'échiquier politique. fa | Lajd Regan, secrétaire américain au | Souvernemenale d'un millier à cinq le nombre de diplomates je 
Ë Agé de soïxante et_un ans, acquis une certaine nce 3la | Tésor aci a étudié avec son collé " ts, à l'université de Yon cubains aux Nations unies ex- r des 
M. Hoïings est mconnu de ja plu- ission des affaires mexicain le problème de l'éven. | sei La manifestation. marquait  pulsés en moins d'on an. — is de 

"| part des Américains. Sa réputation du Sénat, notamment sur les ques- ae dora de nouveaux crédits, | l'anniversaire du 19 avril 1960, {4FP.}) pe 

3 Hmite à le Caroline du Sud. dont tions stratégiques. La communauté a déclaré que, pour le moment jour où éclate un soulèvement w“… 

A fa le gouverneur avant d'être l'ée juive lui en avait beaucoup voulu, | P,SSIerE di pas besoin d'être aug-.| d'étudiants qui entraïna Ia chute Ouganda ju 
au Sénat. Ce conservateur plaide ‘en 1978, poar un vote en faveur de mentée. Selon certaines rumeurs, les | du BOuvernement du président Suganda An Le 

Eee Enietn des dose np Je vente de chasseurs F-15 A l'Arabie | Etats-Unis se craient engagés sou | SYEmuan Rhce — (4.) e MEURTRE D'UN OPPO- nu 

: Fe ms ee tenir le Mexique au cas où une nou- SANT. - Le corps de M, Rajab Sc de 

= = «il foi L'ancien astronaute n'a ni le | velle baisse du prix du pétrole inter- Cuba Lutaaya, membre du parti démo- mble 

belle stature — « il fa charme de M. Gary Hart, ni le viendrait. crate (opposition), a été re- gou- 

présidentiel ”, Git-on de lui, — fessionnelisme de M. Waïter Mon- @ PRÉOCCUPATION DE LA trouvé, dimanche 17 avril, dans 1 une 

n'a, pour le moment, dyle. Ce dernier est toujours consi- Ces des parties 08 consisté leur C.IS.L. — La Confédération in- un fossé de Kampala. Trois jours sLra- 

aucune chance de remporter le n0- déré comme le favori, grâce à | accord sur l'objectif principal à at- ternationale des syndicats libres auparavant Rajab Lutaaya avait tique 

mination démocrate. Dans les son- appui des dirigeants syndicaux. (C.I.S.L.) se déclare très été interpellé à son domicile par pou- 

dages, il dispute la lanterne rouge à Du côté républicain, one candida- « préoccupée» par des informa- des hommes portant l'uniforme tou- 

M Askew. Mais sans doute espère jure de M. Reagan à de plus Brésil tions faisant étei de répression des services spéciaux, a rapporté, vs. 

HI qu’on fera appel à lai comme en plus probable, si le prési- es syndicale à Cuba, dans un télé- mardi 19 avril, le quotidien iné- 

À la vice-présidence pour en exercice le mutisme | QUATRE AVIONS LIBYENS| gramme adressé lundi 18 avrilau  Munno. Ce meurire est le dernier nent 

drainer les voix conservatrices du sar ses intentions. La reprise écono- directeur général du Bureau in- ea date à Kampala, où, depuis irtes, 

Sud. mique l'encourage indiscutablement | CHARGÉS D'ARMES DESTI- | terastional du travail M. Francis vendredi, scize assassinats ont eu isau 

M. Glenn, eu revanche, est une à un second mandat. Seuls Blanchard. La C.IS.L, dont le lieu. — { Reuter.) les 
gone de béros national. Ses compe- de nouveaux ne | NÉES AU NICARAGUA VONT | siège Est à Bruxelles indique que au 
triotes voient toujours en pre- ji E £ « quelque deux cents travailleurs Le 
mer América Qui vol 00 Die fl rene Pen ÊTRE RENVOYÉS A TRIPOLI |; 7/7 ft pourais pour U.R.S.S. ie 
autour erre, février spa avoir tenté d'organiser une grève " 

i se p Bresilia fAF.P., Reuter.}. — Le ts £ e UN LIMOGEAGE EN GÉOR- 
Agé de soxantetrois ans, l'ancien Le Due brésilien a officielle | 275 l'industrie du sucre. Parmi GIE. M. Gouram Koblianidze, r 


UN! 


5 . 8 nn. me gaïson retournent à leur base. mardi 19 avril le quotidien géor- ses 
ur l'opposition exige la démission du ministre des finances | "“nernement Boyer avait in- 7 | gen Zaria Vosioka, M. Merab | 
ne verra le jour qu'après l'expiration : dique lors de Ja demande d'autoriss- Etats-Unis ua de 
3 ’ ; je i toire brési RTE ans, juriste et pédagogue de for- 
de SALT I en décembre es . De notre correspondant mm A or e EXPULSION DE DEUX DI- mation, été, en 1974 et 1975, me 
Quant à la nouvelle stratégie, el Montréal. — Le ministre des f£ sion au nom du respect de la tradi- | ces etre avions transportaient des PLOMATES CUBAINS, — Le vice-président du conseil des mi- ne 
- ef, sélou eux, la meilleure garantie | ec M6 Marc Lalonde, a déposé ion parlementaire, qui veut que les médicaments. Mais des responsables gouvernement américain a décidé  nistres de la République auto- iles 
de sécurité et de smbilité pour l | 3 L, Chambre des commmunes, députés soient les premiers informés | des forces aériennes brésiliennes ant d'expulser deux diplomates cu- nome d'Adjarie (dépendant de la ze): 
“ planète. Ts pensent pouvoir en | Lui 19 svril, un-budget, Je qua- du contenu du budger. indiqué lundi que les quatre appa- bains accrédités auprès de Géorgie). - (AF.P.) dus 
: trième en moins de crois ans. qui se M. Lalonde prit finalement le | reis — trois avions ayant atterri a J'ONU pour s'être livrés à des se 
veut, selon lui, un « plan spécial de parti d'en rire, mais, pour sauver les | Manaus (Amazonic) ct le qua- * activités hostiles de penis e 
visant à redon- apparences, il fallut refaire ea catas- | trième à Recife (Nordeste) — trans- ment dirigées contre les Éjats- ins 
ner confiance aux milieux d'af-  1rophe la dermière page du discours, portaient des aimes el munitions Unis », en violation feenne re 
tres ». Ces derniere Ont, en 86né- afin de modifier un chiffre : le gon- | destinées au Nicaragua. re md nan Ps 
ral, bien accueilli les mesures  yernement avait prévu d'affecter sur Un porte-parole du ministère des CHEAEMENT es ONU de Jure 
dos = oem que quatre ans 4,6 milliards de dolls | afraires écrangères à précisé mardi | Géban dnsctauo Mavpau Le ; … 
socibtés minières. Crpendan, Îs ont ur forcer E uo d'anpies | Que Brslis atendait maintenant de | QU Giojonaus, MM. Rod | |  C{D/omalique ais 
exprimé Jeur inquiétude à propos de Ce sera finalement 200 millions de cuses. Salup Canto et Rodobaldo Peuta- si 
Fampleur du déficit bu qu dollars de pins: Les conservateurs me 
Pas cn 10821985 à 313 mil RS Re LD | Pre - RTE 
en ement l'ai {FF # : ; : _ 
liards de dollars pour 1983-1984  Jis ons trouvé 200 millions de doi. |}... " he ri & ; ; @ : 
{environ 187 milliards de francs). lars pour sauver la peau de M. Le- |. .. re . 1 | . 3S 
Dans les heures précédant le dé- londe », à déclaré l'un d'eux. CN RE she es LUN nr z = 
ROC dE ouAgEE oppose conserre Tous les économistes s'accordent r 
avait renté, en ve L Cr és Éésion d'emplois, qui s’appuie sur al es 
mission de d'avoi Elle rer 0" des investissements dans les travaux # 
Can obpe are or publics et surtout sur des abatte- ei 
Eh gun fuite portant SUT ments fiscaux en faveur des entre- D 





presse, M. Laïonde avait feuilleté 
son discours én disant AUX JOurns- 
listes qu'ils devraient attendre vingt- 
quatre heures avant d'en savoir plus. 
dant filmé ues pages du docu- 
œent, Ce Qu avait permis de connai. 
tre à l'avance le montant du déficit, 
Émimavut que le ministre avait eu 
une attitude irresponsable, les 
conservateurs exigèrent sa démis- 





prises, né fera baisser le 

que d'environ 0,5 % sur un an. 
M. Lalonde lui-même a reconns que 
Je taux de chômage se maintiendrait 
Pas iégérement À 11 4 #3 La Bin de 
rait légèrement à 11, in 
1984. ft s'est montré, en revanche, 
plus optimiste — trop selon la plu- 
part des économisies — en ann0n- 
Gant une croissance réelle du P.N.B. 
de 2,3 % en 1983 et de 5 % en 1984. 


B. DE LA GRANGE. 





changement 


“L'Allemagne joue avec l'avenir de l'Europe... Le meilleur ouvrage 
récent publié en France sur la R.F.A. A lire sans faute. 
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Chypre 


DANS UNE DÉCLARATION AU « MONDE » 


M. Rolandis, ministre des affaires étrangères, 
dément la présence dans l'île 
d'organisations secrètes arméniennes 


Nicosie. — Les allégations de La 
Turquie selon lesquelles il existe une 
résence méfftaire arménienne à 
Cho; «à et que l'Île « esr utilisée 
par les os de 

Fra de secrète pour la libération 
de l'Arménie (ASALA), pour pour pour des 
agressions et assassinats de lo- 
déruées de ei 
andis, ministre chypriote des af- 
faires , dans une interview 
au Monde. bypre, a-t-il ajouté, n'a 


aucun rapport direct ou indirect 
avec une Ofganisation arménienne 
secrète. 


Les récentes menaces du gouver- 
nement turc selon lesquelles une ac- 
tion armée serait entreprise à Chy- 





De notre correspondant 


arméniennes dans l'ile » ont beau- 
coup inquiété le gouvernement chy- 
priote, qui à pris une série de me- 
sures dans Îes sons militaire et 
politique (1). En effet, depuis plu- 
sieurs semaines, la garde nationale 
chypriote est en état d'alerte, alors 
que la police et les forces d’interven- 
tion rapide ont renforcé leurs pa- 
trouilles dans Nicosie, la capitale, 
pour prévenir toute action de com- 
mandos turcs et de leurs agents 
contre des propriétés arméniennes 
ou chypriotes grecques dans la ville. 


Le ministre chypriote des affaires 


étrangères a, d'autre part, convoqué 
les ambassadeurs des cinq pays 


pre «pour neutraliser les 
Grande-Bretagne 
Mme Thatcher réserve sa décision 


au sujet d'éventuelles élections anticipées 


De notre correspondant 


Londres. — « Certains enterrent 
déjà ce Parlement, un peu prématu- 
rément je crois. Je ne peux dire 
qu'une chose : quand le moment 
sera venu, je déciderai, » Parlant, le 
mardi 19 avril, au dîner annuel de la 
Confédération patronale de l'indus- 
trie britannique (C.B.I.-), 
Mme Thatcher n'a rien fait pour 
calmer la fièvre électorale qui s'est 

crparée der depuis quelques semaines 

classe politique britannique. 

Ce en effet un pie . Le 
LE ministre de dissoudre la 

bre des communes au pt ent 6 
le plus favorable à une victoire 
son parti. En 1979, M. 
avait attendu trop longtemps et 
avait perdu. 

Mme Thatcher ne commettra cer- 
tainement pas La même erreur, bien 
que ses convictions la poussent à me- 
ner son mandat j jus qu'à son terme de 
mai 1984. On cite les mois de juin 
ou d'octobre, cette Une, comme les 
dates les probables des pro- 
chaines élections. Les députés 
conservateurs n€ SOnt certains 


rera longtemps et se prononcent 
massivement pour qu'elles aient lien 


rance de ses projets. Peut-être n'a- 
t-elle pas encore arrêté sa décision. 
Elle attend les résultats des élections 
nee 5 mai, ao près de la tota- 
lité lecteurs d'Angleterre et du 
pays de Galles (sauf ceux de Lon- 
cs) seront appelés à voter, le pre- 

grandeur nature de- 
puis larrivée au pouvoir des 

urs en 1979, 

Les arguments en faveur d'élec- 
tions rapprochées ne manquent pas : 
le Je pari conservateur reste en tête 

des rondes mais le parti travail- 
liste enregistre, aux dépens de l'al- 
ancs entre les sociaux-démocrates 


der 
économique sont indéniables 





{le Monde du 11 avril). Ils seront 
poutétre plus évidents encore en oc- 
to 


Mais la relance de l'activité éco- 
nomique n'aura, à Court terme, au- 
cune conséquence visible sur le ni- 
veau du chômage, le chapitre le plus 
noir du bilan conservateur. Au 
contraire, les jeunes qui quittent 
l'école viendront à l'automne grossir 
les rangs des demandeurs d'emploi. 
De plus, la hausse des prix, qui ne 
dépasse pas 5 % actuellement, doit 
reprendre au cours des prochains 
mois. Si l'on ajoute que les députés 
ont pratiquement . tous les 
textes au de cette légis- 
lature, en mabté d'élections en 
juin a très 


le leader " adjoint de l'opposition tra- 
vailliste à M Thatcher qui, de son 
cûté, a accusé ses adversaires de 
craindre le verdict des urnes. Dans 
un échange sans aménité qui préfi- 
gurait déjà la polémique de la cam- 
pagne électorale, les travaillistes ont 
appelé de leurs vœux une prenne 
dissolution qui permettrait + de se 
débarrasser au plus 1ôt de ce gou- 
vernement », tandis que le premier 
ministre répétait sous les applaudis- 
loss: « Vous dues avé 
l'opposition : « Vous êtes effrayés 
effrayés. effrayés... 


membres permanents du Conseil de 
sécurité de l'ONU et les a priés d'in- 
former leur gouvernement qu'une 
présence arménienne telle qu'elle est 
décrite par les Turcs n'existe pas à 
Chypre et que le gouvernement chy- 
priote est prêt à accepter n'importe 
quel contrôle, n'importe où et à tout 
moment. 

« Je crois que certaines démar- 
ches on1 déjà été faites auprès du 
gouvernement turc», affirme 

. Rolandis. « f{ s'agir d'une situa- 
tion nécessitant une vigilance conti- 
ruelle, it, cer, malheureu- 
sement, la Turquie cherche à 
maintenir la question au premier 
plen de l'actualité par des déclara- 
tions officielles conrinuelles et par 
des lications de la presse tur- 
que. » 

Aux allégations du gouvernement 
ct de la presse de Turquie. selon les- 
quelles l'institut Meclkonian à Nico- 
sie constitue une «base de com 
mandos de l'ASALA », Île 


gouvernement chypriote répond sans 
bésiter: « L'institut Melkonian est 
un établissement d'i l'enseignement et 
peut ètre visité n'importe quand 
Pour monirer notre bonne volonté et 
Pour qu'il n'existe à Chypre 
d'autre sence arménienne que 
celle de la communauté arménienne 
comptant deux mille membres, 
nous avons invité la force de pacifi- 
cation de l'ONU à Chypre, qui 
constitue une force indépendante, à 
effectuer n'importe quel contrôle, 
dans n'importe quelle région de [5 le 
et sans avertissement. De tels 
contrôles ont eu lieu à plusieurs re- 
prier. et cette force est 

faite de ces contrôles ». affirme 


Prié de commenter les déclara- 
fon turques selon squier 
ASALA a son quartier 
néral du Liban à après 
invasion du Liban par l'armée is- 
raélienne et le rs des combat- 


tiniens du Liban, savent très bien 
que les Palestiniens évacués sur 
Chypre ont tous quitté l'Ile le même 
jour. Aucun Palestinien n'est resté à 
Chypre », a fait ressortir Ro- 
landis. 


Pour plus de sécurité, le gouver- 


savons que des démarches on éga- 
lement été faites par Athènes en di- 
rection du Conseil de sécurité et des 
Nations unies », lare M. Ro 


Dans l'atmosphère plus feutrée| | dis 


du dîner patronal, M Thatcher a 
rappelé les principes de son action : 
«+ Notre nation est en train d'admet- 
tre certe réalité que la prospérité 
n'est pas garantie mais qu'elle doir 
être méritée, chaque jour. Nous ne 
devons plus jamais laisser la bu- 
reaucratie remplacer l'entreprise, 
des monopoles d'Etat remplacer la 
concurrence ou le collectivisme 
remplacer l'effort individuel », a- 
t-elle conclu en rappelant la gran- 
deur de l'Angleterre qui a enfin re- 
trouvé « le respect d'elle-même ». 


DANIEL VERNET. 


Invité à préciser si son gouverne- 
ment a l'intention de recourir au 
Conseil de sécurité pour dénoncer la 
Turquie, le ministre a indiqué que, 
pour le moment, il n’y avait pas de 
raison de recourir à celui-ci. 


DIMITRI ANDAEOU. 





(1) Le 17 mars. M. Turimen, minis- 
tre des affaires Te à né 
Wrorene + as oiremne- 
ment icosie contre 
de grou terroristes arménien (le 


Moëe da 23 mars). 


BIENVENUE A L'UNIVERSITÉ 


Dans votre vie, vous avez dû travailler 
jeune, et vous n’avez pas pu mener 
d’études. Dans votre entreprise, vous 
voulez gravir les échelons, mais 
aujourd’hui vous êtes bloqués. Dans 
votre branche professionnelle, vous 
vous sentez au niveau, mais vous 
n'avez pas le diplôme. 

La formation continue est faite pour 
vous. En s’appuvant sur votre expérience 
professionnelle, elle vous donne accès 
au Diplôme Universitaire de Techno- 
logie, le DUT, un diplôme universitaire 
reconnu sur le marché du travail. 
L'IUT de Villetaneuse, Université de 
Paris-Nord, prépare à trois DUT : 
informatique, gestion option personnel 
carrières juridiques et judiciaires. 

Pour ces diplômes, deux formules 


sont possibles : une formation à temps 
complet en un an, ou une formation à 
temps partiel sur plusieurs années 
(tout en continuant à travailler]. 

Pour le financement, si vous êtes salarié 
en activité, les frais de formation 
peuvent être pris en charge par votre 
entreprise et certaines exonérations 
sont prévues pour les demandeurs 


d'emploi, 


Inscription et renseignements 
Session de novembre 1983. 


Veuillez nous écrire 


Centre de Formation Continue IUT. 
de Villetaneuse, avenue J-B. Clément : 


93430 Villetaneuse. 


Téléphone 821 61 70 poste 48 40 a. 
826 90 48 (ligne directe). z 













is Pologne 


Les autorités mettent en garde Solidarité re 


contre les conséquences des manifestations du La mai 


Lee jatpanés né Jieres 
rancs, pe M ne dt La, a E 
OU ’est à son tour présenté au milieu 


it vernement polo- 
me ef le 
HUE à 
mise en "opposition 
contre les manifestations qu'elle 
organiser à l'occasion du 
1e mai. 
cn de ue 6 difrisé 
en effet le communiqu 
À Héron à lus de can ne 
compter comme 10ujours 
nv EL l'Etat ge 
comme garauis de l'ordre a 
bi, Rp mon miss de Jar en 
sorte qu'il soit respecté, en agissant 
avec fermeté et efficacité. » Alfir- 
mant que « {a sation 
Cle po lation Re Communiqué 
le la population », 
atéribue à des «extrémistes » et à 
des - madpulateurs étrangers » les 
rentatives aventuristes et désespé- 
rées à se rOvaqUer des hcideus 
n'y en a pas eu une 
période anse longue », et qui se-. 
raient de nature à « 


























































les autorités 
noncé l'inculpation de l'enci 
national de’ 


ftre 
Je: condtit ons aise es à la 
visite du pape ». passage, cette 
visite est ntée comme devant 


travail er d'entente ». 
Fe matin même, le 
fra, créé l'équipe du 
sert Lt ET ee reflète L 
mieux ses vues que j'organe du co- 
mité central 7rybuna Ludu, avait 
lui aussi accusé les dirigeants clan- 
appelant à manifester le 1w mai, 
faire annuler la visite du pa 
s'agit d'alerter « l'opinion que 
mondiale afin qu'elle demande au 
Vatican de revoir sa 
visite ER Dale poniife dans un 
Is agité er ne EE ke 
rs Len Le 
Tlandestine du Smet. « misair sur 
la confrontation », afin de « trou- 
Ps de) dans un pays Où « «le 
ssus de normalisarion est com- 
Pliqué el et butte sur les di, fficuliés ». 
_ À travers ces deux prises 


Pr de fes 







que pe en vienne à « changer sa 
















Le projet de parti: uñique 


volont. venir en Pologne » 
Après La E pouveau été inter. : 
rogé durant quatre heures, mardi, ‘et les difficultés économiques 





M. Walesa est Tobe d'une nouvelle | 
convocation 
devant l': 





expliquent le remaniemeïñt ministériel’ : 


fois-ci, Le- harcè 





aucun limogeage au sein d'une. 


dans 
à SE dei qe com Menu + 
que dstu 
nq à la ue è deoatine D mar 
semble des fonds dont ils disposaient e ee 
fecte les deux plus influentes. ne 
personnalités d après le’ 
chef de FEtat Secrétaire du 
Comité nul provisoire (Der- 
gue) et numéro deux du le 











capitaine Fikre ogderes 

gronns op du conseil 
ministres, ses fonctions : 

nementales renforcées. Î 1 





remplace à ce poste-clé ie 
-colonel Fisseha Desta, 















































la Maison Blanche, où + 

conseillers de M. Lee 
considérés comme ayant besoin 
d'assistance médicale >. La sitpa- 


des 
États-Unis et à d'autres articles ré- 
* cents de la Pravda donnent une idée 
. &l] ique tous azinrüts qui se 
me. Gone le polie Don es 
- ington, tique n'est pas 
. loin d'être jugée irrécupérable ; 
contre Bonn, après la déception ap- 
portée par l'échec du S.P.D. aux 
élections généreles : plus récemment 
contre Paris, après les mesures d'ex- 
pulsion prises à l'encontre des repré- 
+  Couronnant le tout, le problème 
des fusées de FOTAN mobilise les 
commentateurs. et ce climat à 





Ci HART 


se un moyen de « décapiter » le dispo- 
Piogre pere 
le paru c ccrcpontans (Le 5520 «2 autre 
TE 
L part DGUE forces à moyenne portée) puissent 
ME ÉTOILES Mount Le lai ee can 
les Étars-Uis, ei non 


préerent nuriutire 


die re Lire oz 


circonstance aggranvante : 
« Nous savons que l'Europe ne lan- 














Moscou qu'il s'agit à d'une + posi- 
sn ssiaue » 8 l'URSS. to 
L dépend atitad 
affichée sur ce sujet par M. Mirier-. 









eu eh à 
tn en 5 





Les difficult 
NH. — La bataille des fusées 
ne De notre envoyé spécial MICHEL TATU 


quences de leur geste. 
D'autres se dans les 
contre-vérités. Le Tatarni- 


er «préliminaire » de d6- 
ployer Pershing-2 en Europe et 
nr rt es 
qu'en 1979, après 
as ion de l'OTAN (alors que 
toutes les estimations occidentales 
possibles font remonter leur déplaie- 
ment à 1977). C'est en tout cas sur 
ce point que la brochure par ailleurs 
assez bien documentée publiée à 
Moscou ce mois-ci (1) est ls- moins 
Convaincante : elle suggère que la 
« Modernisation » soviétique aurait 
tats-Unis 


fi UrOpe, mais 
reconnaît que le bien réel SS-20 2 
fait pièce à des - plans » de renfor- 
cement nucléaire prêtés à l'OTAN. 


Tout provient de ce que les pro- 
grammes d’armement passent 
«comme des lettres à La poste » de- 


- vaat le Poliburo ( « i/ suffit de dire 


que cela est nécessaire à la sécurité 
du pays, et persome n'ose objec- 
ter », observe un Saviétique) et que 
le goût prononcé des chefs de l'ar- 


.mése ronge pour La redondance fait le 
_seste, Un diplomate occidental fait 


Tentarquer le terme même de 
PLOPSMOSS PYé cn russe 


! pour «sécurité », dépasse de: loin 


soa équivalent occidental : Ï signifie 
< absence de danger» ct implique 
que toute menace surgie à l’horizon 


_soit indéfiniment combattue et 


équilibrée ». De mène, 


ee Je dire tont à fait expressément, 


Kremlin ne se jugera tranquille 
que lou disposera d'autant de 
orces que tous ses voisins et adver- 
saires réunis : autrement dit, sécu- 
rité lai = insécurité pour cha- 


cun de ceux-ci pris isolément. 
De même, la dissymétrie géogre- 
phique, ji à l'Ouest défavorable 
l'OTA 


, est présentée au 
Moscou comme un fac- 


. citée précise que l'U.R-S.S. doit 


fendre un territoe onze fois plus 
étendu que l'OTAN, qu'elle doit en- 
core « maintenir un égailibre ap- 


DE BONNEVILLE ORLANDINL 










Union soviétique 


és de M. Andropov 


proximaiif dans l'océan mondial » 
et concentrer ses réserves dans un 
territoire exposé, alors que les États- 
Unis peuvent entretenir « un impor 
1er maiériel sur leur territoire na- 
tional, où rien ne les immobilise. » 


Le choix des militaires 
1 reste que La boulimie manifes- 
tée par l'état-major soviétique pen- 
dant toutes les années brejnéviennes 
2 fait surgir aujourd’hui une menace 
qualitativement nouvelle : celle de 
fusées pouvant atteindre à partir de 


l'Europe des objectifs fortifiés en 
URSS. Aussi bien les militaires 


choïx entre deux solutions : 

1) où bien ils font de cette nou- 
PE mens ruse 
temps attribué aux ing pour at- 
teindre leur cible) une priorité abso- 
lue et subordonnent toute leur politi- 
que à som élimination. 1 leur faut 
dans ce cas conclure dès cette année 
un accord avec les Américains à Ge- 
nève sur la base sinon de l’option 
zéro, du moins de La solution inter- 
médiaire proposée par M. Reagan 
Que Pidée en ait &£ caressée ne 
prête pas à contestation, puisque M. 
Kvitsinsky, le négociateur soviéti- 
que, 2 été autorisé à explorer un tel 
compromis avec son homologue 
américain, M. Nitze, er juillet der- 
nier à Genève. Mais il est bon moins 
certain que M. Gromyko y a opposé 
son veto ct.que tous les propos en- 
tendus aujourd'hui à Moscou vont 
dans j'autre sens. Accrochés à leur 
+0 de « l'équilibre epproxime 
æif », les responsables soviétiques af- 
firment que la moindre addition 
d'armement occidental est inadmis- 
Sible et devra entraîner une riposte. 

Sur un plan général, personne 
n'est prêt à contresigner un accord 
qui donnerait le feu vert à des mis- 
siles américains, quel qu'en soit le 
vombre. Et ce n'est pas la moindre 
faiblesse de la procédure retenue 
par l'OTAN en 1979 que d'avoir es- 
Péré obtenir un tel feu vert de Mos- 
cou. 


2) L'autre solution est la pour- 
suite du programme SS-20, et l'on 
ut se demander si ce n'était pas là 
désir secret des militaires soviéti- 
ques. Trois cent cinquante vecteurs 
sont déjà installés, dont une centaine 
en Asie : pourquoi n'irait-on pas 
jusqu'à six cents, c'est-à dire 


jusqu'au total des SS-4 et 5 ts 
dans les années 70 et qu'il s'agissait 
de -« moderniser » ? 


Mais ce déploiement supplémen- 
taire ne serait qu'une partie de La ri- 
poste annoncée : d’autres armes à 
courte pourraient éventuelle- 
ment être installées en R.D.A. 
Rte. les Persbing (encore que 
jusqu ésent in ait ton- 
jours él très réticent à l'idée d’ex- 


EUROPE 


poser ses armes nucléaires chez ses 
satellites), et surtout je territoire 

icain sera mis « dans une situa- 
tion analogue », comme on l'assure 
Jeouis Brenev. 

Cela ne veut pas dire qu’on instal. 
lera des SS-20 à Cube qu au Nicara- 
gua, comme on s'en est avisé brus- 
quement à Washington ces derniers 
jours : la première variante 2 été ex- 
plicitement écartée par M. Zagla- 
dine, la seconde apparaît pour les 
mêmes raisons hautement invrai- 
semblable. Beancoup plus probable 
en l'état actuel des choses est le dé- 
Ploiement de nouveaux missiles 
sous-marins à courte portée — non 
comptabilisés dans les accords 
SALT — à proximit£ des côtes amé£- 
ricaines, À la rigueur (mais cela 
p'aurait guère de signification mili- 
taire) l'installation de SS-20 ay 
Kamtchatka, visant l'Alaska et la 
Californie. 

Aussi bien l'impression d'ensem- 
ble est que le comportement soviéti- 
que dans cette affaire s'inspirera 
dans les mois qui viennent — et sauf 
rebondissement consécutif à une 
crise de direction au sommet — de 
deux principes contradictoires mais 
en fait complémentaires. D'une 
part, une grande prudence sur le 
plan « opérationnel », en ce sens que 
Y'on évitera tout geste inconsidéré et 
provocateur. L'installation des fu- 
sées de l'OTAN sera combattue 
avec énergie jusqu'au dernier mo- 
ment, mais elle ne sera pas un casus 
belli ni même le point de départ 
d'une grave crise internationale. 
D'autre part une grande fermeté sur 
les principes, l'affirmation de posi- 
ons maximalisies afin de préparer 
au mieux la négociation qui pourrait 
on del Dan on den; =prèS la 
mise en application ision de 
YOTAN. A la limhe, le Kremlin 
pourrait même rompre les pourpar- 
lers de Genève sur les armements in- 
termédiaires (« Genève 2 » comme 
on dit à Moscou). pour reprendre 
ke dialogue quelques mois plus tard 
avec Washington 
+ Genève 1 », c'est à dire des négo- 
ciations START sur les armements 
« stratégiques » des Deux Grands. 

.- Ainsi serait réalisée la fusion des 
deux négociations, une idée à ls- 
quelle on songe tant à Washington 
qu'à Moscou, et La seule qui permet- 
trait d'embrasser sur un plan global 
les forces dont disposent les deux 
Systèmes d'alliance. Ce n'est qu'à ce 
prix que les problèmes soulevées 
dans La controverse actuelle, y com- 
pris éventuellement celui des arme- 
ments français et britanniques, pour- 
ront trouver un jour une solution. Un 
accord sers alors en vue, mais une 
fois encore à un niveau d'armements 
sensiblement plus élevé qu'au- 
jourd'hui. 


FIN 





(1) Comment écarter la menace qui 
pèse sur l'Europe, Moscou, Éditions du 
progrès, 1983, 
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el AP VS 
TENTE 


C'est le premier livre français qui 
expose l'histoire récente et l'état 
présent des sciences de Ja terre. Il 
est compréhensible pour le lecteur 
curieux mais profane en la matière. 
Mo ET re EE 7 10710) 2 
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Publicité 
UN BON CONSEIL 


Ne vendez pas vos meubles anciens avant 
vos meubles et abjets récents. Au DEPOT 
VENTE DE PARIS - te spéciañisie des 
successions + 81, ue de Lagny (20° tel, 
372.13 91, vous obtiendrez un Lres bon prix 
de vos meubles modernes (living. matelas, 
&leci-menagét, vaisselle elt.} à condion 
de n'avait pas vendu au preatable vütre moe 
bher ancien ou de valeur 


Cours mensuet (80 heures) + héberge- 
ment = 2258 FF À 


BSTITUTO CLRTURALE en. 


Via Cavour 1 - 35100 PADOVA 
Italie - Tel. (49) 654051 












Vous n'avez pas le bac? N'ayez pas le trac! 
Voici le répertoire complet des pistes ouvertes 
aux non-bacheliers. 288 pages, 38 F 
Maintenant, avec la cœliection l'Etudiant Prati- 
que, l'Etudiant vous apporte l'information pour 
choisir chez votre libraire. 

Titres parus: Sernnice milrore mode d'emphn 
— Que farre avez des études Intérares ? - Que 
faire sans le bac? - Les carnères socudles - 
Comment appréndre les langues etrangeres ? 
- Comment financer ses études ? 

10 autres titres à paraître en 83 dont: Les 
carrières de l'enseignement - Les meurs dé 
l'informatiqu: — Les debouchés du bac D - 
Les éarrièrer. de la foncron publique … 


En vente chez votre libraire. 
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PROCHE-ORIENT 


EN CISJORDANIE 


Des manifestants du mouvement La paix maintenant 
inauguration d'une nouvelle implantation 


ont perturbé l'inau 


Naplonse. — Les éléments dé- 
chaînés par un violent sursaut de 
Thiver, mais surtout une i 
ee manifestation du mouvement 

La paix maintenant, ont obligé lundi 

18 avril les tants du gouver- 
nement ct les colons du Goush 
(Bloc de la foi) à inaugu- 


lonisation des terres occupées, ont 
pacifiquement envahi ce sommet dé- 
solé pons mettre on minorité les par- 
tisans du Goush Emounim et 

légués Ne qu 
n'étaient guère plus d'un millier. 


leur profit une cérémonie qui, pour 
le gouvernement de M. Begin et les 
champions de l'annexion, devait être 
— le jour de la fête de l'indépen- 
dance d'Israël, transformée pour 
l'occasion en fête de la colonisation 
— le symbole spectaculaire de leur 
volonté actuelle d'accélérer le mou- 
vement d'implantation en Cisjorde- 
mie, alors que viennent d'être an- 
noncés nne série de projets à court et 


dans les territoires occupés et y atti- 
rer à grand tapage publicitaire l’Is- 

raélien moyen (le Aonde des 12 et 
L4 avril). Le D. Le 19 avril, je conseil des 
ministres devait d'ailleurs approuver 
la création de trois nouvelles implan- 
tations dans Le nord-ouest de la Cis- 
jordanie. 


La nouvelle implantation du mont 
Bracha, où vont s'installer immédia- 
tement une quinzaine de familles, 
est en elle-même symbolique de La 
détermination du gouvernement 
d'accroître l'emprise israélienne au 


De notre correspondant 


cœur même de la Cisjordanie. Sur- 
Plombant Naplouse, principale ag- 
tion de ce territoire et im- 
portant foyer nationaliste 
ini pe apte l'ar- 
mée doit devenir, selon les plans 
gouvernementaux, une petite ville is- 
raélienne aux portes de la cité arabe, 
comme le sont déjà Kyriat-Arba, à 
la périphérie d'Hébron (au sud de la 
Cisjordanie), et, en Galilée, 
-Illit au-dessus de la plus 
ville arabe d'Israël Non 
moins symboliquement, l'implanta- 
tion du mont Bracha doit s'appeler 
bientôt Schekhem-Illit (Sichem- 
le-Haut), les Israéliens donnant à 
Naplouse son nom biblique. 

Voici quelques jours encore, on 
prévoyait que M. Begin viendrait 
lui-même inaugurer cette nouvelle 
colonie, mais il a dû y renoncer à 
l'annonce de la manifestation de La 
paix maintenant Le ministre de la 
défense, M. Moshé Arens, s'est lui 
aussi désisté au dernier instant, Seul 
le vice-premmier ministre, M. David 
Lévy, s'est rendu sur les lieux mais 
pour quelques minutes et ca- 
chette puisque, pour ne pas avoir à 
s'adresser à un parterre d'opposants, 
il a dû se réfugier dans l’un des bun- 
galows où vont emménager les pre- 
miers colons, 


Les membres du gouvernement 
ont aussi tenu compte de lopposi- 
ton du Parti travailliste, qui dé- 

nonce depuis toujours ce type d’im- 
plantation et a vivement protesté la 
semaine dernière contre « l'urilisa- 
tion de la fête nationale à des fins 
partisanes ». En dépit des vacances 

taires, le Parti traveilliste a 
réclamé et obtenu un débat urgent à 
la Knesset sur ce sujet dans les pro- 
chains jours. 


“Moi, pour mes vacances, je pars une semaine en 
Maidans un Eldoradordet Tours: l'Eloro, enSicile. Ça 
me coûte 3 880 F tout compris. Tout compris, ça veut 
dire le voyage en avion aller-retour avec Air France 
bien sûr, l'hébergement compris, tous les repas com- 
pris, le tennis compris, la planche à voile compris, le . 
plongeon dans la piscine compris, le soleïl compris, 
les divertissements compris, le folklore compris, le 


farniente aussi. 
Enfin tout compris quoi! 


Et sur les 8260 F que me coûte mon voyage tout 
compris, Jet Tours a calculé que mon carnet d'alloca- 
tion devises ne serait débité que de 900 F Je suis 


puis 

tués à Jérusalem en février par une 
grenade lancée par des inconnus. Le 
mouvement a repris Confiance en lui 
avec ce sucuès, mais sans illusions 


de la nouvelle implantation est déjà 
construit et cette nouvelle colonie va 
s'agrandir, comme autres... » 

Amer et reconnaissant cette « pelite 
défaite » un défenseur du Goush 
Emounim pour sa part demeure sûr 
de li: « Bee manifestation, nous 
a-til dit, ne nous arrétera pas ; nos 
adversaires le savent et nous 

» 


Étonnant mélange de deux Israël : 
au début et à Ia fin de cette cérémo- 
nie contrariée, partisans du Goush 
Emounim et de La paix maintenant 
se côtoyaient dans un long et confns 
défilé battu par la tempête. Les co- 
lons, fusil à l'épaule ou revolver à la 
ceinture (l'administration militaire 


la discipline et de leur détermination 
tranquille. Aucun incident. + C'est 
la démocratie », a noté avec satis- 
faction et soulagement le colonel 
chargé du service d'ordre. Oui. pen- 


occupés 
peut Fons parier d'un tel ré- 
gime pour la population arabe. 
D'ailleurs celle-ci était absente de la 
manisfestation, Elle en était exclue 
même à titre de témoin ; les babi- 
tants de Fispiouse avaient été 
placés, pour la journée, « pour des 
raisons de sécurité » sous le régime 
du couvre-feu. 


loin d'épuiser les 2000 F auxquels j'ai droit. 


Ma belle-sœur, qui adore le Sénégal, elle, elle part à 
TEldorador Nianing. Ça lui coûte 4890 F pour une 
semaine en Mai : toujours tout compris. Et comme 
c'est la zone franc, elle ne touche pas du tout à ses 
devises étrangères. Elle est maligne ma belle-sœur" 
Tous les Eldoradors Jet Tours vous proposent, 
pour vos vacances, plusieurs formules de vacances 


tout compris, sans épuiser votre argent de poche. 





pourraît atteindre ee 


personnes wait ét6 piégé Tosu, 
Le nomi ri Ê rte 
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re re 
des analyses le Proche-Orient 
2e de Bar à Be 


Ÿ comdhations» à PR rEmbasade Les 
Etats-Unis. M. Frank John Johns- 
ton, premier secrétaire de la section 
Eccremique que et commerciale de Fam 
bassade, a &t6 également tué, ainsi 
que trois employés de non 
fe 












‘peut être l'œuvre ae 
auine que : 
. qui sont prêts à 1out pour empécher 
‘ leretour de la paix aw Liban. ve 
a deson |" Eifio, le socrétatie d'Etat do fa 
côté, identifié quatre militaires 
parmi les victimes. 

On sait encore peu de chose sur la 
ce propos, M. Dillon a affirmé qu'il 


mn a 2 en 


, une fourgon 
nette d'explosifs a forcé la 
voie dans la zone où 
plosion ». Selon l" 
nette était 
d'hexogène, soi! 

600 kilos de 


. 


so enparavat FREE nan . EC; 
« engagement » mn + 
Fégard du commandant 


souligner qu'il fallait 


vo do de - Du 
sense 


Les dirigeänts isrsélions voui 
sc montrer d'autant plus fermes | Ule 


pi 

faire 
sujet 

| ment 


Au centre Rachi_… 
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Jeu 21 avril 18834 20 h 30 
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‘* Les combats se en 
tre résistants dans plusieurs régions 
du pays. La ps 


de trois mem- 
SE Médecins du monde, Îles 


MARIUS er JANETTE 








es jé - lebecsse - SBourride 
+ More, - + k : 





| ré 


. fn la négociation — comme les 


impossible » de recevoir une 
Elde immanitaie à truvers le Pal 





= EORRESPONDANCE 


des réactions françaises 
au pros de Fhippe Aug 
est une victoire pour T'U 
estiment des membres de Médecins ne monde 


de Mogcog: de Prague, demain de. 
Silence. 


L roasissransoemer || 


président de la coalition n'e pas ca- 
que, dans es circonstances pré- 
semes, l'aide de la Chine lui était 
pins que jamais nécessaire. 
‘snrances Îni ont été données à ce su- 
jet le vicepremier ministre 
diman- 


M. Was Li qu'a 
A qu'il a rencontré 


pendant sur Le 
volonté de Pékin d'accentuer s2 
pression miliaire à la frontière sino- 
Victnamienne. Apporiant s0n appro- 
bation à La décision chinoise de ri 
ter aux « provocations » de 
par des tirs d'artillerie de ses 

“le prince Sihs- 

nouk s'est contenté d'ajouter : 
«Plus les Chinois interviennent 
contre les Vietnamiens, plus nous 
sommes comes, car ceux-ci he 


-k prince s'est ce- . 
de-spéculer 


1 Dés lice mia à LS 
etles poussent à s'affronter entre eux 
: nous déclare le président du Front uni national 


pes une une uaiformisation peys 
aux, muigis ethnies, particula- 
rismes, divisé 


en chiütés et en sua |. 


nites. C’est une nécosité à l'on veut 
remporter la lutte contre Penvahis- 
seur, qui sera difficile et de «très 
4 durée ». Le Front ne croit ni 





emiques ol es ès AU als 


l'ontpice DE BEER. 


D pre 
. mardi, à La frontière avec le Cambodge à um 
.. bombardement des forces vietnamiemmes. Piu- que !a résistance asti-vietnamieune au Cam- 
sieurs militaires victnansiens suraient été tés, bodge avait récemment « perdu du terrain ». 





SELON LE PRINCE SIHANOUK 


5 De notre correspondant 
.: combattants auraient été KEgères. Le 


‘comprennent que le langage de la 
force. » 


gouvernement fran- 
ra une atiliude si amicale à 
Vietnam ». I s'est, ce- 


: soigneusement es de 
critiquer les propos prêtés 
M. Cheysson Torf de ses . 


sites en Thaïlande ct au Vietoam. 


«J'ai les meilleures relations en 


France avec les socialistes e1 avec 


des grullistes », &til déclaré. « J'a 


de cette amitié de la France. 
I est dans l'intérêt à long terme de 
otre résistance de ne pas rendre ces 
relations malaisées. Je vais pour 
m& pari essayer de les améliorer. » 

. Les propos ci de, l'an- 

mes 
paraissent irmer l'état 
actuel des Choses, l' de donner 


LES cIZVESTIA» - REPRO- 
CHENT À PEKIN DE PRÉSEN- 
TER LES RELATIONS 
“SOVIÉTO-VIETNAMIENNES 
COMME UNE MENACE POUR 








des 
“relations sino-soviétiques et des 
« menaces pesart sur la sécurité de 
1a Chine » les relations que 
-TURSS. entretient avec le Viet- 


Le jonrnal se félicite de la 
es ee 


« pournuiwre Je L 
Peliique avec FURSS. » ET & 


de 
destinée à justifier les prétentions 
nonfondées de la partie chinoise ». 
Les Zzvestia dénoncent également 
e frs que la ET 


pasrirntei] 
ces faits et manifestations, 
conclut l'article, sont indiscutable- 
ment d'ordre négatif du point de vue 
des perspectives de la normalisation 
des relations soviéto-chinoises. » 


A PAn, en, le press Sämmock a 
admis, an cours d'une 


2 vols quofidiens : 
y-Sud Made. 12h05 - 20h15 
Mad Orly-Sud: 9h15 -17h25 


Consultez votre agence de voyuges ou le service 
réservations d'IBERLA, tél : 7230023. 


Swissair : 
12 destinations 
au Proche-Orient 
et au Moyen-Orient. 


De quoi faire 
votre choix. 
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conférence de presse, 


& is indiqu£. : Abu Dhabi n'esi que l'une des 12 desiinæions de 
in ee indiqué, ir 2 Swissair au Proche-Orient et au Mon Onent L Les 
Es Norodom autres Se nomment Amman, Ankara, Bagdad. Be: Eh, 
nouk que Pékin n'avait jamais Damas, Dhahran, Djiedda, Dubaï. Koweïl Téhéranet 
ü une > possi Tet Aviv. 
bilité. Le prince a Dares estimé For agence de veroges ou Seisair se fer un Blast de 
que, a # la balle se trou- vous fournir de plus amples renseignement. 
vait daus le camp de Hanoï. Pour sa 
part, le prince s'est dit « sûr que la 
d' son in- 


Chine se retiendra d'envoyer 
Janterie à l'intérieur du territoire 
vietnamien ». 


al 


MANUEL LUCBERT. 


L'ENERGIE 
DANS VOTRE 
ENTREPRISE, 


ENTREPRISES, P.M.E., COLLECTIVITES LOCALES, LA 
COMMUNAUTE ECONOMIQUE EUROPEENNE (CEE) VOUS 
AIDE À MIEUX UTILISER L'ENERGIE! 
































roses juérant 
vs le pure Of n° C 86 du 2 3.1983 
disques es Communaut: Europeennes au 
d'investissement terra Service de Vente des Publications CEE, 
se on ont et ensuite v 
moitié jets de démonstration à l'aide des . 
comme HR Fe fonnulaires prévus à cet effet. 


Pour les P.M.E. 

Des fonctionsaises de a Corenision des CE. sera à voue dispaniio zu Burean de 
Presse et Information des Communautés Eur Belles Feuilles. 
75782 bre le 27 avril 1983. Rs 124 (2 00h. 

de remise de vos projets. 
Da sé suc et en tout cas, avant Le 31.08.1983. 


Si vous désirez connaître le résultat des projets de démonstration déjà retenus par la 
Communauté Européenne. écrivez à: 


COMMISSION DES COMMUNAUTES EUROPEENNES, 
DIRECTION GENERALE DE L'ENERGIE, 
rue de la Loi 200, B-1049 Bruxelles, Belgique. 
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Le Monde 


les convictions des du 
sénateurs de P M.'Delors a au moins 
tonché leur sensibilité. Hostile — mais co m'était 


Le Sénat discute, mardi. 19 avril, 
du projet de koi autorisant le gouverc 
sement à prendre par ordonnances 


M. Delors répond d'emblée à qua- 
tre critiques, que, « le sentiment de 
solitude » qu'elles peuvent susciter 
n'est -«.ni désespérant ni stimu- 
dant », maïs « » et ne consti- 
tue Pas «un handicap pour celui 
qui est au service de l'État », 
d'autant que cetie solitude «es1 
Plus apparente que réelle ». 

Première critique : faire payer les 
PR Ls polii de ie 
par une politique 

‘ tribution des revenus (..]. Dans le 
domaine du prélèvement fiscal 
comme 

des limites qu'on ne peut 
sous peine de casser les ressorts 
d'une société » animée des 
« valeurs pluralistes + qui font que 
certains travaillent parce qu'ils 
aiment cela et d’autres pour gagner 
de l'argent. 

Freiner les exportations de capi- 


taux ? Rappelant que la France a le : 


contrôle des changes « + le plus serré 
d'Europe», au risque d'effets de 
« boomerang », M. Delors observe 
qe: spéculateurs ont souvent plus 
Snsgnalon que Les gouverne- 


pre le blocage des prix et 
des revenus ? Ce blocage a 6t£ 
< salutaire » et + courageux », 
mais, reconnaît le « je n'ai 
pas, dans mes services, trois ou cinq 











Metz. — « C'est une nouvelle 
atteinte à notre pouvoir 
d'achat.» «Je ne 
pas les réactions trop mitigées 
des centrales syndicales. » «fl 
fallait faire quelque chose pour 
réduire l'inflation et le déficit du 
sur le dos des travailleurs. » « Le 


gauche digèrent mal les mesures 
gouvernementales contenues 
dans le plan de rigueur. L'impo- 
pularité du prélèvement de 1 : 
sur les revenus imposables, da 


brutalité. Il est vrai que le pouvoir 
gouvememental, faisant une 
nouvelle fois appel à la solidarité 
nationale, ne fait qu'accroître la 
baisse du pouvoir d'achat dans 


sures de chômage conjoncturel 
tous azimuts at les suppressions 
d'emplois. 
< Les pertes de salaire dues su 
conjoncturel atteignent 
Pour certaines catégories profes- 
sionnelles 12 ou 13 % ». at- 
firme un militant de la C.G.T., 
apmeur D. Uerer Long: ajou- 
«La réduction du temps 
do avai n'est compensée qu'à 
70%.» 


dans un climat de profonde in 
quiétude générale en Lorraine. La 
révision du plan acier présenté à 
l'automne dernier, et devant per- 
mettre, selon l'expression da 
M, Jean-Pierre Chevènement, 
alors ministre de l'industrie at de 
la recherche, de « transformer 
l'angoisse en action », est au- 
Jourd'hui une certitude :‘les sidé- 
turgistes redoutent que les inves- 
tissements prévus ne soient pas 
réalisés. « On est dans le noir 
absolu », note M. Gérard Lamm 
{C-F.D.T., P.S.) de Sscilor- 
Hegondange. Lis ne sont sûrs que: 
d'une chose : la vague de sup- 
pression d'emplois n'est pas ter- 
minée. Quelque mille deux cents 
nouveaux départs en préretraïte 
ont en effet été annoncés à Saci- 
kr pour 1983, auxquels s'ajau- 
tant un millier d'autres en 1985- 
1984 aux aciérias de Pompey. 

La situation est analogue dans 
les mines de fer, où l' 
se poursuit, et aux H_B.L. (Houil- 


du prélèvement social, il est ‘ 
dépasser 


| ‘politique _ 


LE SÉNAT REJETTE LES. ORDONNANCES. 


dé M. Delors: 





La « solitude » 


mille persomes capables de décider 
mieux que entrepreneurs eux- 
mêmes ce qu'ils doivent faire», 
d'autant que le plus difficile reste la 
sortie du blocage. 

Empêcher manu milliari les 
importations ? « Le jour où la 
France le déciderait, nos parte- 
naires ne resteralent pas sans pren- 
dre de mesures de rétorsion, 

il Nous dans un 
monde solidaire et interdépendant, 
cure 1 Dos entreprises , qui doivent 
vi ans’ cette province qu'est 

: qu 


Le ministre de l’économie, des 
finances et du budget affirme que 
«si nous échappons aux énerve- 
ments, à l'explosion des corpora- 
tismes », si « l'Etat sait restaurer 
nn onde e es 
s'engage entre la ma, et l'oppo- 
sition et si, des deux côtés, les into- 
lérances laissent la place à l'exer- 
cice sage de la démocratie, le pays 
s'en sobtira ». 

Après cet appel «à la sagesse 
collective », M. Delors ajoute : 
+ Mol qui suis au terme de ma car- 
rière professionnelle. je peux le 
dire : Ch France bar pas 
cette t) formation logique, 
si les forces politiques et les hauts 
Pere hr ose nl 


président socialiste de 1n commission des f- 
nances de l’Assemblée natiowale, M. 


ter. + Pour le ministre, valent 
les résuliats sur l'année et non les 
chiffres au mois par mois. U sou 
haite que lon prenne 
« de ce que furent les vertus d'une 


gêne pas. Je 


+ suis au service de l'Etat, je ne suis 


pas là pour gérer ma carrière (.. 
et je n'ai pas à ménager ce que j'ai à 
dire aux uns et aux autres. » - 
Revenant à la question des 
marges brutes, il répond à 
M. — <« l'éternel plaintif» — 
Pour rappeler az président du 
C.N.-PF. que le taux d'intérêt du 
crédit a déjà diminué de 2 % (soit 
14 milliards) et qu'il baissere 
encore. Et il assure que, même avec 


Se 


Pas conscience de ce chan- 
gen un ne le diffusent pas, la 
rang dans dix ans. » 


M. Delors 


que de nn ST ét Le. 
L'AUSTÉRITÉ A LA BASE 
LORRAINE : la grogne et l'amertume 


De notre correspondant 
lères du bassin de Lorraine), où la 
relance charbonnière semble dé- 


courage. « On n'a pas les axpli- 
cations que l'on souhaits » af- 
firme M. Robert Blaise (C.F.D.T.), 
sidérurgiste en dispense d'acti- 
vité. « Le pire, c'est que la vérité 
ne nous 8st pes dite, renchérit 
M. Jean-Claude Feite {C.F.D.T.), 
au chômage depuis trois ans. On 
ne sait pes où l'on va, les gens 
sont désenparés. Le bassin de 
Longwy est en train de mourir. » 

Bref, de nombreux syndica- 
listes de gauche se sentent 
fioués. «€ Ce n'est pas possible 
de supporter ces mesures, exph- 
que M. Michel Olmi (C.G.T.) Je 
ne vois pas {a différence entre ce 
plan d'austérité et le précédent, 
c'est inscceptable. » Pour lui, 
c'est l'espoir placé dans un pou- 
voir de gauche qui est déçu. 
«Un gouvemement de gauche 
n'aurait pas dû prendre ces me- 
sures, c'est invraisemblable », 
s'étonne sncore M. Blaise. « Ce 
n'est pas une politique de gau- 
che », lance, de son côté, 
M. Faits. 

Plusieurs mesures spécifiques 
contenues dans le plan de ri- 
gueur ont retenu l'attention des 
militants, notamment les taxes 
sur le tabac at les alcoois : « Sj 
elles étaient destinées à lutter 
contre l'alcoolismesou le tebe- 
gisme, je dirais oui, Mais en réa- 
fité elles ne sont destinées qu'à 
rapporter de l'argent. » 


«Toujours 

les mêmes pratiques » 

Au-delà des remarques, sou- 
vent sévères, le douté quant à 
l'efficacité de ce plan est présent 
dans les esprits, « Ce n'est pas 
la première fois qu'on met en 
Placs de tels plans », remarque 
M. Erwin Roth (C.F.D.T., P.S.}, 
sprl spa min 
mais je n'y crois guère», re 
grette à son tour un militant du 
P.C., mineur aux HB.L, refusant 


Dre MS. nano de: one 


Jjourd'hui, ce n'est plus le cas ». 


” délégué C.G.T. C’est un véritable 


une croissance à zéro, ces 


marges vont.se redresser dès le 
second trimestre de 1983. 


.-T évoque la politique monétaire, 





certains syndicalistes, à un C 
constat d'échec de Ia poñtique 
gouvernementale. « Au lende- 
main du 10 mai, le gouverne- 
ment aveit tout pour réussir, et 
surtout le soutien populaires. Au- 


constate un qmiitant C.F.D.T., 


{plus de 81 000 demandeurs 
d'emploi inscrits à l'AN.P.E.). 

M. Lamm constate, quant à 
lui, que ce plan traduit l'ineffica- 
cité du blocage des prix et des 
salaires en 1982 : « On devait y 
aher d'une traite. » 


Bref, à leurs yeux, le gouver- 
nement a laissé échapper l'état 
de grâce. Les mifitants syndicaux 
lorreinis s'interrogent également 
sur l'attitude jugée trop timorée 
des centrales syndicales. « Sous 
Giscard si de telles mesures 
avaient été prises, le gouverne- 
ment n'aurait pass pu les sppli- 
quer devant l'ampleur des résc- 
tions syndicales », affirme 
M. Oimi. 


Face à cette absence de ri- 
poste, les leaders syndicaux 
C.G.T. et C.F.D.T, admettent le 
découragement des salariés. 
«< Que faire ? » Pour Wii, Fatti- 
tude officielle des centrales syn- 
dicales correspond à un caution- 
nement indirect des mesures 












































preuve de l'importance de l'indé- 
Pendance des syndicats face aux 
partis politiques: «Le pouvoir 
de gauche nous l'a montré », af- 
frme M. Blaise. 

De nombreux mifitants met- 
Tnt aussi en cause les cond 
tions dans lesquelles ce plan a 
été annoncé. « Le gouvernement 
en 

cipeles soismt pessées, note un 


Coup dans le des, on s'est fait 
avoir. Avant les élactions, on 
nous avait pourtant déclaré qu'il 
n'y aurait pas de Second plan 
d'eustérité. Ce sont toujours les 
mêmes pratiques qui sont utif- 
séas. » 

De plan de restructuration en 
plan de rigueur, le mécontente- 
ment demeurs Chez les syndica- 

JEAN-LOUIS THIS. 






TVA.» :. 


faire cinq eu aéditionnaut deux et deux 2 Nat. : Etats Un 


pas dénoncé les 


l'avait : comparé à Pierre tra L 
- qui, dit-il, est « péjorarf et 
ia ») et qu'il juge sui trop 






dure, ni trop: mollé » 
de 


ane Le mages EE dm et 
consenti à une ou plusieurs grandes 
entreprises que d'étudier cinquame 
dossiers de petites entreprises ». 


gouvernement et sur lui-même. « J4 
y. aura de mauvais indices, 
ajou! notamment celui de 
d'inflation a avril qui sera 
supérieur à 1 &. 

Au sujet du prèiet & budget 
1984, qui « sera vu dans une 


perspective à moyen 1erme», . 


qu'il 
an gouvernement Qu'+ intervienne 
base a 
que le 


fonction publique et 
“profite des 40-000 départs ex 


les 
ere 


Un effort supplémentaire 


utiliser comme « alibi à nos 


difficultés ou AO ErOpres propres 


erreurs », le 


déclare : - Nous ee aux, des 


comme certains l'ont Soit aux 


Malouines. > 
M. Delors à que la France 
défendra à we liamsburg, au 
prochain sommet des p 
industrialisés, la thèse selon laduelle 


paper n ol er rm 


Haxpos rroliers [qui n'ont.pas 


mé Gux pAys en voie de 

rop endettés pour 

acheter] »: Sur ce chapitre, il 
souhaite que l'E: < parle d'une 
seule voix et qu'elle ne.soit pas en 
panne ». Dans sa conclusion, 
M. Delors confirme Lémaes 
prochains mois seront « les » 
Iuais, ajoute-t-il, « je ne perdrai pas. 
Probe gr bols è 


+ la sincérité, a courage et Le 
ro Delors, dont ies 
propos, di-il, < malheureusement. 
s'inscrivent dans un contexte qui 
résulte de ses propres initiatives ». 


M. Fourcade. * (R.I., 


protectionnisme .et 
maintient du franc dans le SME), 
mais il en conteste trois : 
laggravation de la fiscalité directe 
et indirecte de préférence à de 
réelles’ Economies budgétaires 
jooume * le report 
Atlantique on 
universelle de 1989 PE encore les 
culturels de M. Lang) ; la 
fiscalisation d'une partie des 
sociales alors qu'on aurait 
Pa, «envisager un transfert 
d'une partie des cotisations 
d'allocations familiales sur la 
et l’absence 
di 
Après M. Mercier 
Rhône), oi due Là 
l'utilisation de la 


D à pres 


de la vérité». « Frappé n per » par. 


l'isolement t de la France et kx - 
solitude 





dangers qu'on : 
sociaux : 


_du. 


er. (gauche dém., * 





ion des 
Fou < faire 





molheureusèment élire dl 


ji groupe communiste, 
Me Luc (Valde Mme) relève Le 
points positifs de Hà: politique suivie 


par le gouvemeiient et rappelle qué * 


le parti communiste n’est pas 
d'accord sur tontes les mesures- 
prévues par le plan : < en partenaire 
loyal, il en.a discuté avec le 

e'il a oltenu des 


gouvernement ; 
. ällègements- au profit des -plus 
modestes », déciare-t-elle. 


M. Mon: regrette que le « 
de La re soit 


président de 
actuellement < absent du débat ». 
Après avoir rappelé. la situation 


et financière à la veille 


économique et 

du 10 mai 1981, il explique que le 
gouvernement a commis quatre 
* types d’eireurs : en croyant. que Ja 
‘hausse du pouvoir d'achat 
relancerait |a croissance ; en 


è _ un aveu d'échec », déclare 


M- Maxrice-] RP. 
Hauts-de-Seine), qui considère 
eg mns que ce. n'est pas l'excès 

Siren qui est néfaste 
des exportations. 


+ Tr “peut. poursuivre avec 


courage une mauvaise tique. 
L'impopularité n'est Fe ane 
assurance de réussite», lance 
M. Edgar Faure (Gauche 
Dani qui indique qu’il 
s’abstiendra sur Le vote du projet. 


rtmeEs 
dévalnation de 13 à 14 %, une sortie 
provisoire: du S.M.E., une 
suspension de l'application de 
certaines dis es 
Auroux, une ja 
de la taxe professionnelle et 
restauration des - équilibres & à L 
Sécurité sociale et du budget. 





M. Delors répond à ceux qui 
* critiquent les lois Anroux . 


sitions des lois . 








à RREP ndant. aux intervenants, 
elors.traite des « deux 

Mrpolor congénitales > de la 
4 extérieur et 





uffaut, le ministre. de 


peut. Es commerce 
Plan l'inflation. A.l'adresse de 
des . M: Du 





explique qu’üne 


dévelustion de 18 à 20 % en 
+ 1987 aurait rendu impossible la 
: réalisation des: promesses du 
-goüvernement. 


hain congrès à socialiste 
ra-qui-avait raison », 
lance-t-il Puis à l'adresse de 
M. Ponceket, M. Delors iniique que 


‘de mars 1979 (date de la création 


du S.-M.E.) à aujourd'hui, le 


‘différentiel “d'inflation avec 


Allemagne à AE an toisl de 24 % 
au détriment de la ‘France et que Le 


‘franc a été dévalué de 26,5 %. 


du prélevement obligatoire », 


1 
En conctusion, il dénonce le 
retard de ans pris dans le 
domaine à politique active » 
ani: «Je proposerai des 


R, mesures », dit-:l, et it 


constate, tout 
en manifestant J'intention d'y 
démorivation de 


ras 


Rep ed 


Dalle Pen (Gauche dén.: 
Sin er dénoncent 


, qui la 
rocédure des ordonnances, de 
Fa. Chérioux (R.P.R., Paris) et 
Hoeffel (Un. cent., ), qui 
us ne 

L : 
Mb Ge et de MM. Duffant et 


du groupe socialiste, qui. «font 
confiance au gouvernement ” 
l'article pts du PR est 


repoussé (ce 

dü texte) par F 192 voix RFR, 

indépendants, centristes, et 
radicaux) contre 135 (PC. PS. et 

MRG.) et 1 abstention volontaire 





“Le « bazar » 
Suite de L prernière pags. F 











meet 


ones corhetieifen ass 
A res 
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iment 
e l'argent de poche. 





_ Logement La 


hs L Ur ND = 
... …. … + Soirées spectacles 2 
Re ALT Night-club | | 
+ Concerts enregistrés : 
+ Piscine | ë 

+ Planche à voile = 

ei...  …  +Plongé - 
su Besorn . + Ski nautique 
4 Tennis 
+ Yoga 
| — Mini-club 


= Tout compris. 





DE 


fée | 


sets 


Ses 





ESS 


FÉ 


| F4 


; je Probe cat comme tout est corapris, vous avez très peu de ‘Place de la Bourse, 75088 Cedex 02 - Orly Ouest hall 2. Téléphones en province : 
A ni sur place. : Nord : (20) 55.35.45 - Est : (80) 30.77.32 - Ouest : (41) 87.22.55 — Sud-Est : 
: Deuxième avantage : Loire vous SV très peu de dépenses sur place, Ca BU Sud-Ouest : (56) 8128.30. A Bruxelles : (2) 513.94.22. À Genève : 
Ro ï vous pouvez emporter à l'étranger c'est vraiment de l'argent de Û 
freiee ns mu Que il ne vous sera débité pour une semaine À l'étran- ais Les RÉ BES none ne Al A Ouest à 
destinati e 600, 800 ou 1000 F' sur votre carnet de change erican Express - Dernières Nouvelles d'Alsace - Est Voyages - l'Indépen 
geï selon les ons, qu Voyages Républicain Lorrain -Sud-Ouest Voyages - Voyage Conseil - Voyage 


[ {60 06 pour les enfants de moins de 10ans) Dépêche — Voyages N° L 


| 7: ‘Coxidusion : tout compte fait, en partant. avec le Club vous profitez , e ; 
“plus de vos devises et de vos 1000 F d'argent français que vous avez Je droit 
-: d'emporter à l'étranger à chaque voyage. Au Club tout est compris, U È rranee, 


. Le Club à Paris : PPRUOOE 99, Ghempe-Elysées - — 106, rue de Rennes - 


hHE 
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POLITIQUE 


LA MODIFICATION DE LA LOI « SÉCURITÉ ET LIBERTÉ » A L'ASSEMBLÉE NATIONALE 


La prise d'émpreintes digitales ou de photographies 
est autorisée dans certains cas de vérification d'identité 


L'Assemblée nationale a 
adopté, mardi 19 avril, en 
deuxième lecture, le projet de 
loi abrogeant ou révisant cer- 
taines dispositions de la loi du 
2 février 1981, dite loi « sécn- 
rité et Bbert& >. La principale 
modification, par rapport au 
texte que les députés ont adopté 
en première lecture, concerne 
les vérifications d'identité ac- 
compagnées de la prise d'em- 
preintes digitales ou de photo- 
graphies. Dorénavant. les 
officiers de police judiciaire 
sont autorisés à effectuer ces 
opérations envers «{ouie per- 
sonne à l'égard de laquelle 
existe un indice faisant présa- 
mer qu'elle a commis ou tenté 
de commettre une infraction ; 
ou qu'elle a fait l'objet de re- 
cherches ordonnées par ane au- 
torité ji ». La loi « sé- 
curité et liberté », ainsi que le 
texte adopté en juillet 1982 par 
les députés, stipalaient que ces 
mêmes opérations n'étaient au- 
torisées en « AUCUN CAS ». 

Dans la discussion des articles, 
TAssemblée adopte des armende- 
ments tendant notamment à suppri- 
mer certaines dispositions intro- 
duites par le Sénat, pour revenir au 
texte adopté par les dépuiés en pre- 
mière lecture {le Afonde des 23, 24 
et 25-26 juillet 1982). 

— Suppression du doublement de 
la peine pour les infractions com- 
mises par des condamnés bénéfi- 
ciaires de la libération condition- 
nelle, de la semi-liberté ou d'une 
permission de sortir. 

@ PEINE DE TRAVAIL D'INTÉ- 
RÊT GÉNÉRAL. 

Un amendement de la commis- 
sion des lois précise que le président 
du tribunal doit demander aux pré- 
venus d'accepter ou de refuser « fui- 








Amélioration de la protection des salariés 
en cas de transfert d'entreprise 


même» d'accomplir ce travail (le 
Sénat avait adopté une rédaction sti- 
pulant que le-prévenu «ou son 
conseil » peut prendre ia décision). 
Sur proposition de M. Bomemaison 
(P.S., Seine-Saint-Denis) et contre 
l'avis du garde des sceaux, il est pré- 
cisé que le président du tribunal de- 
vra indiquer au prévenu la «ne 
ture » du travail. D'autre part, 
contre l'avis du gouvernement, pour 
les mineurs de seize à dix-huit ans, 
la durée maximale du travail d’inté- 
rêt général est portée de quatre- 
vingts à cent vingt heures. 

© JOURS-AMENDE 

L'Assemblée adopte les disposi- 
tions introduites par le Sénat concer- 
nant l'institution d'une peine de 
substitution. les jours-amende, sous 
réserve notamment des modifica- 
tions suivantes : le nombre maximal 
des jours-amende passe de deux cent 
quarante à trois cent soixante: le 
montant maximal de chaque jour- 
amende passe de 2000 francs à 
3 000 francs. 

— Rétablissement de l'abrogation 
de l'article 266 du code pénal qui 
étend aux délits l'association de mal- 
faiteurs, et du paragraphe 4 de l'ar- 
ticle 341 du même code, qui crée 
une incrimination de séquestration 
de moins de vingt-quatre heures, as- 
sortie d'une peine d'un mois à deux 
ans d'emprisonnement ; rétablisse- 
ment de l'abrogation des di 
tions de la oi du 15 juillet 1945 rela- 
tive à la police des chemins de fer. 
© GARDE A VUE \ 

— Suppression des dispositions 
introduites par le Sénat vu la 
durée maximale de la garde à vue à 
quatre jours en cas de crime, de vol 
aggravé ou de destruction, lorsqu'ils 
sont présumés avoir été commis par 
deux ou plusieurs personnes ; et 
abrogation des dispositions de la loi 
«sécurité et liberté» permettant La 
prolongation de la garde à vue 

jusqu'à trois jours, 


L'Assemblée nationale adopte, le mercredi 20.avril, en première lec- 
ture, un projet de loi modifiant le code du travail pour obéir à une directive 
du conseil des Communautés auropéannes, Celles-ci, en date du 14 février 
1977, prescrit qu'en ces de transfert de la propriété d'une entreprise par 
cession ou fusion, les obligagions dues au titre des contrats de travail sont 
transférées aux nouveaux propriétaires. 


La législation française et la juris- 
dence de la Cour de cassation 
ient juqu'ici tout à la fois plus 
larges, puisque s'appliquant à tous 
les cas où il y a transfert de l'entre- 
prise, et plus restrictives puisque le 
nouvel em n'était pas aa 


sable des dettes de son [récent 
alé du personnel. Le texte voté 


par l'Assemblée insère donc au cha- 
Pitre II du titre du livre 1 du code du 
travail un article précisant qu'après 
un transfert d'entreprise le nouvel 

cmployeur est tenu r à l'é des 

fariés dont les contrats de travail 
subsistent des obligations qui in 
combaient à l'ancien employeur à la 
daie de cette modification -. Deux 
exceptions sont toutefois prévues : 
les cas de reprises après règlement 


judiciaire ou liquidation de biens 
pour éviter d'alourdir les frais de la 
nouvelle entreprise et parce que les 

salariés ont déjà, depuis La loi du 
10 juillet 1973, l'assurance que les 
salaires dus avant le dépôt de bilan 
leur seront versés ; les cas de substi- 
tution de prestataires de services in- 
tervenue sans qu'il y ait eu de 
conventions entre ceux-ci puisque 
souvent le transfert n’a lieu que par 
la volonté de l'utilisateur des ser- 
vices. 

Le projet de loi adopté précise 
toutefois que le premier employeur 
est tenu à rembourser au second les 
sommes que celui-ci aura versées 
aux salariés du fait de l'application 
de certe nouvelle règle juridique. 


74; rue de la Fédération 75015 Paris 2732525 
5, rue Billerey 38000 Grenoble 87 16 53 








— Suppression des dispositions 
nouvelles relatives au contrôle du 
président de la chambre d'aceuse- 
tion sur le foncti des cabi- 
aets d'instruction. 

@e CONTROLES D'IDENTITÉ. 

En première lecture, FAssemblée 
avait adopté un texte stipulant qu'en 
aucun cas les opérations de vérifica- 
tion d'identité ne peuvent donner 
lieu à ie prise d'empreintes digitales 
ou de photographies. Le Sénat. pour 
sa part, a limité cette interdiction au 
seul cas de vérifications d'identité 
effectuées à titre préventif (contrôle 
administratif), je autorisant en 
conséquence pour les contrôles ef- 
fectués dans le cadre d'opérations de 
police judiciaire. 

M. Forni (P.S., Territoire de Bel. 
fort), président et rapporteur de la 
commission des lois, présente un 
amendement tendant à rétablir le 
texte voté par l'Assemblée en pre- 
mière lecture. M. Jean-Pierre Mi- 
chel (PS. Haute-Saône), au nom 
du groupe socialiste, défend un 
amendement autorisant la prise 
d'empreintes digitales ou de photo- 

graphies dans deux cas seulement : 
1) lorsqu'une personne a commis ou 
tenté de commettre une infraction : 
2) lorsqu'une personne fait l'objet 
de recherches ardonnées par une au- 
torité judiciaire. L'amendement de 
la commission est repoussé à main 
levée (l'opposition vote contre ainsi 
que le groupe socialiste, sauf 
M. Forni et le groupe communiste 
qui votent pour). L'amendement du 
groupe socialiste est ensuite adopté 

par 277 voix contre 204. 

FC ous ide on outre que La 
prise d’empreintes digitales et de 
photographies doit être mentionnée 
ct spécialement motivée dans le 





procès-verbal dressé par un officier 
de police indiciaire. 

— La durée maximale de réten- 
tior. dans le cadre des contrôles 
d'identité est ramanée de six à Que- 
tre heures, 


comparution 

blée décide de revenir au texte de 
première lecture, qui permet 
faire juger selon cette procédure les 


‘auteurs d'infractions flagrantes. Ce 


critère de avait. été rem- 
placé par les sénateurs par la notion. 


supprime ensuite une disposition 
d'origine sénatoriale qui visait à per- 
mettre au tribunal siégeant solon La 
procédure de comparution immé- 
diate de renvoyer l'affaire à l'ins- 
truction as 

— L'Assemblée adopte enfin une 
disposition introduite ones le Sénat 
qui institue une peine 
tion des véhicules. 

— Le projet prend le titre sui- 
vant : « projet de loi portant äbro- 
gation ou révision de certaines dis- 
Positions de la loi du 2 février 1981 
et complétant: certaines dispasitions 
Mo PM ARE 
Trees 


L'Assemblée nationale a adopté 
définitivement, mardi 19 avril, dans 
le texte du Sénat le projet de loi per- 
mettant aux aftachés d'administra- 
tion centrale admis à suivre une for- 
mation spécifique à caractère 
probatoire avant leur ponton en 
q de magistrats participer, 
comme les a: de justice, aux 
activités des parquets et des juridic-" 
tions de Tosdre jud judiciaire auprès 
desquels ils font leur stage. 





Sécurité et socialisme. 


(Suite de ls première page.) 
La loi du 2 février 1981 comporte 
une interdiction formelle: de se livrer 


en première 

dépintés, ë en juillet:1982. 

Mais une autre loi — encore en vi- 
gueur — datant de novembre 1943, 
autorisait ces mêmes opérations sous 
certaines conditions. Lequel de ces 
deux textes régit-il le droit ? La que- 
relle juridique divise les socialistes. 
En droit justement, il est'un principe 
Constant selon lequel une disposition 
d'ordre général annule toute autre 
disposition spécifique contraire. Si 
ce principe prévaut — ct il paraît 
d'une logique irréfutable, — la po- 
lice judiciaire n'est pas autorisée, 


der à ces opérations. Le texte éma- 
nant du groupe socialiste accordera 
donc une faculté nouvelle aux ser- 
vins de pole. Qui ne vole que la née 
daction même de cette ition 
risque d'engendrer des déborde- 
ments : « un indice faisant présumer 


qu'elle a commis ou tenté de com- 


ue de l'insé- 

curité développée ie de- 

deux ans, par la droits, at-elle, 
certitudes 


mettre une il 
Comment la dial 


puis 
pu forcer les de ceux qui, 


Jusque-B, la combattaient ? L'opE 


nion publique a été réceptible à 
cette campagne parce qu'on l'a peu 
à peu persuadé de la montée de l'in- 
sécurité et qu'un amalgame a été 
réalisé entre une insécurité « ordi- 
naire» et la criminalité, Les maires 
qui sont aussi souvent les députés 
ont, à leur tour, été sensibles à ce 
sentiment — Jargement irrationnel. 

— Les campagnes électorales — on 
re vu pour les élections municipales 
de mars dernier — se sont notam- 
ment déroulées sur ce thème. À ce 
phénomène, qui a atteint certains 
membres du gouvernement, s' ajoute 
les médiocres Lars 


par la gauche sur le plan électoral. }: 


C'est au lendemain des élections 
Cantonales de mars 1982 qu'éclate la 
querelle entre MM. Defferre et Ba- 






Formations 
Los Dan AUS 
LEE Les TEE 
Aide à la décision 
MULTIPLAN, VISICALC, 
SUPERCALC 
















Traitement de texte 

WORD STAR, EASY WAITER, 
SIRIUS-WRITER il, TEXTOR 
Gestion de données 
D BASE Il (niveau 1 et 2) 







Langages “ 

de programmation 
BASIC (Niv. iet 2), PASCAL 7 
Télécommunications ê 
et réseaux 

GROUPE SIGMA 


LISE te en formation 
Hs ide 1e Que e GET UNIES 


RP EC RCT 








dinter sur les contrôles d'identité et 
c'est aussi au lendemain des der- 
nières élections municipales que le 
gouvernement convainc se majorité 
adopter les dispositions restrei- 

gnant les Hbert£és mdividuelles. 
” La leçon vaut d'être méditée. Le 
du pouvoir. conduit fatale. 


‘ment à quelques renogcements, La 


gauche doit-elle pour autañt, renier, 
se serait-ce qu'une .part de ses 
convictions profondes, en: prétant 
aïnsi l'oreille à la peur coflective ? 


LAURENT ZECCHIM. 


vous-même vous pensez. » 
richesse nationale : 


leurs besoins en Soins : 


© L'environnement ; 
e La déleñse nanonale : 
+ L'éducation nationale : 


nes...) : 

© La recherche scienufique : 

e La santé pubhque : 

@ La formation professionnelle ; 
e Le logement : 

© L'agriculture : 

© La culture : : 

e Jeunesse, sports, loisirs. 


de telles 





. « On re refaïi pas l'histoire, ‘Mais 


HN EXCLUSIVITÉ DANS 
Cparénis) 

LES FRANÇAIS SE PRONONCENT 

SUR LES DÉPENSES DE SANTÉ | 


« Voici trois opinions concemant la façon dont doit 
étre conçue la politique de la santé.en France. 
Quelle est celle qui se rapproche {e plus de ce que 


© !! laut que les dépenses de senté des Français ne 
progressent pas plus vie que la production et la 


© Quelle que Soit la façon dont évolue fa richesse 
nationale, les dépenses de santé dorvent répondre à 


e Les dépenses de santé des Françaïs ont atteint un tet 
niveau et sont une telle charge pour la nation qu'il sul 
tou fauve pour essayer de les réduire. . 


« Voici différents postes de dépenses du budget de 
l'État. Quel est celui qui..salon vous, doit être 
prioritaire dans les années à verir ? ». , e 


e Les équipements colleétits. froutes, stades, pisci- 


4 Si les dépenses de santé des Français devaient 
continuer d'augmenter, se poseraït alors la ques- 
tion de savoir comment elles pourraient être 
financées, Voici. six moyens possibles de financer 
. Quel est celui que, personnelle- * ‘ 
ment, vous accépteriéz le plus facilement ? » ce 
e Financement par une augmentation des impôts : 
© Financèment par une augmentation des Colisstions à 
la Sécunité sociale payées par les assurés : 
® Financement par des systèmes d'assurances indru- 
duelles privées venant compléter ia Sécurité sogaig {de 
type muluelle ou compagne d assurances) 
© Acûlé d'une Sécunté socle & assurant des rembouse- : : 






Dan ne LR crie “allés jusqs'an bg ST 8R mêlé 3u 
Matin de Paris du 20; avril, voter La motion de censure en temps 
M. Claude Labbé, président, du : : voulu, les choses auralees ét£ plus _ 
groupe R.P.R. de l'Assemblée natio-  cfaires Ainsi, sur l'affaire de la 
nale, évoque les raisons pour les-  saxariün Pl nes: C'était le 
quelles, sous le précédent septenniat:.. - paltde éupture, Pengagement de 4 
les élus geullistes n’ont pas provoque : Giscard vers uné socialisation de La 
la rupture de La majorité. Il déclare : . société er le-blané-sring donné aux 
techoocrates L'impôt sur la fortune 
est dans sa filiation. À ce moment 
en tout cas, nous aurions du dire : 
non. Mais on' s'était enfermé dens” ‘: 
1e certaine lecture de le. Conscitu- Fe 
; pgrmi Les Plus importants, core : 

uve de Murville, Debré ou 
Guéna, étaient opposés à la ruptüre, 
‘considérant qu'on ne renversait pas. 
un gouvernement sur une affaire fis- 
cale, mais sur une question d'inidlé. : 
| pendance. nationale. . Pourtant. les 
mois plus tard, Chirac est parti de 
‘| Morignom S'H étoit parti deux mois 
Plus;16t, cela aurait été moins 














on peut avoir le regret de ne pas être 























































tendre « différèms accents », a dit 
M. Juquin, les membres du comité 
central rendant compte  2rès fidèle- 
ment du débar qui a eu lieu pendans 
un mois dans le parti ». 


tombées positives sur le dévell 

ment de l'action» du PCF Le 
porte-parole du parti a souligné le 
Caractère « jf, combatif et 
Mon IEOLENrs » du rapport de: 

































passage Dauphine 
75006 Paris "Tél 225.4137 





























ments réduits, financement par un système complémen. . 
taire d'assurance individuelle volontaire : 

© Financement par une réduction du nombre et du 
genre de soins remboursés par la Sécurité sociale ; .. 
e Financement par une diminution du taux de” 
remboursement pat la Sécunté sociale. L 


a Si les de santé des Français devaiént | 
être Emitées, i faudrait bien; alors, faire des choix et: 
définir des riorités, Parmi les dépenses suivantes. : 
a sont, pour vous, celles qui, de toute façon. 
devraient être préservées ? »: su 

© Dépenses Tes aux maladies cancéreuses ; Ron 
© Dépenses liées aux maladies cardiaques : ee lire” 
© Dépenses hées aux maladies mentales :. ï 

© Dépenses liées à la veillesse : . 

liées au” maladies des nouveaux- nés et. 


































des, enfants : 


e. Dépenses liées aux. suites d'accidents tdu travail, de 
la route. accidents domestiques}. - 












« La consammstion d'alcool, de tabac, ainsi que ls 
accidents de La route sont à l'origine d'une part 
importants des dépenses de santé en France. s 
Personnellement, seriez-vous favorable ou opposé | 

à ce que ces dépenses-là soient financées par des - 
vignettes spéciales sur l'alcool et le tabac, st par 
une augmentation importante..du montent. des 
Faso 022 de Vie conte en gre 
d'ivresse ls | | : ; | 


es une réduction à 





















































© Le parement en VOLS une î 
© Le corps médical sde 
qualifiés : L 

se :Le haut comité médi 

e Des COTES 
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La ñque de prélèvement di- 
rect du sang du fœtus dans le cordon 
omibilical mise au point en France à 
la fin de l'année dernière élargit en- 





Mais elle ouvre aussi la voie à une 
connaissance des divers pai 

caractérisant le fœtus « normal» et 
à ane véritable évaluation de la qna- 
lité future de la vie de l'individu. : 
- Ce qui d'est pas sans aggraver les 
craintes et l'embarres du 
dical devant l'intolérance à 


par le 

blc, et qui ique le nombre sen 
décidés sur des critères non médi- 
Caux mais sociaux (mère céliba- 
taire, droguée) ou de pure conve- 


Une cviepréjutcisbles 





deux SORCEFES, ue 
Odette alabrègue- 


Wurzharger, avocat à la cour de 
uri de cours à la facuité 
de droit de la Western Reserve Uni- 
Celni de « rie , préjudicia- 
ble » (wrongful life} soscite des ac- 
tions intentées par les. parc de 
l'enfam, contre des as, des 
hôpitaux ou des laboratoires d'ana- 
lyse 0 raïson d'une naissance anor- 
male (rmbéole, maladie de Tay- 
Sachs on 


} 


de l'enfont qui pourrai remonter 
ah conception (13 ». I s'agit 
pour part. de procès concer- 
zant Pan incomplètes 
da père ou de la mère où des avorte- 

Cette «exigence 
ection» explique ses re 


çantes » de diagnostic prénatal et 
qu'il n'est pas toujours légitime ‘ou 





centres de haute technicité capables - 
de les conduire est, en effct, limité, 


: fn point. qua_certaines des mater-. 


tés parisiennes es plus renommées 
doivent envoyer les échantillons 
levés à Tours, à Toulouse où à 
l'étranger. RTE 


soit qu'on les introdnise dans le li. 


“Auide amniotique où le fœtus les dé- 





* médecine prénatale. Lorsqu'un 
et. fœtus - une obstruction — 


- dn fœtus, afin qu'elle puisse drainer 


. inférieure de viabilué d'un fœtus se si- 


genre, fut un plein succès, et le j 
sa 


* Blutira, soit en les injectant directe- 


anent dans La veine ombilicale. 
* Si le fœtus est arteint non de trou- 


bles métaboli ou cellulaires, 
rs de alformations c'est à 
Ographie (ou ‘repérage 
pese, d'une Hooette Loin et que 
peut répéter aussi souvent que: 
nécessaire) qu’il appartiendra de les 


À ü sugar 
un pas taire “Poni 
D de ns LE 


“due à une malformation — des voies 
de Eros amine. cuis avis 

ic cette j 
s’accuroule dans les reins et la ves- 
sie, conduisant peu à peu à des lé- 
sions graves. 

Tel était le cas de Fun des ju 
meaux qu'attendait une mère de fa- 
mille de quarante et un ans, MS. 
one Snepars orgie 
obstruction des voies excrétrices. 

Plutôt que d'attendre une destruc- 
tion totale des reins et la mort éven- 
tuelle de cet enfant, qui eût, peut- |. 
Æ compromis la survie de son 
jumeau, le professenr Michael Har- 
risson décida d'intervenir sur- 


















les urines vers La cavité -amnioti- 
que (2). . : . 

L'intervention, Jæ première du 
u- |. 


mean, né'à terme, subit dès sa nais- 
Sance une intervention destinée à 


prénatale de 
versité de Denver (Colorado) am 
nonçait qu’il avait à son tour réussi 
in utero un drainage sonde sur 


pue médicale, des ue 
‘éthique mis en place dans tous 
sers hospitaliers américains et du 
pablie. : è 
Elles n'étaieñt pourtant que le 
lude au coup de tonnerre qui de- 
Pat sr can Sn, D a quel 
San-Francisco 














(1) Rappelons que Factuelle Himite 





-tue à an dge de 26 semaines de grossesse 
{à dater des dernières meustrues) et à 
vwn poids de 700 geammes. . 
















ra e # # 
__ Société 
Les faiseurs d'hommes 
Il.— L'aube de la médecine fœtale 


L': facile-de satisfaire. Le nombre des 


par-le docteur ESCOFFIER-LAMBIOTTE 


Déchafnant une polémique qui ne 
cesse de s'amplifier, les ipes de 
Barrisson et Golbus, dus 

eli 


pré ‘(Saw-Franciceo), de W. Clew 
). de l’autre, avaient ca ef- 


sfet, et pour La première fois, franchi 
ce fameux « mur de la naissance » 
en, aCcorn) interventions 
! icales complexes sur le fœtus 
dans le sein de sa mère. 

Mme X. n'avait que dix-huit ens 
lorsqu'une échographie révéla, av 
cinquième mois de sa première gros- 
sesse, un sévère blocage des voies 
urinaires avec hydronéphrose bilaté- 
cale chez le petit garçon qu'elle at- 
tendait. La patiente et toute sa fa- 
mille refusajent L 
toute perspective d'avoriement et in- 


: sistaient pour que tout soit entrepris, 


«sans exception et sans limite », 
pour tenter de sauver l'enfant. Ni les 
ponctions répétées de Le vessie ni la 
mise en d'une sonde ne pou- 
aient suffire à cette fin. Il ne restait 
donc qu'une solution : tenter d’abou- 
cher à la peau du ventre de l'enfant 
les deux ‘uretères afin: que l'urine 


Sac Amniotique. 
Mais il s'agissait là d'une entre- 


prise À haut risque qui n'avait ja- 


mais été tentée, 

La famille fut donc «düment 
avertic» des dangers de l'interven- 
tion. En dépit de ces perspectives 


. angoissantes, les parents demandè- 


rent que l’expérience soit tentéc, la 
jeune mère étaut décidée à assumer 
tous les risques. : sr 

Aünsi fut fait, à la vingt et unième 
semaine de la grossesse, sous anes- 


peux animaux des Fables. 









Jean de Bonnot 


MU 
prendront en main, chez vous, ces splendides ouvra- 
ges richement reliés, superbement illustrés, Vérita- 
ble œuvre d'a, belle réussite de l'Édition française 
avec ses 275 gravures originales en taïlle douce du 
premier peintre animaker du temps : Jean-Bapliste 
Oury, Edition de haut prestige par la richesse de sa 
reliure, exactement celle qui habélait les exemplaires 
offerts par le Roï à Madame de Pompadour: les armes 
de La divine marquise, le fameux blason en forme de 
cœur aux trois tours crénelées, ainsi que les princ- 


Un prix à n'y pas croire... 
Pour une édition de cette classe iconagraphique, de 
Pour vous, la même édition rarissime que celle 
offerte par Louis XV à Madame de Pompadour 


GARANTIE DE RÉCHAT 1 vaut mieux avoir mors de hvres mais 1es Chousi ave poi. 
Les beaux taxes ne peuvent pas Ête vendus à wi pra el donnent à l'amateur eclaré des 
satistachons mépnéables. Jeun de Bonnm ne pudhe que des Ames stignees dans 
plus petits détesls que prennent de la valeur chaque annee. c'est pourquolils'engage les 
racheies au méme prix sux souscripieurs qui le désireratent. 


qui exigca l'extraction du fœtus au 
travers de la paroi abdominale du- 
rant vi inq minutes, le temps 
d'aboucher à sa peau les deux ure- 
tères obstrnés. Replacé ensuite dans 
la cavité amniotique, il devait re- 
re des mouvements normaux 
au bout de vingt-quatre heures, ce- 
pendant que la mère connaissait une 
Convalescence sans problème. 

Un garçon de 2,300 kilos fut ex- 
trait à terme par césarienne, mais 
des difformités maltiples et des lé- 
sions pulmonaires dues à l'intensité 
de la rétention urinaire durant les 


iers mois de la 
devait entratner son décès au bout 
de quelques heures. 


L'équipe. du professeur W. Cle- 
well (Denver, Colorado) eut plus de 
chance, dans des circonstances plus 
acrobatiques encore, car il s'agissait, 
cette fois, d'uge hydrocéphalie pro- 
gressive due à ure anomalie hérédi- 
taire des structures cérébrales qui 
fut dépist£ée au quatrième mais de la 
grossesse. 


Excroissance maternelle 
ou personne morale ? 


Cette équipe obtint du comité 
d'éthique dn Colorado l’antorisation 
de tenter ce qui ne l'avait jamais été 
auparavant, à savoir Pimplantation 
dans le cerveau d'un appareil minus- 
cule muni d'une valve et permettant 
l'écoulement dans le sac amniotique 
du liquide o-rachidien sous 
pression de J' Le 

L'opération eu lieu sous anesthé- 
Sie locale et sans même ouvrir 
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l'utérus, car la dérivation fur intro- 


duite par ua fe: “dans le cer- 
veau Fenfant. ui-cj naquit à 
terme par césarienne, il perait 
2,250 et fut opéré dès sa nais- 
sance avec SuCCÈS. 

Avant l'intervention, un théolo- 
gien et un spécialiste de La pédiatrie 


néonatele avaient, en outre, été dési- 
gnés pour servir d'avocats au fœtus 
et pour - défendre au mieux ses in- 
térêts ». considérant que les parents 
ne jent à eux seuls » décider 
de l'avenir d'un enfant à naïtre ». 

« Ce faisant, ils admettaient, dès 
dors, que Je fœtus. même à ce stade 
srès le la grossesse, avait 
une Este he morale, et qu'il 
n'était pas, comme le reconnaissent 
le ‘droit américain et la loï sur 
d'avortement. une simple annexe du 
corps de sa mère». ue Le 
Père McCormick, professeur à l'Ins- 
tiut de bioéthique de Washington. 
- En réalité, ajoute-t-il, nous nous 
trouvons dans un système médical 
essentiellement agressif, où l'on 
traite en force tour ce qui 5e pré- 
senie » 

La naissance récente d'un enfant, 
à San-Francisco, d'une mère qui 
était cérébralement morte depuis 
deux mois et a été maintenue 
jusqu'à la naissance en survie artifi- 
cielle est une illustration frappante 
de ce système « agressif ». 

« Le public est à la fois victime et 
partie prenante de cette attitude g 
Jfensive, quels qu'en soient Îla 
cruauté, les aléas et le coût pour la 
communauté », conclut le moraliste. 

Le coût d'une intervention fœtale 
in utero est moins important, répon- 
dent les pédiatres, que celui, hebdo- 
madaire, d'un enfant atteint de défr- 
cits neurolagiques (spina-bifida, 


Une splendeur dans votre bibliothèque 
qui sera le signe de votre bon goût... . 


Jess-Baptista achevé La grave de ses 275 ilstrations claustré 3 mois durant aux Tuileries par le Roi, 
ea a tu d ie lee avoit uv à à sntaplene et 2 cute Je loupe Pipe. 


Chez vous: les 275 chefs-d'œuvre* 


. deJ. Oudry (1686-1759) illustrant les Fables 


de M. de la Fontaine 








Éditeur en livres 
rères Et précieux À 
7. Faubourg Sasat-Honors 
15392 PARIS CEDEX 09 






dans les 


cette nichesse bibliophilique, les prix ont été “très” 
eu plus juste et ce sont Îes Amateurs avertis qui en 
bénéficieront : 146 F, par. tome... ! Une dépense abso- 
fument dérisoire eu égard à la rareté de l'ouvrage. 


8 jours chez vous 
sans rien payer! 


Vous pouvez disposer du tome premier pour l'exami- 
ner à loisir, admirer ses illustrations et sa splendide 
reliure. Sans débourser un centime. Au bout de 8 jours 
vous avez la liberté de nous retoumer l'ouvrage dans 
son emballage d'origine, à nos hais. Ou bien, conquis, 
vous le gardez et réglez 146 F seulement (+ 10,70 F de 


pont et les trois autres 
tomès vous parvien- 
dront, un Chaque mois, 
au même prix. Un hon-' 
nête homme du XX° siè- 
cle sera fier et un peu 0r- 
queilleux de posséder 
Chez lui une œuvre aussi 
resliieuse ieuse qui lui fera 
RNB. î 


. Note de Jean de Bonaot. | 
Cerans Amis de Jean de Bannot pourront s'élonner de 
trouver La présente information dans la Presse C'est que 
l'augmentation des tanfs et les nouvefles conditions pasta- 
les me permettent difficiement d'inlomer individuelle- 
ment et par la Poste chacun d'entre vous comme j'ai pu lg 
fabe jusqu'alors. Veuillez ne pas m'en terur rigueur et trou- 
ver ici mon message. 


ées #Æ Bu) 










bydrocéphalie) lorsqu'on a laissé 
évoluer ses malformations. Aucune 
discipline ne saurait être plus renta- 
ble pour là communauté que la mé- 
decine fœtale, qui fait ses premiers, 
pas. 


 Cete thèse est indéfendable -, 
répondent certains économistes. 
Opéré ou pas, un enfant souffrant de 
graves malformations génétiques est 
promis à une vie d'infirme et pèse 
sur la communauté d’un poids infini- 
ment plus lourd que si l'avortement 
avait eu lieu Et il n'est nullement 
évident que cette communauté ait le 
devoir d'assumer le charge finan- 
cière écrasante résultant du choix 
individuel des parents. 

« Aura-1-0n encore longtemps le 
droit de garder un enfant anormal, 
de refuser l'avortement ? », inter- 
roge le professeur Sureau (Paris). 
« Où se situera le seuil de la norma- 
lité?» 

Le conflit d'intérêts qui se trouve 
au cœur du débat n'existe pas seule- 
ment entre le corps de l'enfant et ce- 
lui de la mère, entre la famille et le 
médecin, maïs entre l'individu et La 
collectivité, qui, à mesure que s'ac- 
croît le poids financier des systèmes 
de santé, se voit acculée à des choix 
dont les critères sont parfois en op- 
position radicale avec l'éthique mé- 
dicale. 

Ainsi s'ouvre l'ère d'incertitude 
éthique «fa plus angoissante + 
qu'aient jamais connu les pédiatres 
et les accoucheurs, comme ils je di- 
sent, cette fois, à l'unanimité. 


Prochain article : 
L'EMBRYON 
« MANIPULE » 





















Uvre d'y 


r l'artiste. 
se quelle 


a_Je suis curieux de voir ce tome 1” 
(sans engagement) 


- : 


*) Nous garantissoiis Alustrations sont tirées dérectesent sur les 
Clunes stgumies de 2.8, Oury, Quatre volunes de 528 pages environ 
in-octavo FRYA HE X2T Die RARES ape seuls phÇe dur see (sars 

ï dsoint). Plats et das dé à la feu P 

CE ES eu ral gras “oex cances” Pages in Uri 


cuir te Cordoue imprimées à FoL. 





Envoyez ce bon à: Jean de Bonnot, 7 rue du Faubourg 
Lmswmmmm St-Honoré - 75392 PARIS CEDEX G8 
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Les internes et chefs de clinique ont décidé, le 
19 avril dans tons Les centres 
pare et simple 
Laos eng 


La grève des internes et chefs de clinique, ainsi 
Se à r @ù22 0 qe pro M 


partir du 22 ke fesseur Michel 


LES ASSEMBLÉES GÉNÉRALES A PARIS 
e CHEFS DE CLINIQUE 


« Faire plier l'éducation nationale »| « Nous n'avons toujours pas vu les dépanneurs » 


© INTERNES 


D'abord l'intendance. Dans l'am- 
phithéätre archicomble — plus de 
sept cents internes — la Commission 
-extra-muros » dresse son bilan. En 
quelques jours, sur Paris, trente 
mille affiches ont été collées, 
soixante-dix mille Lracts ont été dis- 
tribués et trois mille badges vendus. 
Au total, les recettes s'élèvent à 
190 000 francs. 

« 11 faut absolument ètre présent 
dès l'ouverture du Salon du ME- 
DEC. déclare-t-on, pour expliquer 
notre mouvement à nos confrères de 
médecine libérale et pour leur de- 
mander une participation » Les re- 
tenues sur salaires ? Une entrevue 
Le la direction de l'Assistance pu- 

ue de Paris n'a pas permis deti- 

sk les choses au clair. Si c'est nèces- 

saire, on aura recours au tribunal 

administratif. «On pourra alors 

parler de nos horaires de travail, 

qui ne correspondent aucunement à 
a législation. - 

Ensuite, le conflit. Comment … si- 
tuer par rapport aux 
tion des syndicats ? Rd pue 
cats non médicaux, c'est simple : on 
applaudit Force ouvrière, on souffle 
et on hue la C.G-T. et ia CFDT. 
Pour les icats médicaux, c'est 
plus diffi Les « patrons » génent 





Tiré à cinq mille exemplaires 
et remis officiellement, avant 
d’être rendu public, à MM. Mi- 
terrand, Mauroy, Delors, Bérégo- 
voy, Savary et Hervé, le Livre 
blanc des internes et des chefs 
de clinique (1} est, salon ces der- 
niers, eun apport fondamen- 
tal». C'est, en tout cas, un 
document indispensable — 
encore qu'incomplet — pour qui 
cherche à mieux comprendre les 
positions des médecins gré- 
vistes. « Depuis quelques mois, 
explique-t-on en introduction, au 
sein des bureaux des différentes 
administrations concernées se 
préparent des projets aussi 
vestes qu'encore flous » relatifs 
à fa structure hospitalo- 
universitaire. Des projets inquié- 
tants, qui ont amené à une 
grève, « manifestation la plus 
longue des mécontentements et 
des angoisses » des internes et 
des chefs de clinique. 

Les centres hospitaliers uni 
versitaires (C.H.U.) ? L'un des 
éléments les plus dynamiques de 
la médecine française. € Un 
dynamisme qui appelle néan- 

indispensa- 


On rappelle que les C.H.U. 
emploient deux catégories de 
médecins : 


© Les médecins titulaires. 
— I s'agit, soit des médecins à 


taires (appelés bi-appartenants), 
soit des médecins à temps plein 
exerçant uniquement des fonc- 
tions hospitalières (mono- 
appartenants). 

e Les médecins tempo- 
raires. — Recrutés à la fin des 
études médicales per un 
concours très sélectif (9 % de 
réussite), ils sont, dans un pre- 
mier temps, internes durant que- 
tre anc-'Auterme de cet internat, 
ils deviennent spécialistes dans 
une discipline donnée. « Méde- 
cins à part entière, explique-t-on, 
ils constitent la cheville ouvrière 
du C.H.U. », travaillent de 
soixante à quatre-vingts heures 
per semaine pour un sälaire de 
80 000 à 86 000 F psr an. Au 
terme de l'intemat, 45 % d'entre 
eux gégnent le secteur libéral 
Les autres (55 %) deviennent 
chefs de clinique, exerçant à la 
fois des fonctions universitaires 
et des fonctions hospitalières. 
On recense aujourd'hui deux 
mille cinq cents chefs de clinique 
en France. Parmi eux, 25 % vont 
ensuite vers les cantres hospits- 
liers généraux, Seuls 5 % pour- 





UN LIVRE BLANC 
Qui sont-ils, que veulent-ils ? 





cherche à faire évoluer Pinstitution hospitalière, il 
serait plus opportun de faire progresser cette évolu- 


tion par la négociation. 


considérablement avec leur grève 


‘annoncée pour le 22 avril A + glo- 


baliser le conflit» n'y a-til pas 
d'importants risques de dérapage ? 
Certes, répond-on en substance, 
mais si on s'enferme sur nous- 
mêmes, c'est la mort du mouvement. 


« Vous voulez savoir pourquoi les 
Patrons se mettent en grève mainte- 
nant ? in le docteur Denis 
Glotz (hôpital Bichat). C'est parce 
qu'après notre grève, personne ne 
pourra plus jamais faire la grève à 
l'hôpital. Si, dans six mois, nos pa- 
trons se mettent en grève, tout le 
monde hurlera de rire en voyant que 
les hôpitaix fonctionnent malgré 
out sans problème ! » On applaudit 
avec force. « Nous sommes en grève 
aujourd'hui sors M. Savary, 
poursuit-il, e: seuls nous ne 
rom vaincre. Pour fai re plier l'édu- Fédu- 
cation nationale, les patrons sont 
foi d. k pd Je li: RE 

fois, la re fois, utilisons- 
les + Les applaudissements redou- 
blent. A main levée, on vote massi- 
vement la prol de la grève 


‘avant d'apprendre que les chefs de 


clinique ont fait leur côté de 
même. 


J-YN 





ront continuer leur carrière au 
CH.U., soit en qualité de profes- 
seur agrégé, soit an qualité 
d'assistant adjoint ou de prati- 
cien du cadre hospitalier, ces 
derniers postes sans fonctions 
universitaires {mono- 
appartenants). Au total, 70 % 
environ des médecins anciens 
intemes de C.H.U. vont s'instal- 
ler dans le secteur libéral. 


Propositi 
et contre-propositions 


Le gouvemement propose la 
disparition progressive du corps 
des chefs de clinique à partir de 
1984-1985. Une disparition qui, 
de conséquences (baisse de la 
qualité de la formation et da la 
qualité des soins dans le secteur 
libéral ou dans les centres hospi- 
taliers généraux, suppression du 
dynamisme dans les équipes 
hospitalières). Internes et chefs 
de clinique proposent le maintien 
du clinicat pour les promotions 
actuelles, et l'aménagement du 
futur. post internat pour les pro- 
chains intemes devra être calqué 
sur le modèle du clinicat actuel. 

D'autre part, le projet de 

prévoit la création de 
deux catégories de médecins 
hospitaliers titulaires (les méde- 
cins hospitaliers titulaires et les 
«rangs B » ütulaires). Ce projet, 
explique-t-on, risque d'être un 
facteur de baisse de la qualité de 
la formation et exerçait, par 
conséquent, une influence 
néfaste sur la santé des Français. 
Le Livre blanc démontre notamn- 
ment que ce projet est contraire 
à un autre projet de réforme 
important pour les C.H.U., 
concemant la création de dépar- 
tements hospitaliers. Opposition 
encore à Propos des menaces qui 
pèsent sur l'autonomie des 
U.E.R. (unités d'enseignement et 
de recherche) médicales. 

La conclusion est sans appel : 
« Nous donnerons notre accord 
sans réserve à un système de 
santé qui.permettra, à la fois, de 
réaliser à moyen terme les éco- 
nornies dont l'opportunité n'est 
lnerée de personne, et de satis- 
faire les besoins das Français en 
matière de santé. Mais les 
réformes que l'on nous propose 
aujourd'hui ne répondent ni à l'un 
ni à l'autre de ces deux objec- 
tifs. » 






















































JEAN-YVES NAU. 












(1) Le soné des Français, une 
médecine et des hommes, \7, ruc du 
Fer-à-Moulin, 75005 Paris. 








La fièvre aurait-elle encore 
monté”? Certes, pour la première 
fois, la fin de la grève, le mardi 
19 avril, a été évoquée au cours de 
l'assemblée générale des chefs de 
clinique réunis à la Pitié, dans un 
amphithéâtre comble. Mais comme 
une hypothèse d'école, hors de por- 


tée, tant que le gouvernement n'aura : 


pas créé le « choc psychologique » 
qui lui est demandé, 


N ne faudra pas s'attendre, ont dit 
les bles du mouvement, « à 
une victoire totale. Une fin de grève 
est Loujours un compromis ». Mal- 

ces appels au calme, la grève, 
c'était certain dès les premiers ins- 


‘tants, serait reconduite. Il faut souli- 


gner, s'est écrié l'un des orateurs, 
«le contraste entre la force que 
nous représentons et l'indigence Te 
ce qui nous est proposé ». 


« Le contrat de confiance » 


à ee pet u ne Un 
alors de sa e, r la Led 
grande joie 6 de lasse Plée... le 
pets certe série 
es mérites du « contrat de 


confiance ». r Quelle est CE 


que l'on nous de: 

Si votre matériel tombe en panne, 
est-il imprimé sur le prospectus," 
vous serez dépanné dans les quatre 
jours. Voilà quatre semaines que 
notre instrument de travail, T'hôpie 
tal, est en panne el nous n'avons 
toujours pas vu les dépanneurs. » 

Après les acclametions vient un 
épisode plus sombre. Sous les huées 
de ne tance, un chef de clinique, 
marqué par son a] syndi- 
cale — le SNE-sup — tente difficile- 
ment de prendre la parole. « {{ faut 
négocier, hurle-t-1 dans le micro, et 
non pas continuer la grève. - Inter- 
rompu s aux a de « LReIus d dehors », 

parvient à souligner « avan 
cées » réalisées depuis deux ans. 


Sans convaincre, apparemment. . 


La réponse à M. 


En réponse à la lettre que 
leur a adressée personnellement 
M. Edmond Hervé, secrétaire 
dEtat à la santé (le Monde 
daté 17-18 avril), les internes 
de Paris ont décidé, le 19 avril, 
de répondre en ces termes : 


«Nous avons pris connaissance 
par voie de presse de la lettre que 
vous avez adressée à chacun d’entre 
nous. Ce texte n'apporte à nos yeux 
aucune information nouvelle, dans 
la mesure où nos représentants nous 
avaient communiqué en détail la te- 
neur des réunions des 31 mars, 8 et 
12 avril 1983. De surcroît, cette let- 
tre, ainsi que l'ensemble des déclara- 
tions émanant des ministères 
concernés depuis la réunion du 
12 avril, vise à répandre l'idée selon 
laquelle nous aurions obtenu satis- 
faction sur la plupart de nos revendi- 
cations. 

Nous tenons à apporter un cer- 
tain nombre d'éclaircissements: 

» 1) En Ce qui concerne Le ré 
forme hospitalo-universitaire, vous 

proposez un contrat de concertation 
et le report du vote de la loi à la ces- 
sion d'automne. Deux remarques 
s'imposent : 


» © Des réunions de concertation ‘ 


ont ea lieu très régulièrement au mi- 
aistère de la santé depuis avril 1982, 
sans que nos suggestions aient été 
prises en compte. 

» © Surtout, le projet de loi pré- 
voyant La suppression de l'autonomie 
des U.E.R. médicales est présenté 
au Parlement début mai. Ce projet 
engage déjà le processus de réforme 
êt compromet fortement toutes les . 
concertations uliérieures — en parti- 
culier sur la création d'un corps de 
rang B titulaires. 

» 2) En ce qui concerne les 
postes mis au recrutement dès 1983, 
votre lettre fait état de « possibilités 
importantes -. En fait. il s'avère que 
la grande majorité de ces postes. 
existait déjà (départs à la retraite, 
a vacants mais budgétisés, 
ec). 





PE 
Les , de nouveau, rappel- 
lent l'essentiel "de leurs revendica- 


: nseignement supé- 
rieur. Ces menaces, a déclaré le pro- 


‘tions immédiates ont &t6 apportées 
- (au: gti à dela couverture so- 





Mayond, député (CLDLF) de Rhône, demie à 


Dans les milieux politiques, Santé et socialisme, 
proche du P.S., demande anx grévistes dé « prendre .M. Pierre Mauroy de provoquer, « soit à l'Aésen- 
garde » à ce que leur mouvement ne contribue pas à D 
« pérenniser Le actuel ea recoustituænt les 
mtauvaises solntions du » L'Hwvanité de ce 


profoudes accomplies : 
-potre système de santé». - 
à “Dans opposition, M. Clande Labbé, président 
du groupe R.P.R. à FAssembiée nationale, dénonce 
. Les « intentions du pouvoir socialo-commumiste qui 
veat restreindre La liberté en banaïisant les études, en 
fonctionnarisant la médecine et eu détruisent le sys- 
es, dép R) de Puis, dans 
M. Pierre 
TE 
demande au gouverpement de « réecaminer avec an 
esprit particulier de coucertation le projet initial de 
réforme hospitalière». De son côté, ML Alxin 


e. ETUDIANTS 





RE 
terme de cette entrevue, M. Bérégoroy. Un releré de : 
- propositions ‘a été étabi;:qui constitue. selon - - 
-M Bérégoroy, va - engagement di goufernement ». ; 


très, 











































L'assemblée se fait plus. nerveuse. 
Des voix s'élèvent pour demander le 


tions et notamment le refus de la 
création d'un corps de + sous- 
officiers » &ans les disciplines clini- 
ques », la création de postes hospita- 
Gers, l'aide à l'installation dans le 
secteur libéral... 


Que penser du soutien des autres 
syndicats de médecins et en particu- 
Lier, de celui des professeurs et chefs 
de service ? Qu'il y a là un risque de 
détournement du mouvement, sans |. 
doute, estiment les chefs de clinique. 
Mais que ce risque est contrôlable et 
qu'en tout état de cause, une aïde 
est une aide.” : 


La grève, massivement, est recon- 
duite jusqu‘ au 25 avril. Entre-temps, 
souhaitait-on dans les travées, que le 
gouvernement parle ! : 

CLAIRE BRISSET. 


Un appel au président de la République | 


Le Syndicat autonome. des ensei- fe 
gnants de nec qui appelle à 
d'avertissement » les 21 . 


pas passer 
mens de foi d'année, repileé de 
vant'la presse, par la voix de ses 
dirigeants, les esseurs Pierre 
Canlorbe, . Milhaud et Ber- 
nard Debré, les raisons de ce mouve- 
ment. 


années, l'existence même des rç 
CHU. le sort de leur personnel et | üon suivante 
da formation de leurs étudionts ». : / 


ques et res _‘concer- 
nant les facultés de médecine, 
seraient, aux termes du projet, prises 
par des conseils où les 
des médecins n'auraient plus qu'un 
poids marginal, sinon oul, par 
“port à celui des'autres diciphines: La 
spécificité de La médecine, qui ne 
s'enscigne pas seulement eu Chaire 


La motivation première en est la 
menace qui pèse sur l'autonomie des - 
U.E.R. de médecine, à laquelle, se- 
lon le syndicat, portent directement 
atteinte les projets du gouvernement 
en matière d'ensei 


Edmond Hervé 


.» 3) En ce qui concerne les « s0- 
lutions .immédiates » dont vous 
faites état, les phrases ne doivent”) 
pas masquer la réalité : 

» @ Vous écrivez : « Le clinicat. 
sera maintenu dans les modalités 
actuelles pour les personnes qui le : 
commenceront avant le 30 septem- 
bre 1985. » Cela signifie en clair que 
le dernier recrutement aura lieu le 
Le octobre 1984 (la date de prise, 
des fonctions de chef de as 
sistant (C.C.A.) est ie 1e octobre de 
chaque année). Votre lettre ne ras- 
sure donc pas la plupart des im 
ternes, qui ne prendront leurs fonc- 
tions de C.C.A. qu'après cette date. 

» © Vous écrivez : «(….) pale- 
ment de la troisième garde {...) ». 
Cela signifie en clair quarante 
heures sup travail 
non rémunéré chaqüe mois: 


»_e Vous écrivez : « Des sofu- 


l'Université, qu'elle soumer au pou- 
voir politico-syndical, et serait dé- 
vastateur pour toute la médecine. » 

1 doit être combattu de manière |. 
« exceptionnellement énergique x, 

La grève des membres du'syndi- 
- Cat autonome est aussi motivée par 
le soutien au mouvement des in- 
pres ct dos ciafs de EnqRe qi 
luttent, eux aussi, qualité 

ln médecine, ont voulgné les trois C.. 
orateurs, de même que Les étudiants, 


« neue R.: Benacerraf- 
-P. Benhamou, P. Bernades, 
din, P 






























| 3." Gautheret, J.-F.: Gidérd, 
E..Glnckman, J.-C. Gluckman, 

À. Grimaldi, J.-P. Grunfeld, J: . 

kim, E. Hazao, J. Hétion. A Hirich, 

J.-M. Idatte, C: Jasm 

JF. Kaïn, A Kanfer, G. 


projets 

cine et l'Université « sont des pro- 
jets de ruprure », a conclu ke profes- 
seur Milhaud, avant. de demander 
l'intervention. du président de RE 
“publique dans ce conflit. EE 


IP Te La Fe 
Lane: D Lai À Li ‘ 

Lenoir, P.- “ÉRSaVrO 
Le. Lévy, V.G.. 


[ITaTS TRE 71 fase, 
diale {.-) em cas de maladie ou guistiques | Cinde Marsan, ae | 
Cela signifie en clair que: notre cou- R 
verture sociale est encore très infé- | 


rieure à celle des agents de la fonc- 
tion publique. ! 

»4) En ce qui ‘concerne l'instal- 
lation en secteur libéral des anciens | 
universitaires, rien de concret ne 
nous a été proposé. : - 

» 5) Enfin. il ne nous est Pas po- 
sible d'accepter que les futurs in- 
ternes depuis plusieurs an. 
nées dans [a préparation du 
concours de l’internat de 1984, iden- 
tiqué au nôtre, aient un statut et un 
cursus différents des nôtres. . 

» Nous sommes conscients de nos 
responsabilités et de nos devoirs vis- 
vis des malades. Cependant, an- 
Guns réponse claire n'a été donnée à 
nos interrobarions. Nous sommes 
donc contraints de poursuivre notre 
mouvement. De promesses 
sans garantie ne suffisent pas. 
Seules des propositions concrètes 
permettront aux hôpitaux de retrou- 
ver « calme et sérénité ». » 


AT TOR à 
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LETTRES 


Jours de fête 
pour la poésie 


samedi Z3 avril 1983 et pour les inciter à conconrir à 

son succès. En fait, La journée du 23 avril ne sern que ee é 

le point culmisant de toute une série de manifeste- Re : ie 

tions qui s'étaleront dans tout le pays sur plus d'an | MR . ; : Didier Eribôn, Lbéroñon. 
mois. La plupart de ces manifestations sont 

financées leurs ù L 


Tout à Ce 022 peutétre même décisif, 
LUCE 2 Apesrephe 










| ma en neirobiologiste ET Pr ES PS ETC : 
surles ROUE nerveux CE UZ 1107 (EC) Mon EE RIT ET LL LCI EEE 
COTON SOS Marie-Ange CAE 700 






k car pe à aide ut Le bilan de vingt ans de découvertes aussi PAT ee) . 


rise el celle de l'atome en physique, au début du siècle, ou celle du code 
nu: Jumé commence uns 2076 de pu- TE dans les ET ONE Te Er CE TE 171 (EC OS 


Foie du ub de a. poisie. qui 
loigne du 
Emmanuel : V'de 7 di joie Gérard Bonnot, le Nouvel OA 


expliquer É ; 
en | 
Se qu is ee nee ÉTÉ LES LC OCT PTT tenté une OA ETES EL 
dieu où d'André Primes où ace TE Le TE ea TE ut M ES LINE e 


Fe crois que la poésie est en | He ETAT Eu CLIS COLE 


train de s'éloigner d'une cert : d 

abstraction qui avait cours il _ . : DL ; ES lee as 
dix ou quinze ans, dit Bernard D 
- Delvaille. Elle devient plus hu- 
maine, je ne vois pas d'ausre mot, 


maine Je pe voûs par d'entre out, | Pa é Changeux Li les LESC) (ES UNE Ur CU de: 
dualisée, » Hubert Juin : - De | IR ES 1] 11 88 ne ; Co CA : 



















tu ur ru exceptionnelle. Le “Changeux”" est: 
On nn 00 11012 RC) Re CE RE 





à ke hs 
contours Cetto éditions Ubacs, à Rennes, publient Jean Follain. Je crois du reste que ; ; 
fois, aux ouvrages publiés : elles.en PE dE x Ë 5 D 7 
Rd | Jean-Pierre Changeux bouleverse les sciences de l'homme... son … 
+ Qué Deux Cents méanscrits cn Mont-de-Marsan, un inédit de  dafent à une certaine forme dur. y 
ER TE er ee Eee er Ouvrage s'inscrit dans la lignée des livres de Jacques Le a 


moyenpe 
ux éditions : Saint- = rs 
GermaindePrés, La moiié en. Sec le Bouchodu Rhône, fu prof d'un aber pas ba DETTE CE GI COR ON ETC ET LE 28 






















ron ont pour auteurs des femmes :. rémand Gard, Calji commenicabl, pre 
aus Supent Détoment moini nou ane Outer Pise reves ne :s | Ho. | PPS ESS 
Aya dam 5; Aix, Passage à Bordeaux, Rougerie | : 
l | à Mortemar, Vodaine en Lorraine. Optimésme 


Les, poètes sont plu 
mistes. Les lieux où l'on 
poésie se sont multipliés 
nières annécs, aussi bien à 











ion qui he pu- ! LÉ ! 
* blierat de la poésie serais di. bourses en 1982, an lieu de vingt- 
ficilement viable», dit rs quatre en 198]. 
dv 






: {Stute de la première page. La marine nationale devrait, d'au- 
: F < 1 tre Ps ee Re un Long 
Selon les informations recueillies 2Éronefs (avions ct 
| #4 < propulsion nucléaire pour remplacer 
de très bonne source, le pret SE le Clemenceau après É 1992-1993. 
de progremmation militaire | “Trois sous-marins nuciéäires d'atta- 
1988 reprend, pour les principales que s'ajouteront aux cinq bâtiments 
mesures retenues, les conclusions 2 CE naéqure Qui Roc ds con 
conseil de défeme da 30 octobre Lundés, et dom deux exemplaires, 
A ie, Mrnigeue mu le Rubis et le Saphir, existent au- 
micléaire, s et tac à l'escadre de la Médi- 
que. etes EL Hu 
rieur de l’armée de terre du é : 



















Daniel Boudinet. 










Cr et es ; Ce qui re 
résente uñ pudget ansuol de 
Ve francs, au lieu de 


133 milliards en mn 1SS {non compris 
Je montant des pensions). 
: JACQUES ISNARD. 














CR LITE EEE 
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JUSTICE 





LA POLÉMIQUE ENTRE POLICIERS 
ET MAGISTRATS À NIMES 


Un différend pour une suspicion. 


Un mauvais climat règne entre La police nêmoise et les juges d’ins- 
oahéremer d'êre dapronnis sprint de males ds Par 
systématiquement de 


ticalièrement d'être 
sonnes qu'ils arrêtent et qui 


maltraiter les per- 
en garde à vue. Douze d’entre 


eux s’en sont expliqué enent le Lé avril, aus le cabinet de ML Pas 
trick Derdeyn, doyen des juges d'instruction (le Monde daté 17-18 avril). 


Appuyés par plusieurs 


syndicats, ils ont réeni, mardi 19 avril, une confé- 


rence de presse après avoir eu un entretien avec Le préfet du Gard. 
De notre correspondant 


Nimes. — « Notre action à été 
motivée par le sentiment de suspi- 
cion dans lequel nous tient le juge 
Patrick eyn. Certe suspicion. il 
fallait que nous nous en expliquions 
avec lui pour savoir sur quoi elle se 
Jondait. Nous nous sommes 
sentés à douze car le ème nous 
concernait tous les douxe. Dans sa 
Jorme, notre démarche a ëté mal 
comprise. Si le juge avait refusé de 
nous recevoir nOUS NOUS SEriOns re= 
tirés. » 

Le chef de la sûreté urbaine de 
Nîmes, le commissaire principal 
Denis Belot, a expliqué en 

termes, mardi soir 19 avril, lors 
d'une conférence de presse, les rai- 
sons et les circonstances de la visite 
collective rendue le 14 avril à 
M. Derdeyn, doyer des juges d’ins- 
tuction. douze officiers de 

judiciaire du commissariat 
a n entrevue dénoncée dès ïe 
lendemain la section nimoise du 
Syndicat de la ma ture 
lé entre “autres atteinte à la li- 
té des magistrats instructeurs. 

L'affaire n'est pas terminée 
autant : mardi, le commissaire Belot 
était entouré de plusieurs responsa- 
bles nationaux et régionaux des syn- 
dicats de policiers en civil et en te- 
nue venus apporter leur soutien à 
leurs collègues nfmois. 

Le Syndicat des commissaires et 
hauts fonctionnaires de la police na- 
tionale, le Syndicat national auto- 
nome des policiers en civil, le Syndi- 
cat national des policiers en 1enue et 
l'Union des syndicats catégoriels de 
le police ont publié un communiqué 


commun particulièrement vigou-. 


Teux. 


Des propos graves 
Rejetant la pa aire du 
bruit provoqué l'affaire sur les 
magistrats 1P section locale du 


Syndicat de la magistrature, le texte 
fait état de tenus par M. Der- 
deyn, juge d'instruction, de l'en- 

trevue. Selon le communiqué, le 
doyen des juges d'instruction nimois 
aurait déciaré ne faire aucune 


Pré- : confiance aux officiers de police ju- 


diciaire, affirmant notamment : 
« Les procès-verbaux établis per 
lesdits dits fonctionnaires n'ont pas plus 


de valeur le des voyous. 
La rh Lans est 


génératrice d'emplois pour la police 
e1 leur remise en liberté permer aux 
Policiers, en les arrétant à nouveau, 
d'améliorer leurs statistiques. »Des 
propos graves s'ils ont effectivement 
été tenus. 

D'autre part, M. Maldonado, du 

t des commissaires, a dé- 
« 1 il est normal qu'un Jage 
Peas s'inquiète auprès 
délinquants de la natures des bles- 
sures lors d'une présentation, il est 
peut-être érormant de retrouver la 
question systématiquement posée 
aux délinquants par ce magistrat : 
« Avez-vous été frappés par les poli- 
ciers ? » ce qui constitue un procès 
LC imention permanent. » Le diffé- 
rend oppose toutefois les policiers 
aux Dee et pas seulement à 
M. 

Les douze officiers de police judi- 
ciaire n'ont visiblement pas l'inten- 
aies faire nee ae 

tés par eux, ts disent 
attendre les décisions de La hiérar- 
chie mais se réservent le droit de sai- 
sir la justice pour « diffamation, re- 
gaie ss ion légitime e{ 
Mit à L de l'apeeticn 

t une enq li 
générale des services, à condition 
qu’une démarche parallèle soit enta- 
Le par la chancellerie en direction 
des magistrats instructeurs nîmois. 


OLIVIER CLERC. 





EN CORSE 


Trois hommes se réclamant 
de l'ex-F.L.N.C. devant leurs juges 


De notre correspondant. 
Ajaccio. — Ce mercredi 21 avril commence, devant La cour d'assises 


de la Corse-du-Sud, un procès important 
Trois hommes se réclamant de l’ex-F.L.N.C. — Yves Loriconi, trente-. 


dans le contexte corse actuel 


sept ans, Philippe Simeoni, quarante-deux ans, et Pierre Hachim, trente- 
trois ans — comparaissent sous une triple incuipation : vols à main ar- 


mée. association de malfaiteurs, 
d’explosifs. 

Arrêtés en octobre 1980 par des 
inspecteurs du S.R.P.J. de Corse, 
ces trois accusés sont les auteurs 
présumés de sept attaques à main 
armée commises en Corse (butin : 
583 000 francs) entre le 14 mai et le 
29 septembre 1980 et de six en Pro- 
vence. Au cours de l'enquête, les 
perquisitions effectuées aux diffé- 
rents domiciles de ces trois hommes 
permettent aux policiers de retrou- 
ver dix armes de poing, dont des 
11,43, un millier de Cartouches, 
10 kilos de pièces de monnaie, cin- 
que détonateurs et trois pains 

l'explosifs de 450 grammes. 

Dès l'ouverture de l'instruction, 


Yves Loviconi, Phitippe Simeoni'et : 
D 


Pierre Hachim se délendent d'être 
de simples gangsters professionnels 
€t assurent avoir agi pour mot 
vations politiques. Îls affirment ajors 
leur appartenance au Front de libé- 
ration nationale de la Corse 
(F.L.N.C.). A Marseille, où ils sont 
incarcérés, ils font la grève de la 





NOMINATIONS 
DE MAGISTRATS 


Par décret publié au Journal offi- 
ciel du 19 avril: 

M. Ivan Zakine, ancien directeur 
de l'administration pénitentiaire, est 
réintégré en quelité de président de 
chambres à la cour d’appel de 
Paris ; 

M= Thérèse Guilhem est nom- 
méc premier vice-président au tribu- 
nal de Paris ; 

M. Albert Daussy, président du 
tribunal de grande instance de 
Caen, est nommé président du tribu- 
aal de grande instance de Créteil : 

M. Michel Vigneron, président du 
tribunal de Valenciennes, est 
210mmÉ présent du tribunal de 
grande instance de Cacn ; 

M. Jean Guyot, président du tri 
bonai de Chälons-sur-Marne, est 
nommé président du tribunal de 
Reims; 

M. Hubert Dalle, substitut à l'ad- 
ministration centrale, est nommé 
président du tribunal de Montbé- 


M. Marcel Martin, président du 
tribunal de Saint-Quentin, est 
nommé président du tribunal de 
Chälons-sur-Marne. 


détention d'armes, de munitions et 


faim et s'installent sur le toit de la 
prison afin que soit reconnu le carac- 
tère politique de leurs agissements, 
ce qui leur permettrait de bénéficier 
loi d'amnistie du 5 août 1981. 
Dans un premier temps, le F.L.N.C. 
fait connaître par son canal habituel 
ces hommes n'ont jamais tra- 
vaillé pour lui. Mais, par la suite, la 
personne qui assurera, de mai 1976 
à mars 1977, les communications de 
l'organisation clandestine avec la 
presse infirme cette mise au point. Il 
s'ensuit que le canal du F.L.N.C. 
admet que Loviconi et Simeoni ont 
pu «travailler» pour des nationa- 
Étes. 

Pour le « collectif des avocats de 
la défense », la motivation politique 
des accusés ne fait aucun doute. Les 
avocats font du reste valoir que les 
inculpés ont ét£ déférés dès leur in- 
terpellation devant la Cour de sûreté 
de l'État, qui n'a pu les juger avant 
sa suppression, Du côté de l'accusa- 
tion, on maintient en revanche qu'il 
s'agit d'une affaire de droit com- 
mun, le F.L.N.C. n'ayam à aucun 
moment assumé les faite. 

Loviconi, Siméoni et Hachim 
sont-ils des « politiques » ? Toute la 
question est là. Elle sera posée dès 
l'ouverture des débats. Et, selon que 
la Cour s'estimerz compétente ou 
20n, le procès aura lieu où pas. 

PAUL SILVANI, 





@e Suicides de détenus. — Un dé- 
tenu de la maison d'arrêt de 
Châlons-sur-Marne (Marne) a été 
trouvé perdu dans sa cellule, le 
15 avril au soir. Christian Capron, 
trente-huit ans,-écroué depuis quel 
ques mois, était en détention provi- 
soire pour des délits. Îl y a moins 
d'un mois, un autre détenu, Guy 
re nn. aus, en déten- 


tion provisoire pour cambriolage, 
s'était également pendu dans une 
cellule de le maison d'arrêt de 
Chälonssur-Marne, 


© M. Robert Loncar, un obiec- 
teur de conscience qui avait été 
nr ju an an d'em- 


refus d'obéis- 
Le (& à (le Monk du 29 mars}, vient 


d'être remis en liberté, sur décision 
de la onzième chambre de 3 cour 
d'appel de Paris. L'affaire doit être 
jugée en appel sur le fond ie 6 juin. 


" Français, dont le « chimiste + André 


CATASTROPHES. 





Nesf cents pavillons isolés ou inondés, 
trois écoles fermées, dix usines eu chômage 
forcé, cent soixante-quinze foyers sans électri- 
cité, cinq communes privées d'eau potable et 
ravitaillées par citerne : le premier bilan des 
inondations en Seine-et-Marne place les crues 


Après tout ce qu'on a € de- 
puis un demi-siècle pour édifier des 
réservoirs dans Le bassin de 


barrages 

la Seine, on s'étonne encore que les 

habitants de l'Ile-de-France 

avoir, quasiment chaque hiver, les 
dans l'eau. On s'étonne à tort, 

hélas ! et les inondés continueront à 


l'être. 

Première raison : quoi qu'on fase. 
la er OUeUe à MOUVE- , 
ments d'humeur exceptionnels : la 
crue actuelle de le Mare est La plus 

portanté que 
imporne oe pie de 1910 

Second motif : kes cinq ouvrages 
construits depuis 1931 pour canali- 
ser ces foucades peuvent retenir 





















LES FRAGILITÉS 
DU BARRAGE MARNE 


Le barrage Marne, autrement 
dit le lac du Der, situé à quelque 
distance en amont de Saint- 
Dizier est un bon exemple des li- 
mites de ce type d'ouvrage dans 
la lutte contre les crues. 
Construit 1974 à l'emplace- 
ment du réservoir de Champau- 
bert qui datait, ‘lui, de 1938, il 
devait avoir une capacité nor- 
male de 350 millions de mè- 
tres cubes. En cas de pluviosité 
exceptionnelle, il était prévu 
pour retenir une « tranche 
d'eau » su] entaire de 15 mil- 













mr 


de remplir 





gèrement. Les barrages ont 
aussi leurs limites. 


et jugements 
Le « chimiste » 
André Bousquet 
condamné 
à seize ans de réclusion 
Le tribunal de Palerme (Sicile) a 


condamné, mardi 19 avril, six trafi- 
quants de drogue italiens et trois 


Bousquet, à d'importantes. peines 
d'emprisonnement au terme d'un 
procès qui avait débuté le 10 février. 
André Bousquet, qui est médecin de 


profession, s'est vu infliger seize ans 


de réclusion criminelle tandis que 
Jean-Claude Ramen et Daniel Bozzi 
ont été condamnés à neuf années de 
la même peine. 


Le docteur Gisèle Ravaud 
remis on liberté 

Besançon. — Le docteur Gisèle 
Ravaud, chef de service de psycho- 
pathologie juvéno-infantile de l’hôpi- 
tal départemental spécialisé de No- 
villars (Doubs) a ét£ remise en 
liberté, le 14 avril, après deux se- 
maines de détention provisoire. 
Cette décision de M. Ajasse, juge 
d'instruction, est motivée par le fait 
que le maintien en détention du doc- 
teur Ravaud « n'est plus nécessaire 
à la manifestation de la vérité ». 

L'enquête menée depuis le 2 avril 
(le Monde des 7 et 15 avril) a 
permis notamment d'entendre le 
personnel du service dirigé par le 
docteur Ravaud et principalement 
les employés chargés du « pavillon 
basque », dont les vingt-sept jeunes 
pensionnaires (et non deux 

pire comme uxe engur 

l'a fait écrire) paraissent ne 
pas avoir reçu les soins que nécessi- 
tait leur état. 

En 1979, une première enquête 
administrative avait conduit l'admi- 
nistration centrale à déclarer qu'il 
n'y avait aucun reproche à formuler 
à l'encontre du docteur Ravaud. 
Menée par les deux mêmes méde- 
cins de la DASS qui, en mars 1983, 
ont remis un dossier accablant au 
préfet du Doubs, cette première en- 
quête aurait souffert de l'absence de 
témoignages, alors que la situation 
du « pavillon basque » et le compor- 
tement du chef de service n'étaient 
guère différents de ce qu'ils étaient 
en 1983. — {Corresp.) 





LES CRUES DE LA SEINE ET DE-LA MARNE. 


660 millions & rhètres cubes d'eau. 
Pour être vraiment efficace, le dis- 
positif. de 
RE Marne, le, établi 
par exempl 
en amont de Saint-Dizier, a écrêté la 
crue actuelle de 80 centimètres. À 
lui seul et compte tenu de son état, il 
ne pouvait faire davantage. 
Les barrages ont d'ailleurs deux 
usages qui se révèlent parfois 


Pour lutter contre les crues, les 
barrages devraient être vides afin de 


.recevoir les eaux excédentaires. 


Mais, comme ils sont aussi destinés 
à maintenir le débit de la Seine en 
saison-chaude, ils doivent être pleins 
à la fin de l'hiver. La sécheresse de 
r'ét6 1976 l'a bien montré. Résultat : 
lors que le printemps est très, plu- 
vieux, comme cette année, les ber- 
rages, déjà pleins à cette époque, ne 
peuvent plus stocker grand-chose. 

Enfin, ouvrages sont: placés 
très haut dans le bassin de la Seine. 
S'il pleut entre entre eux et Paris, 
notamment sur les régions drainées 
par l'Yerres, le Petit-Morin, le 
Grand-Morin et le Loing, rien ne re- 
tient ceseaux-lä  . 


Aussi, depuis 1 cr de 1924 0 * 


SPORTS 


de la Marne jouent-ils vraiment leur rôle ? 
tamment, a-t-on élevé des digues sur | 


défenses sont insuffisantes et eu piè- 


tre état. Au lieu de les entretenir et 
d'en construire de nouvelles — ce 
qui coûte cher, — on a préféré accor- 


inondables. En Ilie-de-France, : 


2 000 hectares de terre et des ce 
taines de maisons sont äinsi à ja 
merci des eaux. Devant la colère dés 
riverains, on est en train d'établir Le 
devis des ouvrages de déférise. qu'il 
faudrait réparer où élever. Fa 


où ne peut 





Pourquoi les inondations se répètent en: Ile-de-France \ 


de ce printemps au niveau des plus catastrophé- SR RS REP 


me | . cha es personnes 2 Les réponses à 
impossible de prévenir une montée des pour lés et 

eaux. pourtant répétitive ?, Les barrages ces questions font apparaitre | 
construits À graud frais en amont de La Seine et Se 


ee la montée des eaux, reste . SES 


au moins à en avertir Les gens pour 
qu'ils mettent leurs biens à l'abri. Or 
quatrième motif d'insätisfaction 
Z 1 service d'annonce des crües Gt, 
de l'avis unanime, totalement dé- 
suet. Des observateurs 
servent le niveau.dés rivières et télé. 
graphient aux autorités... lorsque les 
bureaux de poste sont Ouverts, C'est- 


‘ä-dire 25 % du temps. On a donc d£- 


cidé de recourir à des appareils auto: 
matiques qui transmetrront leurs 
observations : par t£léphone. : Devis 


FOOTBALL * 


bénévoles ob- 





pèr person, Ce. 
sers, pan! RUES, eue d'éue 


nement pour } nouveau ministre de 


l'environnement, M Huguette Bou . 











Le dossier des joueurs s professionnels 


«La menace de grève s’est 
savons que le plan d'anstérité 





cificité de nôtre profession hi ae à it 
semblé M. Plat. « Nous Rs ce ra à 


adopté par l'assemblée 
Générale de Le, Ligue nationale (le Monde da 12 avril) garantie ques à 


ne sera pas nt Ro : A Len 


Ï8.avril, M. Philippe Piat, président de D Le 
min de nus pans CNE) 
qui venait d'être reçu au ministère du 


directear de cabinet de M 


temps Hbre, de  frariçaise dé football, Jean -Sadonl, président de la : 
la jeunesse et des sports, par M. André Laurent, 5 4 x 


d Bscal que nous récle- 





Avice. « Nous Lee de DE Ne nn 
avons plaidé notre dossier, etil me semble que La spé- ‘ RS 


Ging ans de formation pour six ans et sept mois de carrière: 


Michel Platini à la Juventus de 
Turin : deux millions de francs, plus 
des primes à la hauteur des ambi- 
tions européennes du club de la Fiat. 
ES du ntm plus s'offrir 

quipes ar 

peut-être du Paris Soin Ge oain, 
Pour l'attirer, puis le conserver, 
l'Association sportive de Saint- 
Etienne a couru à la ruine et a pro- 
voqué par contagion une flambée 
des salaires des autres teurs du : 
football français. 


Les présidents de clubs n'ont 


certes pas attendu Platini pour vivre 
au-dessus de leurs. moyens, mais 
cette tendance s'est fortement 
accentuée ces dernières saisons. Les 
déficits d'exploitation en témoi- 
pen: : 5,6 milliôns de francs pour le 

t 1979-1980, 8 millions 
Four 1980-1981, 15 millions pour 
1981-1982. Au 30 juin 1982, Ja derte 
globale des clubs professionnels 
atteignait ainsi 55 millions de 
francs. ® 


A la fin de La saison 1981-1982, la 
masse salariale des clubs de pre- 
s'élevait à 195 mi- 
lions de francs, alors que les recettes 
du championnat ne aient pas 
161 millions. Pour combler ce déca- 
lage, les clubs disposent, il est vrai, 
d'autres ressources. Les subventions 
des collectivités jiscales ‘et 
régionales frôlaient la 
nière les 50 millions eh ‘Francs 
(49 809 000 F). Mais leur impact 
est réduit par le versement aux 
munici des taxes sur'ies spec- 
tacies (28 616 000 F}). L'apport 


Horizons 1985 et 1990 


‘Après un entretien, lundi 18 avril 
à Paris. avec M. Joso Havelange, 
président de la Fédération interna- 
tiongle de football, M. Fernand Sas- 
tre, président de la Fédération fran- 
çaise, a confirmé que- la. France 
pourrait être candidate à l'organisa- 
tion de la Coupe du monde 1990 si 
l'Htalie ne se met pas sur les rangs. 
Dans le ças contraire, la candidature 
me pourrait être reporté: à 

M. Havelange a visité chantier 
du Palais des sports de où il 
souhaite voir organiser en 1985 Le 
premier championnat du monde de 
football en salle, 








" Or, 
nn tee 
la la forte pression de ces ressources 
angers. la part de ls masse salariale 


les dépenses ne.cesse d'aug- Paration 


be Elle est passée, au cours de 
la dernière saison, de 53,93 %.2 


57.30 %. En faisant valoir que la du 
ne étre vingt-huit et viñgt-neuf ans, et 


masse salariale a doublé pour les 
quatre dernières années — soit une 
progression de l'orüre de 20 % par 
an, — les dirigeants laissent entendre 

f'aflailon: des suiaires: des: FOUR 

leurs a 6t6 nettement su, à 
l'indice national. Une 


remarquer que le 
des centres de formation et de 


salariés des clubs durant. cette: : 


Dix-sept à plus de 0000 


Aujourd'hui, dix-sept footbalieurs : 


ont un salaire supérieur à 50000 F 
armes (voir encadré). Mais sur 
es neuf cen trois Joueurs appelés à 


“ère ei de deuxième division. taie 


rmation . 
nuancée par l'U.N.F.P., qui fait :£ 


ue carrière s'étalait, toujours en 
moyenne, sur une dizaine d’années. 


* Désormais; l'Age moyen est inférieur. 


À. vingt-cinq ans, et la durée” 


-moyeaue d’une ‘carrière est de six ‘ 
ans'et sept-mais. A valeur sensible 


D er ess a ed mr 


A l'heure des centres de ‘forme- 
ton, le «schi 
rière est en éffet Le suivant : dessaize 
à dix-huit ans, le joueur est : 


{son salaire mensuel dans un Centre … 
appartenant à un club dé première Re 
vision est obligatoirement fixé à 


890 F la première année et à 1335 F 


» d'une car-. : 


la deuxième), De dixhüit à vingt |. - N 


ans, où À vingt-et'uri ans, avec lc ser- 
vice militaire, il passe stagiaire (de 
RE ir ‘A vingt et un 
signe son-premier contiat pro- 
ss d’une durée minimale de 
trois Ou quatre ans, avec un salaire 
de départ compris ontre 4895 Fet 
5785F. - 

A la fin de son' preier contrat, 
ma bon joueur atteint 10000 F- per 
mois ; un international bénéficiant 
de dérogations,: 14000 F où 
15000 F. C'est à ce moment-là, à 
vingt-quatre ou vingt-cinq ans, que 
le footballeur professionnel peut 
espérer doubler ou tripler son salaire 
puisqu'il est libre de négocier Je 
montant de sa rémunération et la 


durée de son nouveau contrat avoc le | 
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sprofe-ionn 
honis Uraemen: 
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DANS LA VILLE 


BLANCHE 
| P'ALAINTANNER 














entier: la grâce. : 
Vite, on quitte les entrailles de l’« usine 2. Pouil's'en. 


va. fl eat contant, c’est un drûle de zigoto. Quel narcissisrne 
- doucement imbécile le pousse à se faire filmer, et à se’fitmer 
: ukmême, en gros plan, grimaçant, avec:une caméra de tou- 


”_ fiste ? Quel secret sämente sa.jubilation, son sourire très. 


miér bar venu est hospitalier, le patron, brave hommes et 


Ross, la serveuse, futée. Éclat de rire du marin : au-dessus 
du comptoir ; la marche à l'envers 1 Tenhinus Lis- 






Un marin désarmant 


ce ne sont pas des vacances. À l'autre bout, la destinataire 
reçoit, fit, regarde, réfléchit, répond. et elle en à im peu assez 
d'être le femme d'un pareil marin. Mais, entre eux, la com- 
munication est systématique, ininterrompue, même 
lorsqu'un deukième amour intervient dans la vie de Paul. 
Paui, en effet, n'est pes longtemps seul, et son paradis 
se dilate, scandaleusement simple. Rose, en fait, n’est pas 
une serveuse. C’est une file qui sert la bière fraîche ou net- 
toie le lavabo dans les chambres, mais elle n'a ni étiquette ni 
uniforme. Les gens dans ce pays ont tous l'air, comme ça, 
eux-mêmes. Ü n'y a pas de barrières. Ross est merveilleuse, 
Mais où sommes-nous ? Dans un fim d'Alain Tanner. li 
se pose la même question chaque fois depuis 1969 [Charles 
mort ou’ vif} : qu'arrive-t-i lorsqu'un personnage, ou daux, 
décide de rompre l'encerclement quotidien ? Comment cela 
frit-i loremron choisit l'onmecice de le Iberté abeolue ? Cola 
, ou l'on revient à ta case départ, en ayant perdu 
quelques plumes et dégagé en soi un certain espace. 
D'ailleurs, cela explique peut-être is Kégère insatisfac- 


n-. tion qu'au sortir de chez Tanner an ressent parfois, Le spec- 
*_tateur jous le jeu de l'utopie, accepte l'aventure si soigneuse- 


ment racontée, mais la fin du film lui semble une fin de 
Parenthèsa. Paul, volé, bleasé, n'échappera pas à son destin 
(allez savoir lequel), et peu importe. 


La conscience et l’espoir 
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Tanner, c'est une poésie des décors, une esthétique 
sans froideur, une célébration d'actes menus. Tout est là : 
les voitures et les tronvoirs, les tables et les chaises, les murs 
et le plafond, et les comédiens. Tout est recomposé selon 
une volonté particulère, qui nous révèle un autre angle, une 
beauté cachée à portée de la main et du regard. 

loi, il faut tendre l'oraile. Pas pour la musique, pour la 
bande-son de la vie, redécouverte, retravaillée, mais sans 
ajouts. Paul achète en anglais, aime en français, écrit en alle- 
mand, se débrouille en portugais. Cela donne une partition 
pour voix paisibles qui fait pester contre les sous-titres, et 
naturellement contre l'enseignement en France, où l'on 
n'apprend pas à parier avec tout le monde. 

Film de rêve et de turnière purs, Dans 12 ville blanche 
est aussi riche de matière. Le sang afflue sous la peau, les 
muscles se Mmeuvent, la chair est entire, tangible. Les pas- 
sages tournés par Paul en super 8 sont comme la garant de 
cette réañté. Les acteurs, Bruno Ganz (Paul) et Teresa 
Madruga (Rosa), s'accommodent avec bonheur de leur rôle, 
ce bonheur qui est dans le film, qui est le nôtre, et qui a dû 
être celui de l'auteur. 


CLAIRE DEVARRIEUX. 





































et, pour pouvoir le réaliser, j'ai sacrifié de bons 
moments de ma vie. Finalement, il m'importe peu 
'il soit réussi, D marque quelque chose : cent 
mille spectateurs l'ont vu au Mali, et à continne sa 
‘camière à Dakar et au Sénégal. I! n’a pas calmé 


ê 


on fait circuler le sang. Je n'ai pas voulu. Le mou- 
vement du bélier est tellement porteur de mes- 
sages qu’il ne faut pas le couper par un sanglot. 


— Dans quel étaf est votre pays ? 


Bamako’ n'a que trois cent mille habitants. Les 
climats et jes milieux sont différents, mais les 
hommes sont partout pareils. Dans le caractère 
humain se niche quelque chose d’universel : le sen- 
timént à | 4 d'amitié: » 





ro bar, 2xem 
7 ï ; Pl 
É Men: DR Pesr. — Est-ce qu'il rend justice à votre pays ? Adcendi très pores de Us Mais ça ne tague ; 
Muuss “our 0 cam 5 SAS jen : doit pas nous.em) l'avancer. I n'y a pas di r les . 
ES ent ee ur | , ie ï indiqué. Un spectalur. à ln sorte du Pim, Aa Pa) qui e traverse des moments dus. Je ne vois Wade 
Mn ° Journées cinématogrs- épouger. Chaque religion & fait son temps, à Gi Moi. jé vous jure qu'il n'y aura plus ces pas pourquoi mon pays ne S'en sortirait pas, et pour 
j en Truisie (le Monde té son progrès où son nomprogrès. Dans ce, nes qu Mali + Nous avons tourné fe filmä © cs Pourquoi j'ai mis Cet espoir dans le film. La 7 de 
et à Ouagadougou, en me suis permis d'affirmer que l'Afrique fa hâte, entièrement nous-mêmes. Î1 a éé nscience doit faire progresser les choses, 11 sub- 
le Grand Prix du ait Pesoia d’autres références que purement Games ares Tes énéfibes de re deuxième film, siste une classe de gens qui vivent, et d'autres qui qu'il 
(le Monde du ‘oriques On concrètes. La spiritualité est Baara, et avec le soutien de mon frère, qui est © souffrent. Fhui 
auteur, Souleymane : en mer eine cet le PAS commerçant. Pour sa finition, j'ai dû en vendre les = Le gouverneur, dans votre film, à plu- De 
est veux à Paris pour la promotion de Fa conserver d'une autre manière. En Afrique, drohs au ministre de la coopération française. sieurs reprises, invoque le diable comme un mble : 
. actuellement, si on veut avancer, il fant créer. Et L€S 3Cteur 3 enen ses profession nel je les élément ennemi, étranger. gou- 
: Léx : l'homme ne peut créer qu'avec ses propres expé- Vis Pris te et à gauche, des étudiants ont ; ' dre \ une 
q LR fr Meg riences de vie, avec ses et.ses esprits. TD Re mn da de be DU Fe Bien ae le dite een ne bon- » tre 
i vôtre, : taires. Tous élaient motivés par le scénario. Quand homme a perdu sa croyance et ne peut plus croire ii 
sur Yol, sur Missing. — Qu'est-ce qui se passe en ce moment en le film a été terminé, j'ai réuni des gens très diffé. que dans son pouvoir. C'est phénomène courant : Que 
;je ne Afrique? rents, des élèves, des cadres, des responsables. quand il domine Madrida il 3 so: tolements ton- 
à Bamako Jaftrouré = Même ceux en qui lon croit, les intlleo Pa iterie meule dés» ls son pa cime «Voir, rue toujours quelque Chose. sui di un LE 
vantes, poétiques, je n’ai pas telle. tuels, je ne dirais pas les savants, en arrivent à fuir Es puis quelqu'un s'est levéet a dit:« Jesuisirès rien se détériore, et il sera dégradé, il cassera. dent 
. È préfère quand  T'Afrique. [ls disent qu'ils n'ont pes de matériau souf» Ils ont commencé à parier. Plusieurs L'armée est l'organe le mieux organisé de notre 
Costa-Gavras, pour créer. Mais qui va créer ce matériau à leur mois plus tard. de simples gens de Bamako se sou- pays. Mais aucun pouvoir n'est éternel. Après la Re 
À noëre, du place ? Ts fuient et laissent exposé notre Conti  énaient encore de l'image du bélier, ils n’en reve- Pnisation: il y a eu quelques rares civils, puis les 
pas adhérer les gens. Cette nent. L'inconscience ne se trouve pas au niveau de naient pes. ” des militaires, et encore des civils. On ne doit nan- 
ge, à l'améri. la population, mais de ses cadres. Nous n'avons jamais perdre l'espoir. est 
ui enlève tout. gas dé moyens à Bamako, mais avec on minimum — Lorsque le bélier arrive. il représente une 
rt forte, Bou POGVOnS établir une petite base sur Sorce supra-politique ? — Vous avez fair vos études loin de 
elle s'éleveront ceux qui viendront après nous à l'espoir au’ Bamako, à Fé Î DECO 
i 22 Vies Je 2e Dnais 188 ie que à la Gé — [I est là pour l'espoir qu'i donne. Dans les CR 
résonnait 8 fort avec mon sang, mais je m'y suis vraiment donné, Sacrifices, et au cinéma, d'ordinaire, on l'égorge et _— Moscou est une grande ville alors que 























* ‘et abrite des séminaires, En voici 
es enfant sont là, et 
eux le scénariste Jean Gruanit 

a pensé à un troisième thème, 
moëns important-celui-ci, qui resti- 
tue an chéteau une sarte dé préhis- 
* ‘: La partie contemporaine, c'est la 
s'affrontent en déso: au cours 
d’an colloque intitulé « Éducation 


contraire voulu majestueux. Il est 
malheureusement ridicule et déri- 
soire. Fanny Ardant (Livia), char- 
ie cn De ei nu 

d aux is artifi- 
ciels, n'est pas absolument fasci- 
nante. Elle est aussi la seule à ne 
pas mettre son à dis- 
tance. Les autres (surtout Ruggiero 
Raimondi — première époque, — 
Viaorio Gassman, Sabine Azéma et 


ter. On se dit simplement que Jean 
Gruauit le dessert en allant dans 
mots, due qu Marpnie 
moral te 
Duras ou Alain Robbe-Grillet éeri- 
vaient, puis s'en remettaient aux 
pouvoirs attentifs d'un grand maî- 
tre à filmer, S'il pirater TL 
rire, il existe probablement au- ; . 
jourd'hui un écrivain proche de DA, ; 
Raymond Quencau. Qu'il ne perde Fo JR : 

UNE GRANDE ENQUETE quÜrement 


pas une minute, et commence un 


ee | de l'imegination », chacun, ce es Arditi “brio an actuelles) se é£nario pour Alain Resnais. 
“rie de ses rêves est enfia concréci-  Forbek, travaillant au bonheur de lient AVS MS nr pireries | Lu CLD. ue S ; ; 
<Ée, mais la Te ns ; ae ps DE Anlligent ae FSignalons % Voir les films ponveanx. © 350 PAGES 100!LLUSTRATIONS 75 F EN LIBRAIRIE [I 
# -a épousé un autre homme. u- - 5€ -jOUen j 





= esprits, mais il is à La d — Ilest très pauvre et les choses empirent. Nous Propos recueils par ses 
ee M EE avons depuis LOS BnS une s Férrible, qui. HERVÉ GUIBERT. ae 
ime. 
ma: 
nces 
lunce 
its 
ie) ; 
âus- 
t de 
Ca 
ères 
dot 
ï : ° * F . = 
EST UN ROMAN = Gs:5 2 de fai . 
Fe > I s agit e jaire rire “ 
D’ALAIN RESNAIS Ÿ RAT 2. ‘ "s 
7 nouvea: ’Alain pprenti sorcier exahe er triste, vard ; ce sont des caractères tour à également une foule d'anonymes ee 
FN Late ieosrie ses amis à boire um philtre tour positifs et négatifs -Les en- interprétés par de bons acteurs. at 
$ qui les enverra momentanément fents, de leur côté, offrent ingénu- Et puis, il y a quelques moments es 
dans un monde meilleur. Livia est ment l'exemple de leur enfance:  chantés, par exemple des « oh » et 
Là, xoais triche pour garder en Juci- derrière la satire il ÿ a donc bien des « ah = en chœur. Et puis... Ma . 
- dité. une leçon de philosophie, mais elle foi, c'est tout. : 
: est un peu courte “ Dans les entretiens qu'il a ac- 
Soixante as après, conne cela cordés récemment, Resnais refuse 
‘se passe souvent, le château est L'épisode Forbek, tout en volutes de se prendre au sérieux On ne ne 
transformé en institution scolaire roses et falbalas exotiques, est au peut Le lui reprocher. ni l'en félici- mn 
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KING SUNNY ADE, LES KOTEBA, LES AMAZONES 


Une nouvelle vague africaine 


Hasard où frait de travail 


également pour une tournée des mu- 
siciens de Madagascar, des Comores 
et de la Réunion. Musiques de 
l'océan Indien invitées au Festival 


quelques jours à Paris et à 


Somalie, de la Mauritanie, à Vannes 
et au Havre. Arrive encore King 
à comme le nou- 
veau Fela ni en juin et non en 
mai comme SE été prévu. On ne 
le verra donc pas au Festival de jazz 
d'Angculème, énorme manifestation 
— justement, elle aussi — 

à Taie noire ! 

On aurait tort cependant de pren- 
dre cette conjonction soudaine pour 
un raz de marée (l’« explosion mu- 
sicale noire », maintes fois D 
cée, n'est pas encore assurée). Ce 
qui est sûr, c'est qu'il y a on intérêt 
nouveau, une curiosité croissante, 
une demande même pour cette 


qui n'ont pas connu la colonisation, 
arrivent aujourd’hui avec d'autres 
démarches, une autre esthétique. 
Elles se remettent en cause sans 
complexe. Les Amazones, l'ensem- 
ble Koteba, font partie de cette 
pente qui bouscule, expéri- 


FT Aa dd dite 
concerts à Paris. On les a vues à la 
Mutualité, peu aidées par l'acousti- 
db «Sono peinte en 


pant des congas, soufflant dans des 
Pros, se tortilant à la guitare élec 





AMERICAN CENTER 
261, boulevard Respall 


L'EXIL DES CANTOS PISANS 
Textes d'EZRA POUND 


: 8321-42-20 


Jusqu'au 24 avril à 21h. 
Renseignements : 









MAISON DE LA CULTURE DE LA SEINE-SAINT-DENIS À BOBIGNY 
du 15 avril au 7 mai 


LE COSMOS 


histoires de banlieue 


par 
Le Centre Dramatique de ia Courneuve 
mise en scène Christian Dente 


Focs les jonrs à 20 à 30, dm. à 16 h 30 (retèche les tunis), Hens. et loc. 4311145 - 3 FHAC ei CUPAR 





trique, cela n'est pas courant en 
Afrique. Des aventurières ? Des 
guerrières ? Non, de = simples mili- 
lantes », « talentueuses et ver- 
lueuses », « avec lesquelles vous al- 
lez passer la plus belle soirée de 
votre vie! >, annonçait le présenta- 
teur, sans craindre de forcer sur 
l'adjectif, de + braves musiciennes 
guinéennes qui se battent sur trois 
fronts » : pour l'émancipation de la 
femme, pour la décastisation de la 


musique et pour la révolution. Créée : 


en 1961 à partir d'un orchestre de la 
gendarmerie nationale, aujourd'hui 
la troupe des Amazones tourne Sur 
tout Le continent africain. 

Leur spectacle a déçu, il-faut bien 
le dire. Ceux qui pratiquent le 
deuxième degré raffoleront de cette 
présentation « politico-show busi- 
ness- un peu désuète. La première 
partie ne décolle pas, mais, sprès 
l'entracte, on ne sait 
— comme si les s'étaient débarras- 
sées de contraintes obscures ou 
avaient jeté au panier leur timidité, 
— s'est opérée une sorte de muta- 
tion. Les voix sont devenues plus ai- 
guës, le rythme plus accéléré, enva- 
hissant. Humour, énergie. Les 
Amazones ont chanté des petites 


ple), des chants d'amour « qui ren- 
dent f ou », passant du «chant» au 
«raconté-mimé», comme cela se 


deux petits serpents déchaînés et 
souples. Flammes pétulantes. 





Le corps et le son 


L'ensemble Koteba s'est 
toute la semaine au Centre pe 
dou à Paris. Les comédiens et Îes 
musiciens — une vingtaine — ont 
présenté deux pièces à tour de rôle, 
Fanico et Adama Champion, révé- 
lant un théâtre inconnu, assez é1on- 
nant, pas achevé encore, bourré 
d'idées, de plaisir, d'images, de 
sonorités nouvelles, de rires Un 
théâtre qui a rompu avec le « folkio- 
risme», qui témoigne des change- 
ments de mœurs en Afrique, des 
nouveaux conflits. Koteba ne joue 
pas «traditionnel +, même si leur 
comédie musicale d'un nouveau 
genre reprend une pratique ancienne 
au Mali, où de jeunes paysans, mé- 
lant le chant, le théâtre, la danse, ra- 


contaient des histoires d'avare ou de . 


mari COCU, en séquences qui se déve- 
loppaient comme la coquille d'un es- 
cargot. Souleymane Koly, qui a créé 


de Dakar, qui monte du Molière nè- 
ge; celle du théâtre militant, de 


AMBASSADE D'AUSTRALIE 


4, rue Jeen-Rey (16°) - M" Bir-Hakoïm 


LORRI 


Peintures + collages 









MUSIQUES 





type brechtien. Le théâtre de Sou- 


lcymane Koly est un théâtre du franco-sraélionnes ne sont de ce chant très ri 


corps et du son, un théâtre urbain, 


pas 
populaire, qui reflète l'Afrique d'au- mais elles fonctionnent de ces poiyphonies, Simha Arom à mis 


UNE COOPÉRATION FRANCOISRAËLIENNE F FRUCTUEUSE | 


L’ethno-musicologie remonte 
des filières de civilisations - 


relations culturelles eg0e QUO dre anses Ds de Kbreimient selon des traditions orales 
Les 





-au. contraire de fs Bible, 


jourd'hui. manière très satisfaissnte au point une méthode ss At été surés: 


Fanico raconte l'histoire d'une dans le domaine 


scientifique 
Jeune fille qui aîme un jeune homme (1): c'est le cas de ls coopéra- l'avenir les ethno-musicologues. Au 


plus pauvre qu'elle et qui ne peut tion sthno-musicologique 
l'épouser à cause de sa famille. A la tre le CARS. et fe Centre 


e pe icen he ie mbis, à travers 
le chant sur d'innonr- ds ions. multiples, Enguietes 


suite d'une discussion un peu vio- d'études de musique juive de  brablës pages, ï a conçu des fiches dé 
lente, le jeune homme tue Ie frère de |  J'Université hébraïque do Jé-  synoptiques de sept' colonnes, où. 1 s chnoraaniogues pores Se 


la jeune fille. La famille fait appel à rusalem, que dirige {sraël Ad- 


la justice < moderne» pour juger, ler, ancien élève de la Sor- nent pour la recherche, c'est--dire AN: 08 CUQUES Rene conne 


mais, trouvant que celle-ci traine un bonne, mené jadis 
peu trop en longueur, elle demande France gul : 


‘des textes, les lois de la transmission 
et musicale, -qui ont 


aux féticheurs de punir l'assassin. L L eee do em tinguistique . 
Ts oùe daté chant tetes |. Eee noue APE mélodiques, transpositions, système - nn 


midablement vivant. L'idée de génie 
est d'avoir introduit deux person- 
nuages étonnants : Mammie et Gondo 


| deux ou trois fiches, on synihétine. Par: ailleurs Je interinguistique à 
EUX programmes sont actuel ainsi une demi-heure d'audition. H est s'applique à suivre de façon nès îne | 


(Mammie Foutou et Pierre Gondo), tement en cours, qui relèvent facile ensuite de rectasser d'un chant les persistances convergentes, ainsi 
extérieurs à l'histoire, assis dans la du « Laboratoire 3121 » du à l'autre les ressemblances et les dis- que ‘les divergences d'une. commu- 
salle, et qui commentent tout haut | C.N.RS. sur les « Langues et civii-  semblances, ce qui est fortuit et Ce  nauté à l'autre, tel ce cantique .de 


(cn français d'Afrique) ce qui se | sations à tradition orale » (LACITO), qui est constant, ce qui devrait per- mariage qua 
passe sur la scène (en bambara). | placé sous la responsabilité de mans à La longue de dégager des. : Budapest et de Sofe, et qui renvois à ë 


Mammie et Gondo ne cessent de se | M=e Jacqueline Thomas. Le premier, 
disputer, de se rabibocher, couple | qui date de 1981, étudie la € pluri- 
comique, éminemment j ju 
qui sait profiter des occasions (sur | yéménite et expérimente à cette oc- 
scène) pour aller chercher un petit | casion une méthode d'analyse des 
cadeau; piquer un ne ee polyphonies orales. 

trouvaille résout un bi ñ ; 
guistique (le public africain qui ne | , Le leisence de Je poyphene 
parie pas forcément le bambara mystérieux, que l'on a cru longtemps 


peut ainsi suivre la pièce), introduit se L L . 
une distance face au mélodrame, une exclusivité de l'Europe occiden- 








genre dont raffole le public popu- taie, la Phipart ces musiques étant mer en ours à Jérusalem inécasse pessionnames en ce qu'elles tracent 


laire de Côte-d'Ivoire. 
Un public que 


connaît bien. C'est IA qu'il os 
Source de son inspiration, q pus donc un intérêt scientifique et hu- 


festations de la « plurivocalité » 


linguistes et a judéo-espagnol Las 

dans d'autres contrées présentent GRAS nomme mia cerise {d'Afrique du Nord, s'est répand Plus 
ue Cor France, ‘en ‘Angleterre, ‘en 
main considérable. Simha Arom, Jérusalem pour de telles recherches, A ét jusqu'en Amérique) et 


na eve viennent tous avec d’une les quelque cent cin- e ; 
des quartiers popolaires d'Abidjan, | Pare ébeovés perdant Ghniens Sert ne errosements da. wus . Qu'elle parmotsant de, découle 
de ces banlieues où les grands im- ne pays et de toutes couches  histori- Que ot musicales qui’ su SQNL pro- 


meubles cèdent peu à peu la place 
aux eme en pale, Le où rave mal 
comme entre deux mondes, entre | ï 
deux époques et civilisations. Entre me dont os lo msn très 
le tragique et le comique. Entre et partioakäremant pré. 
deux philosophies. Entre deux me 
«tout ». 

CATHERINE HUMBLOT. 1 est fesciné par cotte musique 


sur 
% Festival des arts traditionnels, à la | OÙ les Fgnes mélodiques se superpo- 


$ 


5 


Maison de la culture du monde, à Paris, | sent uniquement à des intervalles de juus us te den 
du 23 avril au 19 mai. TEL : (1) 544- | quartes at de quintes, d’un paraïlé- Et à cola s° , ur art es mn 


72-30. fisme rigoureux, ce qui crée un senti- 
- A Rennes du 3 au 11 mai TEL : | ment ï ! 


(99) 79-26-26. la présence simultanée de deux tons- doux mifénaires par 1ous ces peuples 
% Les Amazones : 1 20 où 27 avril à : tés lou modalités) dans une seule SParpillés des mêmes textes liturgi-. 


Paris (Théâtre-12, Maurice-Ravel) : les | octave, sans aucune hiérarchie entre 


21 et 22 au H (M: de 1 ble ot de a Maire in Gauche le lus 
et au avre aison a ke “ à 
culture) ; les 23 et 30 à Lyon. TEL : 553- ee rbonge RS À 3re _encienne du Taimud). 


72-25. 
* Musique de l'océan Indien, au Ha- chanteurs li 


vre (les 23, 26 ct 30 avril) à Vannes (les rs l'impression d'une conm- gramme sur la. « cantiation- Lib 
72 LE 10 men 6 ro à à Par QE, munauté très nombreuse, comme que » et l'« intaringuistique juive », 
29 et 30 avril ; à Rennes (3,4et5 mai). | une petite astuce pour observer ce confié à un chercheur du CARS, 
% Ensemble Koteba, à Yverdon en | verset du Talmud: « Plus vous ôtes Frank Alvarez-Poreyre (qui lui-même 
Suisse (du 20 au 30 avril). à Peu (le | nombreux, us vous rendez gloire à a recueil à Bordeaux et. à Bayonrie - 
2 mai), à Villeneuve-d’Ascq (les 10 et | Dieu, » Et, dans les synagogues yé- les témoignages de ce qui reste deg 
11), à Angoulëme (du 15 au 21), à Bor- | ménites, on crie comme quatre. antiques liturgies judéo-portugaisé Ks6 
Dans 


deaux (le 24), à Chaumont (le 31). 


ct Snbant Afigess de iéne | tone, brusquement, un soïste passe 1 s'agit d'abord pour lul'et 595 co. * 
22 mai Tél: (45) 953840. - à la quarte supérieure, et tout le lègues .de 
monde grimpe dans le même inter- d'étudier la « cantilation » (disons la - L4) Soi tes enmpicn du Gaure de 
recherche 


* La revue Autrement Consacre son : 
numéro d'avril aux cultures poires à | Valle. une autre voix monte encore 


Paris. 8 rte PAUS Peut ef ein ce ms, Pas) de He, qui ont Itarprétée Dore 
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* PLACE DE LA BASTILLE - PARIS 
DU 15 AU 24 AVRIL 1983 
les antiquaires spécialisés présentent le: 
5° SALON DE LA . 


CURIOSITE 


OBJETS D'ART ET DE COLLECTION 


8° SALON DE LA 


PEINTURE 
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de 11 à 20 H- MARDI et JEUDI JUSQU'A 23 H. 
SAMEDI et DIMANCHE de 10H à 20H, 





MUSÉE MARMOTTAN 
2, rue Louss-Boïly, Paris XVIs 


En permanence : 
100 chefs-d'œuvre de’ 


CLAUDE MONET 


et jusqu'au 15 maï 


MAXIMILIEN LUCE. 


de 10à 18h. — Fermeture le lundi — Me Muette 
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DÉLÉGATION AUX CÉLÉBRATIONS NATIONALES . 
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de l'Université hébraïque 
mais le terme est impro- . ne 





MAISCN DU: DANEMARK 
42, Chémpe-Éiysdes — 


|CRÉATIONS ET ARTS D. DANOIS. 
Céramique - Verrerig-- Bijoux 
Fe; Tapissarie ie  Tisssge - Vêtements - Meubles 
TA de 12h.8 19 h., Dim. et Fêtes de 15 hà 19h. 
ENTRÉE LIBRE: ; LIBRE Du 44 avril au 21 mai : 

























HOTEL DE ROHAN 


5 | TOUS lé Jouré (om ar de #0 h 30 à 18 heures 
- ‘D. 15 AVRIL AU 15 JUN = 


— GALERIE COARD. 








Peintures — :Seulptures Fe 
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: ! AMORC. 
. 499 bis, rue St-Maïtin 





… 15003Paris 
Mo Étienme-Marcel. . 
| Péstures es ot dessins de 
Verisage _ "| 
de 20 sil à partir de 18 À 
* Aavil-2]mai. . 
FL i sf digue hd. 14/19 h : 
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LES JOURE SAUT SAMEBI ET DIMANCHE PE 9H 4 15H 


"120, avenue du Maréchal Foch ‘|. 
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ET DÉS SPECTACLES 


- THÉATRE 





— A LA COMÉDIE-FRANÇAISE 


Vincent an téléphone. Ce n'est 

Pour rien que j'ai quitté cela pos la 
province, » Ajoutant qu'il entendait 
bien continuer à rester en marge de 
la foire sur la place, il nous a cepen- 
dant demandé de «ne rien dire 
encore », rien n’étent encore décidé, 
tout écho pouvant entraîner des ris- 


ques pour les décisions à ratifier, les 
ete * Trop 


Personnes concernées, 
161, trop tôt», at-il répété. 
On laissera donc au conditionnel 


£ en Vue et Le plus 
Eee anna à 
-atend Vincent Er le. trompe n'a 
peut-être jamais eu-autant de 
réflexes de'‘troupe. Parmi les trente- 
neuf sociétaires .(le quota. de qus- 
fait pa æ [Les ns 
se Dir 


- deux nouveaux, unanimement 


22 M Eagal PRES PH -DSFS 
. F4 avril au? mai 1983 

Les peintures récentes de 
COLRTTE BELEYS - MAURICE CHAPUE 
ARA DOURINC - STANILAS DICEUN 


Ouvert te es jours sect dimanche 
tentait SAMI 






ES 
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7. Tél..899 91 45 




























+ En attendant Vincent 


nécessaire », ef MÊME ceux qui ne 
sont «PAS {r0p pour » ou ont quel- 
ques Sans (une dizaine, ee 
quinzaine) tiennent les propos les 
plus modérés, opient pour l'opu- 
misme. Et même ceux qui ont 
décidé de quitter la maison (par 
exemple, José-Maria Flotats, 
tréc Taincy} ont affirmé urhi et 
Agir pour des raisons person- 
nelles, n'ayant rien à voir avec l'arri 


. vée du nouvel administrateur — le 


1e: août prochain, veille des six 

de vacances, seule période, 
avec les trois jours saints, où le ch63- 
tre affiche relâche. 

Jovera-t-il donc sur du velours, le 
metteur en scène, qui, après avoir 
étudié pendant une année les 
rouages de cotte entreprise (selon 





































culture — y compris la montant 
de la subvention, qui devait tour- 
ner autour de 120 millions. De- 
Puis est intérvenu la plan'de re” 
Queur. Et le ministère de 






















La président de la Biennale de 
Venise lui s la direction du 
secteur théâtre. À Milan, on s’im- 























quel stat: quel avenir, quel 
budget. pour le Théâtre de 
l'Europe 2— CG. : 
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lai importante r les gens du 
monde entier}. n'hésite pas à dire : 
«Qu'est-ce que cetie troupe qui 
parle d'égal à égal aver le gouverne. 
ment, ce R'esi pas innocent, n'est-ce 
pas?» 6 
Précisant tout de suite qu'il 
compte partager le maximum de 
choses avec le comité d'administra- 
tion, il affirme qu'il poursuivra le 
travail de Jacques Toja — Toja, 
celui qui l'a invité à mettre en scène 
les Corbeaux. dans la maison. Jean- 
Pierre Vincent continue : «f{ ne 
s'agit pas de casser quoi que ce soit 
dans des rapports qui n'existenr 
qu'ici, maïs de les moderniser. Je 
n'ai jamais vu ur endroit où les 
comédiens aiment autant se trouver 
même s'ils rouspèient sans cesse. » 
Alors il entead « étre au milieu, pas 
au-dessus ». Se «jeter dons la 
bataille de la soudure du moral de 
l'ensemble ». 1] dit : « J'ai fais tous 
les métlers, je he crains pas d'aller 
au charbon. Il y aura sürement à 
régler des problèmes de gestion, 
d'organisation financière, mais cela 
ne peur s'a aiser que du dedans 3 
le suis pour le moment en position 
de simularion. » 
Voilà le genre de discours qu'il a 
tenu, i y a plus d'un mois, devant la 
troupe réunie en assemblée péné- 


aurait, en aucun Cas, mainmise du 
TNS. sur la Comédie-Française. 
Car, sans connaître forcément 
l'équipe de Strasbourg, relet à la 
fl ise des isations thé3- 
trales allemandes où les drama- 
turges sont des fonctionnaires per- 
manents, certains tout haut. et 
d'autres plus discrètement crai- 


&naient que Jean-Pierre Vincent ne ; 


débarque avec ses collaborateurs, 
n'impose son système. Il affirme : 
« J'ai travaillé tout seul à la prépa- 
ration de mon arrivée. On se méfie 
ici de la notion de dramaturgie, 
comme d'une intervention militaro- 
politique. Or c'est une activité poëti- 
que : on convoque sur le plateau. 
sur un spectacle en crain de se faire, 
des disciplines di 


qui fait avancer les choses. I! faut 
résoudre la contradiction entre 


dramaturgique et d'autres plus sim- 
ples. Il n'est pas raïsonnable de 
ser qu'un jupe de comédiens 
puisse réfléchir seul aux relations à 
entretenir avec le répertoire, et avec 
le théâtre de l'avenir. Nous devrons 
réfléchir progressivement à une dra- 
maturgie globale. consciencieuse, 
consciente des devoirs de la maison. 
Des metteurs en scène férents 
seront invités, mais je suis hostile à 
d'éclectisme : je dis non à un théâtre 
qui préteritrait couvrir tout le terri- 
toire, du racoleur un peu vulgaire 
aux recherches radicales. » 
Laissons Jean-Pierre Vincent 
annoncer son programme pour juger 


de ses premiers choix, sur pièces.” 


Pour le moment, ayant réussi à 
convaincre, celui qui s'installera 
dans le bureau où se sont succédé 
Maurice Escande, Pierre Dux et 
Jacques Toja — les trois derniers 
administrateurs, tous des comé- 
diens, tous du sérail, — dans ce bijou 
de bureau orné entièrement de tapis- 
series des Crobelins, Jean-Pierre Vin- 
cent préfère s’en tenir aux questions 
conrantes : il faudra bien vite remé- 
dier à l'acoustique de La salle Riche- 
lieu où le ronronnement du système 
ençore flambant neuf est une gêne ; 
ou encore mettre en place un dispo- 
sitif un peu sérieux d'amplification. 

comme ses prédécesseurs, 
Jean-Pierre Vincent souligne la 
nécessité urgente pour le Français 


.de di d'un second bâtiment 
À l'Éepné an viagr et anse niôtle 1 
est très prudent. 





rentes — de la: 
peinture à le philosophie. C'est ce 
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LE CONCOURS D'ARCACHON 





Des lois à découvrir 


Pour sa troisième ennéa 
d'existence, le Grand Prix 
français de la danse d'Ar- 
cachon qui vient d’avoir 
lieu était — et c'est un évé- 
nement — consacré à la 
danse contemporains. Le 
comité artistique. Composé 
exclusivement de person- 
nalités du « classique » 
{Claude Bessy, Claire 


sur ces deux formes de 


INITIATIVE est intéres- 
Sante parce qu'elle consti- 
tue en quelque sorte une 

reconnaissance de l'importance 
prise par la danse modeme en 
France. Mais elle l'est plus en- 
core par les muitiples questions 
qu'elle soulève sur l'organisation 
de son enseignement. Les candi- 
dats demeurés en finale (dix sur 
quarante : six filles et quarante 
garçons, de nationalité française, 
igponaise, anglaise, argentine et 
vénézuélienne) ont témoigné 
d'une formation plutôt confuse 
et approximative. On pouvait 
alors s'interroger sur les critères 
de la compétition et se demander 
si la danse moderne, ou conter 
poraine (l’appellation varie}, peut 
faira l'objet d'un concours. Les 
candidats eux-mêmes se sont 
montrés très réticents à ce sujet. 

Pour la danse classique il n'y a 
aucun problème, comme le 


prouve las multiplicité de 
concours {Moscou. Varna, Lau- 
Sanne, Jackson} où se détecte la 
graine d'étoiles, Mais il s'agit 
d'un art cofié se référant à des 
normes immusbles. Même si le 
style varie entre les écoles (fran- 
çaise, soviétique ou danoise par 
exemple}, les principes de base, 
les repères, sont les mêmes : la 


parfaitement définie dans le 
temps et l’espace; le mouve- 
ment conduit d'une position à 
l'autre. Elle suppose un corps 
idéalisé, modeié, dont on peut ju- 
ger et coter l'interprétation, re- 
production idéale d'un catalogue 
d'exercices. 

La danse contemporaine n'eit 
pas fixée et ne peut l'être 
puisqu'elle se veut une expres- 
sion de l'instant. Elle suppose 
une nouvelle conscience du corps 
en mouvement. Elle ne recherche 
pas la technique, elle entre plutôt 
dans le champ du langage. Ses 
tendances sont donc diverses à 
l'extrême ; il existe une techni- 
que Graham, une technique Li 
mon, une techrique Wigman, 
une technique Cunningham... 
Chacune engendre à son tour des 
variantes, Selon la personnalité 
de ses adaptes. Une Viola Farber 
n'enseigne pas de la même me- 
nière qu'une Carolyn Carlson ou 
une Trisha Brown. Chaque pro- 
fesseur possède sa méthode, sa 
docuine, on pourrait dira sa phi- 
losophie, 





Trouver une grille de lecture 


Le problème en matière de 
danse contemporaine — et le 
concours d'Arcachon en a été le 
révélateur — c'est de trouver une 
grille de lecture permattent d'ap- 
précier des danseurs qui relèvent 
a à ar 


C'est important : la danse 
contemporaine commence à être 
largement pratiquée, plusieurs 
conservatoires envisagent de 
l'éjonter à -leur enseignement 
{une expérience est mêm 


d’un programme 
d'épreuves pédagogiques. I ne 
s'agit pos de juger un savoir- 
faire, ni même un style ; il s'agit 


points précis : /a prise de 
conscience du corps et toute la 
technique qui en découle, axée 
sur le travail du torse et de la co- 
lonne vétébrale. Le rapport du 
corps à l'espace (espace intério- 
risé}, au temps (rythme intérieur} 
et l'énergie qui sous-entend le 
mouvement. Dans la danse mo- 
deme, l'essentiel est ce qui se 
passe entre le départ et l'arrivée 
du mouvement: c'est là que 
peuvent s’apprécier sa qualité 
émotionnelle et sa richesse dyns- 
mique. Qu'il s'agisse des 
« contraction-rolense » de Gra- 
ham, du € motion » cher à Niko- 
lis, de la « balance-équilibre » 
de Limon ou du ctiming» de 
: Cunningham, tous entraînent une 
dialectique du mouvement. 

La différence entre classique 


que Viola Farber, directrice du 
centre de danse comtemporaine 
d'Angers, ait accepté de régler 


la matière, quelle que soit la for- 
mation de base des candidats. 1! 
reposait sur trois tests : temps, 
direction, mouvement, et per- 
mettait d'apprécier la concentra- 
tion des danseurs, leur 
conscience de l'espace, leur rele- 
tion au sol et leur capacité de 
mener un mouvement continu. 
Curieysement, cet enchaïnement 
n'a pas été noté lors de la finale, 
mais on peut penser qu'il était 
difficilement appréciable par la 
partie classique du jury, habituée 
à d'autres normes. Les solos pré- 
sentés par les candidats offraient 
la possibilité de juger leurs que- 
lités scéniques, mais dans l'en- 


cution, 
Un concours de danse 
contemporaine ne peut $6 Conce- 
voir que s'il tent compte de ces 
impératifs. De même l'attribution 
de médailles paraît nmcompatible 
avec la spécifité de la danse mo- 
deme. Mieux vaudrait attribuer 
des bourses d'études. Le 
concours peut tre une occasion 
de rencontre, de réflexion, d'in- 
formation, il ne sera jamais Spac- 
taculaire comme une compétition 
classique. Ÿ 

Pour l'iñistant, il reflète l'inor- 
ganisation et la confusion de la 
danse moderne. Dans la mesure 
où4l est patronné par le ministère 
de la culture, il devrait Se conce- 
voir comme une incitation à pro- 
mouvoir un enseignement adapté 
aux besoins. 

MARCELLE MICHEL. | 

Composition du jury : président 
d'honneur, Murray Lou : rÉSi= 
gente. Per Bessy: mem "es 

Oscar : 

Cacivleans, Janine Charrat, Vi 
Farber. 





22 bis, rue Gabriel-Péri 
M Porte de Paris 
Archéologie, Hôtel-Dieu, 
Carmel de Louise de France, 
Commune de Paris de 187}, 
Pei d'Albert André 


rens. 243.05.10 
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GALERIE SATA, GRAN OFF 






105, rue Quincampoëx, Paris 3e 


278-81-79 


sauf le dimanche de 14 à 19h 


21avi-31 mai - 


82, Faubourg-Saint-Honoré (5°) - 2665-24-41 


JEAN-MARTIN 


19 AVRIL - 9 MAI 


GALERIE DES ORFÊVRES 
66, quai des Orfèvres — 23. place 


TRAVERS : 
. - 19 avril 






ine, PARIS (le) 














. DIJON 
magdeleine 

S. POLIAKOFF | VESSEREAU | 
Estampes originales JuSQUAU 2 Mar 


Verniss, Divasche 24 Avril à 11h 
Théâtre Munici 
* 25, avenue Victor-Cresson 
Tous les jours de 14à 19h 
DIMANCHE de 10 à 12h, de 14 à 20h 


GALERIE ARENTHON 
3. quai Molsqums-Vie- 326.86.06 
AFFICHES - 
AMÉRICAINES 
1890 - 1900 
du 20 avril au 21 mai 
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FORME 


Gérard Koch 


Peut-on vraiment parler de retrou- 
vailles en présence d'artistes dont 
l'œuvre, jusque-là familière, vous 
éblouit soudain, transfigurée ? Ainsi 
Gérard Koch. Son travail, en muta- 
tion constante, dans l'expression 
comme dans le choix du matériau, 
n'a plus que de lointains rapports 
avec l'étourdissante symphonie en 
noir et blanc de 1978, elle-même 
aboutissement d'années de recher- 
ches. Symphonie... mais oui, déjà et 
toujours. « Afa sculprure se veut 
musique », proclame Gérard Koch, 
quai se Eh t dans pa Me 
sonore par ses soins. 
le trans hors du temps dans l'es- 
pace. Et le traduit, méticuleux, 
éléments d'une diversité folle, de 
bois ou d'alu, encastrés dans leurs ri- 
gides gaines de métal verticales ou 
incurvées dressant leurs futaies à 
l'assaut du ciel ou les assemblant en 
« paysages ». 

Pour donner une idée approxims- 
tive de ces partitions enchantées, il 
est difficile d'échapper aux méta- 
phores musicales, auxquelles d'ail- 
leurs l'auteur nous convie : accords 
de couleurs vives d'une incroyable 
délicatesse, .camaïeux de tons as- 
sourdis, de cadences intimistes, dé- 
séquilibre savamment = SÿnCOpé » 
des éléments empilés, rigueur 
contrapuntique des constructions 
géométriques. Toute la gamme, 
vous dis-je, des formes nues ou poly- 
chromes qui vous mettent l'œil (j'at 
lais dire l'oreille) en fête et concou- 
rent sans fausse note à un hymne à 
la joie. 

* Galerie Nane Stern, 25, avenue de 
Tourville, 


René Laude 


« Les ténèbres couvraient 
Re » Le premier récit bibli- 
ue ne doit tre étranger aux 
Cenèses de René Laude, même si, 
dans cette toute récente série de 
toiles, leur titre collectif se nuance 
de cette précision : « Dieu 
déconnoté. » Persiste le noir, la 
‘ couleur-mère du peintre. Seulement, 
sur ces singulières peintures- 
sculptures, aux sillons pétris en re- 
liefs ondulants — la gestualité de 
l'artiste qui travaille à proprement 


parler en pleine pâte ne fait que pré- 
parer le terrain et l'affouiller avant 
d'y projeter les clartés de l'esprit, — 
une lumière venue de nulle part, an- 
térieure comme dans la Bible à toute 
apparition d'astres, une lumière a 
priori, éclate, aveuglante. Elle 
creuse l'abîme, l'irise peu à peu de 
teintes aurorales. Les gris, les verts, 
les roses viennent discrètement non 
pas humaniser — l'homme à mou 
Sens n'est pas dans le coup — mais 
déjà faire frissonner une vie en deve- 
nir. C'est peut-être présomptueux, 
mais c'est si tentant pour l'imagi- 
naire que de vouloir une fois de plus 
récrire l'histoire du monde — à sup- 
poser que tel soit le dessein de René 
Laude, qui trahit ses préoccupations 
profondes en intitulant d'autres 
suites : Attracteurs étranges, Dé- 
rives d'un rythme général, Iceberg. 
univers visible ? 3 
Que de chemin parcouru en cette 
nuit aveuglante depuis ce début 
d'automne 1978 où, pour la pre- 
mière fois. René Laude affrontait le 
public parisien, ce public qui ces 
Jjours-ci devra se déplacer en bar- 
lieue toute proche, en un lieu privilé- 
ié où la iété des beaux-arts de 
lamart dispose, avec le Centre 
d'arts plastiques Albert Chanot, 
d'une vaste et claire salle d’exposi- 
ton dans un cadre de fleurs et de 
verdure. 


* Centre d'arts ques Albert 
Chanot, 33, rue Brissard, 92140 Cla- 
mart. 


Geneviève Asse 


Geneviève Asse présente à la ga- 
lerie Krugier, à Genève, ses ioiles Les 
plus récentes. 1! s'agit d'une ving- 
taine de peintures où l'artiste pour- 
suit sa quête de l'extrême dépouiller 
ment « Espace, temps, intériorité, 
interstice de la lumière, et dispart- 
tion » : ce condensé de sa démarche, 
formulé par elle-même, se justifie de 
pius,en plus en ces compositions où 

« bieu Asse » se structure en hori- 
zontales et en verticales. En même 
temps, le musée de Pontoise expose 
un riche ensemble de dessins et de 
gravures de la même artiste. 

*% Galerie ir, Genève, jusqu'au 
28 avril. Krs es 


JEAN-MARIE DUNOYER. 


soirée, le décorateur Max Douy., 
dèle collaborateur de Claude 


rai Rene: (7 200% de son tra- 
«Edith et Marcel» 
de Claude Lelouch 


Ou n'avait pas Le droit de faire ça 
à Piaf, mais le cinéma a tous Je 

et Lelouch y va 
Au 
cré tourbillon. 


« Gaïjin » 
de Tizuka Yamasaki 


L'immigration des Japonais au 
Brésil au début du siècle. Une 
ete inc: .. inscrite 

l'image même, si, une 
jeune réalisatrice is ad des 
geûs et de leurs histoires. 


, d'Eric Rohmer (le charme). 

anny et Alez , d 
Bergman (heureux ceux qui ne 
l'ont pas encore vu). 


THÉATRE 


« Crépuscule ». 
au JT.N. 
Le 


SÉLECTIO 








vient rappeler la douceur des soirs 
lointains... Le s le se donne en 
deux soirées. deuxième, des 
femmes (Emmanuelle G: é et 
Paule Annen) sont là, échangent 
des phrases de Sénèque, d'une ac- 
trice russe. Elles sont rejoi elles 
aussi par José Louis Les 
paroks sont claires, à de 
plénitude : le perfection. 

ET AUSSI : Falsck à Chaillot 
(le bal des morts), l'Émoi d'amour 
au Théâtre 13 (les violences des 
sentiments), Histoires de famille 
à l'Aquarium {les violences de 
Tchekhov , la Cerisaie aux Boufies 
du Nord (les beautés de Tchekhov), 
les Peines de cœur d’une chatte an- 
ge au Théâtre de Paris (féeries 
lacétieuses), Combat de Nègre et de 
chiens à Nanterre (les solitudes 
Richard IJ au Théâtre du soleil 


voir, revoir). 

MUSIQUE 

De Chopin à Poulenc 

da pre rois da tonte S FE 


consacré à son patron, qui s'ouvre 
le 23 avril par une j sar 
France-Musi retraçant le mi- 
lieu musical dans lequel Chopin 
a vécu, avec deux concerts, au 
Théâtre du b, à 17 heures 
(Y. Chiffoleau, M. Levinas et 
Da L ). e è Rte 
o on on ouera e 
1e concerto de Étopin dans la cu- 
rieuse orchestration lisztienne de 
Tausig: Au même concert, autre ra- 
reté, la & S te d'Onslow et 
Bruits de féte de Liszt (Orchestre 
national, dir. H. Soudant, à 
20 h 30) 
. Une ition Chopin à Paris se 
tient penet au Trisnon du 
teile, avec une centaine 
le documents, ne 
a jour, sur pianos 
T4 on entendre des 
concerts (du 23 avril au 8 mai, à 
12 h 30; iion ouveræ de 
11 h 30 à 17 h 30. Renéeigne- 
ments : «Libella» : 12, rue St- 
Louis-en-l'Ile, 75004 Paris ; 
tél 325-1421). 
Pour le vingtième anniversaire 


en nie an où donc nr 
RP Pre per à 


académie Ravel, 


£. Chri 
J.-Y- Thibaudet (Gaveau, le 25). 


ET AUSSI : en province : 
Don Quichotte Massenet, avec 
A Raimondi (Avi les 21 et 


24) ; La Clémence de Titus (Audiro- 
rium de Ly 
30) ; Lucia de Lemmermoor 


(Rouen, les-22 et 24) : La Flite en- 


EE VS 
UX, 


les 22 et 24): N 


avec A. Gullin (Vi 


ROCK/VARIÉTÉS/JAZZ | 


ET AUSSI : Gil Scott Héron à Ba- 


taclan. le jeudi 21; Don Cherry, Le for 

21 également, au Casino.de Paris - 

e du Camerounais 

mg ge pu tx 
in à 


Aldo Romano au TEP:. 
Loft aux En: Citroën, i de 


Javel, 82, rue Bellard,. le sa- : 
Cell au. Casino de 


medi 23 ; Soft 


au Casino de Paris, le Jundi 25; 
- Little Seven et Disciple of soul à Bs- 
taclan, le mes 27 ; Hubert- 
Félix Thiéfaine à l'Olympia, à 
compter da mardi 26 avril. . 

DANSE . 


auT.N.P. 






L'Cabessoet 
les 22, 24,26, 28,. 


D Lie Amp 
«Eugène Onéguine»  lécie 






















Instractions aux domestiques 


d'après Jonathan Swift 
de et par Jacques Bellay 


du 21 au 29 avril à 21 heures 
Dim. à 18 b (relâche mar. et sam.) 


au Théâtre Daniel-Sorano - 
16, r. Charles-Pathé, 94 Vincennes 
Métro Bérault, RER Vincennes 
Location : 374-73-74 
« Swift remarquablement « servi » 
Par Bellay » (le Progrès) 





REPRÉSENTATION EXCEPTIONNELLE 
DE TOVARITCH 
de Jacques DEVAL 
Par la Compagnie des Trévires 
Le 22 avril 1983, à 21 heures 
au Théâtre municipal de Verdun 


Réservation téléphone : (29) 84-14-84 
(25) 86-02-44 


EE TR Sel ON 
ghassan kanafani 








Le groupe 
INTERVALLES 
— pré, = 
«Canticum  d'Edmundo Vasquez 


à l'Église St -RewR Stege 
(TE. 829.61.95) 












à Villetaneuse 
Dimanche 24 avril 1983, à 17 h 30 
mere ne 
avec icipation & 
Lendi 25’ avril 1983, à 20 h 39 
(TEL 387.75.38) 
Razimowsky - Tyteca - Rousseau - de Monès) 
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Les te et 12 mai). Entrée 9 F, gravité le di 
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Age. — Musée du Luxe CHOSES : “Œuvres ‘d'Adami. 
Ft U 


Le QE die à TS 


ki 
Hi 
ii 


Josqu'an 30 avril. 
Galerie 57, de la Fee 
f, 57, me 

_ (00-10-34). an 39 avril. 
‘ : ANDRÉ BEAUDIN. Trente 
1963-1978: BOGER DE CCR 
‘œures 982. Galerie 
Framond, 3, ue des s s Saints Ppres 
(260-74-77). Jusqu'au L3 

‘THE KIENHOLZ SON Jet 
* 2 avi. — TE Mono et 


re Tenir (563-13-19). 


HSE DAVID LEVINE. Axaarelles, — 
1 De -ZABOROV. Pelmfares. Galerie 
-C.-Bernard, 5, ge des Beaux-Arts 
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mn. de 1h à ÊTES. Emrés: 


| RS (35566 Se (56679) Jon ae 


nes an L42-20). Sauf dim, de 12 k à 
Musée de ls Ville de Paris, . 
12, avenue de New-York roi ch dcamis): 12BA ITR Jesqu'au 
fon ere en 7223-61-27, 
PIONNERS DE PHOTOGRA-" - 42, avonne des 
PH RUSSE (1927. De 12 h à 
.— Musée des arts 107, IShA195. 
Rivoë 15. Sauf le mardi, 
Gravures. Bime 
RS Men Sén DRèuE lerie, 52, rue de VHôtgt-de- vie 
ROUCHON, de ete Dm : 
ie. — pio;LE ALE : 
TICRET — Jraqu'en 30 sv Muse dois JEAN-CLAUDE BUISSON. Le champ 
géisé Em res do Prndis CAFIS0N). de ‘A NGE Richalan. 67, res 
UE dm deb 45 F7 20 Jen ma. 
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GUSTAVO ARIAS-MURUETA. Sindou Peintures récentes, 













Centre SAINT-AMAND-LES-EA 
an Ce : 36. mue Falguière Sn d'art contemporain, place Sainte-Hélène rio Avati, pans TES Re RE 
Jusqu _— (34-98-25). jusqu'au 7 mai. manigipal. Grand-Place (EST ON 
D BASTOW. Pastels. Galerie CLERMONT-FERRAND. Paal PEUNEE mai. 
-Jean- prince, 2 moe Guénégaud paf, ;' impressionniste ». SANT ETIENNE «1960 >. Mai- 
G26-8$-51). Jusqu'an 33 vil Musée Bargoin, 45, mme Ballainvilliers ure. Jardin des ne 
de Fonnens AND, Galerie (9137-31). Tasqu 3 mu 510 a Maé ras 
pig ler Mer, 85, mue née des Deauxeart. pisce de Le Sainte. Fos 30 avi. 
Rambotcan (50-31-23) lost ‘au 2 mai, RDS DE Jusqu'au 2 mai. Fate Monoyece Font MA oans 
Galerie et, asie J 5 
2 = Guénégaud (6233-40-06), pue qeBD-INSS Abe se de Sage CE (72 € SAINT QUENTIN. e ES Adami. 
02-05). Jusqu' Musée Antoine-Lecuyer (62-39-71), 
“Lois BOUCHARD. Galerie A. res Cremonini. Douze ans Jusqu'au 20 juin. 
: Se boulevard de Sébasopol de pointue. 1970-1982. Musée de poin- CÉTRASBOURG. Berols M 
losqu'sn 11 mai. place de Verdun (5409-82). ipet des estempes, 2, pl. du Chiens 
S 29 Ranoleh rue des Ven Jisge an — Le roman des Greno- GS. juan au 2 me tabac 
me CR Jusqu'au 30 avril MarieeGignans (ETAT: poire “ns kb torse ea ne on Lg ANIMATEUR DIRECTEUR JEAN MERCURE 
NES nique Mer seerète  Fnsqu'à fin 1983 Er. BR. Jusqu'an horcire : 
one qe HOT | LUNÉVILIE Vétements excphonnel 
(SSL230) das en Or oamOPT mes de Meurthe-et Moselle des sens Jo En A AE pe os Hers/Ere Son 20h45 
eus Le, angase ëe tamière: Eros et dx-meuvième Me che à Buzzoli. rob- Jsqu au ue 
ë ari ee dot, 77, rue des de dr Ce IE X Fe + M 30 juin. M Ponge 113, boulevard Leclere matinée dimanche 14 h 30 
RCE Château 27). Jusqu'au (9414.54). places 40 F et 65F 
Galerie Fe réputé, ca rue Jacob FUN Bols ca ne - : Lyce, millé- Bieonale Te Fan Te at an le a 
€260-66-31). Jusqu'au 30 avril Slme textile 1983. Musée historique des raim Ecole des peanxAns, M Musée maitre 
JORGE CARRASCO. Gaicrie tissus, 34, rue de ia Charité (837- Beaux-Arts, Bibliothèque m uricipale, 
perspectives, 53, sveanc de Saxe 1505). Jusqu'au 29 mel — Afebes Cobra ie Annee que, UpCIpale, et 
{566-49-70). Jusqu'au 27 mai. contre l'Apartbeld. — Soieries et nou- 22 avril au 29 mai . e 
GALPERT RAFOLS CASAMADA. veanx textiles. Ten et création IL. VASCŒUIL. Dal. Cemtre d'art et marguerite 
DES, je de T'Universtf  BLAC. centre d'échanges de Perrache de culture, château Ge). 
€296-69-57). Jusqu'au 14 msi. {842-27-39). Jusqu'au 29 mai. Le calo- Jusqu'au 26 juin "de 
19 RS -CAVELL Bétronpectire Gype. Chan Enmire, 25, rue du VERNON. $ rés Me phone. Boulgakov 
28 bis, bonieverd de Sébastopoi re (800-86-68). Jusqu'au Eu ER 2 à 
CPAUL CHARS 0669-1537. | MARCO-EN-EARŒUL. Dans la VÉLEURRANNE. Marine Esetz Andreï ! Serban 
= :  luméère de Corot. trion, Fonda- Le Nouveau Musée, 11. rue Dolard rei 
Fm Pusbs O0 RE Don Pronmat Gén Jusqu'an  (884-5$-10). Jusqu'au 15 mai adoptation 
. Tai je mai ie 
ps AUREL COTAN: Galerie Raph 12 rue MARSEILLE. Les revues d'art s0- : Jean-Claude Corrière 
KE Granof, ploce Beauvas (2652441).  gnan (54-77-75) et autres lieux. Rensei- ve heure sons entracte 20 F 
Jusqu'au 3 mai. gnements : 87-28-83. Jusqu'au 30 avril De du mordi où samedi 
rue Quiscampoiz rares M = 7 Pierre CINEMA in 
ÿL rue Qui: pol *  Jouffrog. Peintares récentes. MALS. DANSE 
aq Jusqu'au 15 mai Legrange/Famegain. | MP RER : a i 
ER re Peintures. Caveau du chitean. Avril et jusqu'au 23 avril 
modelés Bœnf, ï Ë ! 
Quincampoir (272-2472). Jusqu'au Pond a 6 GA LCA = g.r.c.0.p. 
MARIANNE FAYOL. Pel recherche 
cs esters Ditssoer. } groupe de 






chorégraphique de 
Fopéra de paris 


reliefs. 
* (261-20-63). Jusqu'au 20 mai, 


Pélatares. Musée des 6, rue 

HOSIASSON. Peistures et puces, des Vignes (38-38-96). Jusqu'au 
1965-1968. Galeris Regards, rue ds 30mai 

FUniveraité (261-10-22). Jusqu'en 21 mai. NICE. Frantn. Peintures et dessins 








MARINA KARELLA. Galerie 1963-1983. — Graveurs tchèques chorégrophies 

À D: e, race de Verneui contemporains. Jusqu'au 29 L — Le +0 ons 
Gér1307 9-07). Jusqu'au 8 mai. plan de coulemus dé la ville de Turin : pr 

Scalptares. Nanc ino, Rosso. Du 22 avril an 14 msi, 

Sora, 25, evenne de Tourvils (705-08-46). ARL villa Arson, 20, avenne vendre 22- samedi 23 avril 

paies Peintures récentes, Légrard (5130.00). 8 Biennale mé Lucinda Childs 

Galerie Jacob, 28, rue Jacob (633-50.66). Pis He Dimiee Galet yes Dre 
MICHEL DE BE Porcheues T1, quai des Étars-Unis 


Obadia- £ Bouvier 





des É x 
ep 85-65-23). Jusqu'an 5 mai — Atteu- 1 à : 
GTA SSD. Jusqu'au 21 mai. E Peinture fraiche, Culeric d'art | Sintio M. Berthelot « Tel: 857.38.01 






sacs À l'autre de Chan Grlens Contemporain, 59, quai des Etats-Unis- Ge de l'Esquisse 
Eee ques 70, rue à l'Université (62-37-11). Jusqu'au 15 mai. 4 
rien cr EN k SABLES D'OLONNE, Ber- 8 classiques français 274.22.77 
Enix CP016 Juno | | 10 films japonais 2, place du Châtelet 


















ES Te à Lux Croix (32-01-16). Jusqu'an 12 juin. 
LEE € Monrr pet 


an nd Ge AMBASSADE — BERLITZ — WEPLER PATHÉ — RICHELIEU — ST-LAZARE PASQUIER 
1982-16 (Gale Cipioiesee | MONTPARNASSE PATHÉ — MISTRAL — ATHENA - GAMBETTA — GAUMONT CONVENTION 
24-rue Beaubourg (2781171). | HAUTEFEUILLE — VICTOR-HUGO — FAUVETTE — GAUMONT HALLES — UGC GARE DE LYON 

Sms GAUMONT OUEST Boulogne — 4 TEMPS La Défense — FRANÇAIS Enghien — ALPHA GAMMA 


JVES MILLECAMPS. Toïies, | Argenteuil — TRICYCLE Asnières — UGC Poissy — PATHÉ Belle Epine — PATHÉ Champigny — VÉLIZY 

ne in et ane me de Ercdiad ARIEL Rueil — 4 PERRAY Ste-Geneviève-des-Bois — PARINOR Auiney — AVIATIC Le Bourget — ARTEL 

16). Jusqu'au Vileneuve-St-Goorges — MELIES Montreuil — 3 Vinconnes — ARTEL Rosny — CYRANO Versailles 
ur LES MURIQUE, pes GAUMONT EMY — TARDE Sarcelles — BUXY Boussy-St-Antoine 


ULT. Dessins et huiles. 

ti A ru Ferety (543-9941). 

au 4 mai - 

NICOLAL La mode, Galerie 
LPans, 15, ruc de Seine (326-94-32). 
Josqu'an 3 mai, 
Galerie 105, rne 
BRAS PS ee 

HENRI -PROSL Suites compactes. 
Galerie, 30, rne Rambutean (278-41-07). 
Josqu'en 2F mai. 

PIERRE SAXOD. Les sont 

incolore. Galerie Kart-Flinker, 25, me de 
Rss (SIT Jusqu'au 4 mai. È 
PAUL STRAND. Photogra 


mexicaines. Zabriskie, grue 
Quincampoix (272-35-47). ‘Jusqu' ‘au 
ZBavril . 

TALANSIER. Peintares. Galerie 
V. Schmidt, 41, rue Mazarine (354-71-91) 
Jusqu'au _— He te 


En province 


ALBI. Marc Saint-Saëns. 
ke dessins. Musée 


Tovlouse-Lautrec, palais de la Berbie 
(54-14-09). Jusqu'au 8 mai. 
AMBERIEU-EN-BUGEY. Soleries 
ises, de P. de 1x Salle à nes 
Château des Allymes (38-21-66). 
u'an 8 juin. 

AMIENS. Prison dans Is ville. 
Jusqu'au 30 avril — Clande 
Jusqu'au 23 mai’ Maison de la 
Place Léon-Gontier (91-83-36). 
ANGERS. L'Anjon religieux et les 


bonnere, 10 qe de Mmes (EE 
64-65). Josqu'au 20 mai. 

pee oeer Pie 
Grimaldi 


- 


Musée Picasso, château 
3676). Jusqu ‘au 16 juin. 


KR. Dorval, 39, G (55-06-77). 
Jusqu'au 10 mai 


tal de Ia tapisserie, 
Te Sr06). Jnsqu'an 5 juin 
AUXERRE. Mélois. Sculptures. 
Cioître de l'abbaye Saint-Germain. 
Jesqu'as 12 juin. 
AVALLON. Les matiéristes on 
da réel. Grenier à sel 


Jusqu'au 15 mai 

ASS Un de Besams- 
noir (12S0- , 08 Œu- 
We cer mage Louis Sentteeerst 
de l'Oise, ancien ancien palais épiscopal (445 
13-60). Jusqu'au 

CAEN. = Gravures ré 
centes. Musée des 


beaux-arts, esplanade 
du chitesu (81-78-63). Jusqu'au 


des. bk 
26-31, posé 318). Jusqu'an 3 mai — 
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Les jours de relâche sout 
pme indiqués 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 


LE CORPS A REFAIRE - Chaïlot, 
Grand Foyer (727-81-15), 


18 h 30 (20). 
ONDINE - Ranelsgh (283-6444), 
20 h 30 (20 an 22, 27 au 30). 


FRAGMENTS-BECKETT - Lucer- 
maire (544-57-34), 18 h 30 (20). 
LA PEAU DURE - Aubervilliers, 
Théâtre de la Commune (833 

16-16), 20 b 30 (21). 

LA PAPESSE - Cartoucherie, Th£i- 
tre de la tempête (328-36-36), 
20 h 30 (21) 

INSTRUCTIONS AUX DOMESTH 
QUES - Vincennes, Théâtre D 
Sorano (374-73-74), 21 h (21). 

L’ - Petit Moutpar- 

masse (320-89-90), 21 h 15 (22). 

LA BELLE BELLE HÉLÈNE - Salle Farard 

(296-06-11), 19 b 30 (25). 


HISTOIRE EXTRAORDINAIRE - 
Constance (258-97-62), 


20 h 45 (25). 
VERA BAXTER - Poche (5485 
92-97), 21 h (25). 

Théâtre de la 


MICHEL PORTAL - 
Vile (274-22-77), 18 h 30 (26). 


de Paris, petite 
salle (280-09-30), 20 H 30 (26). 
FISSURE COMPACTE 
tre 18 (2647.47). 22 b (26). 


HORS PARIS 
MARSEILLE - Pierrette enchantée, 
par la Compagnie du Contrepoids, 
au Théâtre Bompard (91) (52- 
49-11), jusqu'au 7 mai. 
MOULOLEE © Life is short, de Jean- 
en (Er) TE 
mage , 20 
tre Sorano, jusqu'au 28. 
par le Théâtre & DR Gi 
163-1440). au pr one 
Languedoc, 


rinte, de Seendimi, par le Thélire 
des DeuscMondes (76) (44-57-28), 
du 26 avril au 5 

Les salles subventionnées 


et municipales 


OPÉRA Ga2STS0). le 20. à 14 h 30 





et à 20 b: le 22, à 19 h 30: Soirée 
de ballets , les 21 et 23, à 19 h 30: 
Erzsobet/Paillasse. 

SALLE FAVART 560611), k 2, 
à 18 h : Conférence - J. Savary. 
RANÇASE (296-10- 
ae 26, à 20 h 30, 
14 h 30: Phne 
21,22 et 23, 
ai » 0: 


ns 
et ke 
lant/ 
à 20 
l'Avare. 


h: 

les 20. 
20, à 
ADR yon: 


les 
20 h 30, et le 24, 





CHAILLOT  (727-81-15) 
Foyer, les 20 et 23,215h: 
bat de Tancrède et Clorinde ; 


ODÉON (325-70-32) (dim. soir, L.) : 
20 h 30, et le 24, à 15 b : Victor ou 
les enfants au pouvoir. 

PERIT ODÉON (325-70-32) (L.) : 
30 : les Sables mouvants. 


BEAUBOURG (277-1233) (Mar.). 
Débats : le 20, de 14 h à 19h: rez- 
çgontre avec Hugo Lacroix ; à 
18 h 30 : la sculpture à une époque 
pluraliste ; le cabinet de lecture n° 2. 
Histoire et utopie : E. Bloch, 


l'imprimerie du Cheyne; 18 h 30 : 
Mondrian : l'atelier comme mise en 
scène ; 20 h 30 : Pour Wifredo 
Lam ; le 22, de 14 h à 19 h : carte 
blaache à l'office culturel da 


SRBOROFBGPTSE 
cphreur 
_ se 
se 8: E 
- 
: 


PLU 
5 
FF 
8 

B 

ë 

E 


as 
Éwrrg 
.S88 
8 
Ë 


w 
eu 

5e 
Botte 


Baise 
je 


reau, us Poulet Te Bach, 
à Haydn. Rossini, Liszt) : 
René Kollo, orchestre è 


Fa Hans Wallat (Verdi, Puccini, 
Wagner). 


Les autres salles 
A DEJAZET (8387-97-34) (L) 21 h: Los 
tablasix — Tant que la Lête est sur le con 


ALLIANCE (5444142) les 20, 21 à 
20 b 30 : les Jours de Khiyam. 
AMERICAN 


CARTOUCHERIE, Théâtre du Soleil 
gen LAPS Ia Ne 


6749961) (D. 
soir, L.), 20 h 30, dim., 16 i. : Histoires 
Ep 5 ès 
{D. soir. L.), 20 h. 30, dim. 16 b. : le 
Mort travestie. 


de bols (08-39-74) 
@.),21h: or Mo 7 02)» 


CITÉ INTERNATIONALE (589 
Galerie (D.. L., Mar.), 20 ee 
Vania. — Resserre (D., L.), 20 h 30 : Le 


COMÉDIE CAUMARTIN 1) 
(er. D. soir), 21 b, dm, 15 h 30 : Re- 
viens dormir à l'Elysée. 


RDS D. De em PET 
Tarn 30: Conaie Nicole Bouton. 


COMÉDIE ITALIENNE pan 
__ (D. sir, L), 20 h 30, im. 15 h 30 : No- 
blesse et bourgooïsie. 





MARIGNAN PATHÉ — ÉLYSÉES LINCOLN — IMPÉRIAL PATHÉ — ST-GERMAIN VILLAGE 
HAUTEFEUILLE PATHÉ — 7 PARNASSENS — ST-LAZARE PASQUIER — FORUM LES HALLES — CLICHY 
PATHÉ — MONTPARNASSE BIENVENUE — NATION — NATION — PAGODE — PLM ST-JACQUES 





Boulogne — PATHÉ 


A 


14 JUILLET BEAUGRENELLE — MISTRAL — TRICYCLE Asnières — GAUMONT Evry — GAUMONT OUEST 
BELLE ÉPINE Thiais — CYRANO Versailles — FRANÇAIS Enghien — VÉLIZY 
Argenteuil — TEMPS La Détonss 


VIE EST 
UN ROMAN 


ALAIN RESNAIS 






tir du 24) : les 20, 21, 2,2320h30: 
V. Gassman. 






























es | MANARS o  =a 
‘ANCE (2583-97-62) ,20h45: e 

le Vivariour no NOUVEAUTÉS (770-52:76) (Di. 
ARD-VII (742-57-49) (D. sr, 20 30,sem. 18 b et 21 b, dim, 15. 


L.), 21 b, dim. 15b: Joyeuses Pâques. 
ELDORADO (208-4542) (D. soir, D L 
20 h 30, dim. 15h: Azs% 


IE (2722341) 182 20: Le Le 
L), DER &m. 15h 30: Le Femmes 


ŒUVRE 1442-52) .(D. sr, L} 
CE RTTE : Sarah ou le Cri de ia 


(607-4993) Po 


'ALAIS DES GLACES 
PALAR DES a 20h 4$ : la Naissance. 


sévantes. PALAISROYAL (2975981) (D. .s0ir; 
DOR (52-1510) QD. L), 10 Er banque ace 
20h30: Don Quichoue, 22h: AbrET  ELAISANCE (320-00-06) (D. soir, L), 
ESPACE EON (373-5025), 40 26 à 20h50 dm I6h:D'Homme int 


POTINIÈRE (261-44-16) (D), 2 h45:. 
Sen D EX 
20 L45, dim. 15 h: Six boures plus tard. 


STUDIO DES 
ge @. soi, L), 21 b, dim. 
ESSAION L).20h30: _! 

= 24642) D. ) Fauteuil à bescole. 


FONDATION_- DEUTSCHE 

MEURTHE (258-47-55) Fos L$ 

20 h 30 : le Paradis perdu. 

FONTAINE $74 7420) ©). 20 h 15, 
femmes ; 


sm. 18h: Viveles €D. soir, 
D} 2b&m 15h:S. Joly. ï 
G21619) 


GAITE-MONTPARNASSE 
(D. soir, L.), 20 h 30, dira. 15h: 
jounset rs 

29) D. mis, L), 


GYMNASE 
21 b, dim. 16h 30: DR. 
HUCHETTE 


oies ; 1e 24 à 
3ARDIN D'HIVER (255-7440) @.L) 
Transat. : 


21b,sam. 16h: 
JEUNE THÉATRE NATIONAL (271- 
rs (D.). 20 h 30: Crépuscale. 
LA BRUYÈRE (874-7659) (D. soir, D: 
21 b, dim 15 b : Mort 
anarchiste. 


LUCERNAIRE (54457-%4) L_(L) 
EE 
20 b 30 : le Noce ; 22 h 15 : Le Paradis à 

l'amiable. — Petite salle (D.. L.) 

OmSend. 


18h30: 
MADELEINE (265-07-09 2, D soir. D). 
20 h 45, dim. 15 h : la Dixième de 


MAISON DE L'ASIE (580-04-73) le 22 
2Z1bke23à1Shet21h:la 


MATEURENS (265.50.00) D. soir, L) 
20 h 45, dm 15h: 2 Tarmage PE 3 


Li k 
MARIGNY, Selle Gabriel 12252074) 
Le 21 ï En ON LI. 
) (D. L), LE b se, 


ECOLES 


f'loden. F 
THÉATRE DE LA MER «en-47.81) ( 
so. L Mar) -20 b 30, di 16h: 






















VIN FREE 
HEURE LAVE TM 





MICHODIÈRE (74295-22) L. 5 e 
CANTAL. 
20 h 30, &m 15het18h sur SUR . 
MOGADOR (285-45-30) œ* Es 
Dim, 14 b 30 et 18 h 30: Rae MNELACE, ++ 0 M 





ÉCRERRT ON "A 


su 
". steé 


trop courts pour avec Dieu (à par. 








Pour tous renseignements concernant . 
l'ensembie des programmes ou des salles’ 


F4 &LE MONDE INFGRMATIONS SPECTAELES » » 
21-26-28 + 


(de 11 heures à 21 heures, 
sauf les dimanches et jours fériés) 
















ATELIER THEATRAL NATIONAL. 
11& . présente 
" du 26 au 30 avril 1983 “Fes 
LA TRAGÉDIE DE CARMEN | im: mo 
. | [| Maires 


Mise en scène Peter BROOK . 






re SAS ARES- (666: 
, ae a Le 15h90: Ars. 










Co:produstion THEATRE NATIONAL DE L'OPERA DE PARIS. CENTRE INTERNA 
MIONAL DE CREATIONS THEATRALES - Avec ls perticipation d'ALPHA-FNAC : 


En exclusivité dans la Région Centre 
Tél. (48) 20.13.84 








DE MAM EE ea mXS0E 
L A 6 H:E. Rivero et L. CaBanx- 






TRAN SAT. 


de Madeleine Laïk - “os a dès moche ie | 
avec Christiane Cohendy et André Marcon 
du mardi ou vendredi à 24 h - samedi à 16h et 21h. 






4 bis Ciré Véron 18° 


er TT 
FES 
EXT AR neue 


MARIGNY. {256.044 
OR po St nec 


EE — | TEMPLES 20 je vent 
* eum, 201 30, din, 14h30 

- ÉCOLEHLE.C. | |. cm. es 

J -EN-JOSAS 

Renseignements et réseivation : ie HS È 


LE SOON Hé 


avec Claude NOUGARO, Patrick SEBASTIEN 
Discothèques avec Lesiey JAYNE : Ti. 
Exposition JAPON, CAFÉS — THÉATRES.! - LL 
Artistes de rue / Cinéma / Bars / Restaurants . 
Locstion:3 FNAC Autoroute Pont de Sèvres [sortie Vactialän) |° 
PRIX DES PLACES : 100 F A0F: 


VENDREDI 22 AVRIL 1983 
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| MUSIQUE | 
TT ——————_— 
i … PUCERNAIRE, 21 : Masako Natui (Mo 25:E. Barres, A. Jean-Merie, À Collez, 
me 


THÉATRE 
DA Chase a era 
: Le (Ma Paris, Mattriio de 


19h :45 : i 
Qfatie Ravel, Poulenc, 
AR: ; Ch De- 





- Snth 
dors Ban Li) 24 k: PA. ee. 


"ISbæ BR: 


























CENTRE MANDAPA, 30 à 6 : mir 3e 
SALLE CAVE 20h30: 3. Mouillèse, 
€ He EAU) Movart, Bectho- 


RANELAGE, 18 à 30 : Ensemble Musica 
iqua de Cologne, dir. », 4Gocbbel 





| PAPA %; MC. F.Dœblier 
bussy, Ravel Sehébers). Les 


B . . 
LOCERNARE Le RAS 21 A EU NS 
BANELAGE, 1, Can, Le 


SALLE GAVEAU, 17 An Bone 
CYR MANDAPA 20 à 4: voir le 


DU ROND-POINT, 
A Nicokz, Trio à cordes do Munich 
CMocart, Becthoven). 
SATA AM: Chorale de 
CENTRE MANDAPA, 15 h : T. Hashie 
moto, Cheng ces 
Han japaotise & 18h: voir Zè 

















CL. Zi (avan, “cie Eat) * 
195 45: vire 22 


NOTRE-D. 
EL Thoonoe (Bach, 


QE SE None Ar Mise 
SAINT - GERMAIN - DES 
SRE m5 [ee Harle (Bach). 


ÉGLISE SAaNX- 
ROME, 15 h 30: EE à: 
PS ame La Bi RE LE en, 


min: Quatuor Vip (écenre, 
AMEL, 6 D Jo: Mosiques va. 
de Serge. : 


ut, Bratnns, Scümmann). M. Sabiani. 
CENTRE MANDAP. : Musique  RADIO-FRANCE, Auditorium 106 
de line do Not a 20 45 15-16). le 21.2 18 30: Tec or 
SALLE GAVEAU, Cabas, SLOW CLUB (233-2430), 21h 30, Les 
Le va id 2021, 2, 26: C2 C2 Leu: ls 23: LC 
DES CHAMPS-ÉL 
2830 EM Tipo ec). — SET que (LD, 23 di: 3e 
Ge ADELEINE, 20 45: nière la 24) : ST ie pi 
ME CIDRE 20 L 45: Orchenre de VIEILLE HERBE (221-3301), ke 21, à 
Stracss). 20b:K, Harris. # 


| ATHÉNÉE, 21 h:P. Scbrmier, W, Olbertz. En région Parisienne 
ANGEICANE. SAINT. 
"GEORGES, 12. 45: F. Gramann ABMEON, CSC, k 22321 h:B. Letort. 


© (Bach). ANTONY, Th. F.-Gémier de (666-0274). Lee 
asie 


THÉATRE DU ROND-POINT, 20k 30: 22,23, à 21 b : Lady Macbeth 


Émsmble Intercontemporaia, Le ‘"ARCUEIL, Salle Z-Viler (547-5302), le 


21,221 h:H Martin 


.ber, Davks). ARGENTEUIL, CCM, (961-25-29), le 22, 


THÉATRE EN ROND, 20 h 30 : Enter. à 20245 : Shango: 


valles (de Macheut, Webern, Perotin….). 
CHAPELLE AT T GDS Gym C. Argent, le 25, 


20 à 45 ; Chesterie État Nissan 
US$ Bach, Baceinde, Buse, Bsea- AELNAY. 


26 les 2), 223 DA3:M RS ne 
@. sa Cp 20 h 30, dim 1S h': - 


SALLE PLEYEL, 20 h 30 : Orchestre de 
uitaine, dir. R. Boazi mau Net maman F, 





MÈVRES, Gyamse, le 22, à 21 h : M 
TRÉATRE DES CHAMPS-ÉL 6 
20 à 30: Pegasus eus. 





SALLE GAVEAU, 20 à 30 : P Série, 
 Ofbertz (Schubert, bralums BOBIGNY, ; 
MARNE Astoriumn 106, PO ao EC (BSIITAS), Les 22, 23, à 
; 18 30: Quatuor à cocdes de l'Ensemble Ces 
22m (Soccio, Miercane, 


ER un : Mattrin de Bat DOM OUR da 


France, Ensemble Ramean, dir. : 

EL Farge (Haydn, Moem (ss {9 si a. L). 3h 30, dm, 
LUCERNAIRÉ, 21 nur 2 BOUSSY ST-ANTOINE, le Ferme (900. 
CONTRE hev (Chopin, Bret À $ 32-97), les 21, 22, 23, à 21 b:le Maître 

-JULIEN-LE-PAUVRE, FN, A-Mainex, 

21 b, Ensemble Philidor (Hiaendel, Bach, 1032 

Téemns-). D D De LI 21 3m à 


l'AMERICAN CENTER, 21 b, P. He  CHATENAY 


\T MATARET Eglise 
mem, J, COseschonsky, Car- le h 
re nee Baéhlde, le 20. À 20 h 30 : LÉ Aananee 


Lidstrom ÉGLISE SAINT-SÉVERIN, 21 à : Or Ria Bain 
Mo can 


LRENLIGZ, 2 À > V. 
fie ste 


TOU, 
art). de 23, à 21 h : Kür 
ÉCLISE DE LA MADELEINE, 18h30:  CHILLY-MAZARIN, Ecole 
Manecanterie des Petits Chanteurs. du 76 à 0 Lan y Eceh de mm 


à 20 h 30 : Ensembie de cuivres de 
(Charpentier, Delerne, 





DES MILLETTES, 20 h 30 : 
Th Mathins, Y. Uyame, À Ladrette poëtes ; le 23, à 20 h 30:S. 


: . ELANCOURT, APASC, (050-13-75), 
DR TER 2,A 21h : Orchesre de Pise Fra: 
1e Clémence de Titus. 


Ro, 21h: - Ensemble vocal 
meotal Massiflon, 


a). & À Pan ETAPE, Ba du Fa (94.020). e 
ÉGLISE SAINT-JACQUES — SAINT. pa TR Le 
CHRSTOPHE, A hotline M A 


.20 à 30 : Chorale des 


LOCERRAIE, 19 à de: Buts Dr QE ant Mon. Qté, Paie Vannes 





SAINT-LOUIS-EN-L'ELE, de ln Vallée aux 
DAS mn Pen Ee PORN CAE ae 
. 








‘wait, Most). .. . CCM, (986 
. ë a 96-31), le 23, à 20 b 30 : Concert des 
: formes do ontarien Po 





le 22, À IVEY, Th de Quarter (6701571). 23 
DATI ble 2 à20h30: Euremble de percussions Tou- 
BATACLAN 12, k 2, à cs 
RU Len. 2 (825-5341), le 23 à 21 h:J. Guidoni, 
CASINO DE PARTS (285-00-39), le 21, à 3 
k: Don Man Dibargs FOUVARIOSAS, EEE, (6560140). Le 
Pan See LS DUR 0 A Ge 22: Boon Be; CL be |: 


65-05); 21h les 20, 21, 22, 23: 
Ch. Slide; les 24, 25 : Royal Tencope- : 24à14b:1) 1936, les mille et on jours, 
2008 : le 26 : À. Guerin. LE EREKMLIN-RICÊTRE, Hôpital (loc. : 


CLOITRE 
Cette PE The Stmmess : 
23h amas le 21, 22.29, 2 208 P. MALAKOFF, Ti. 71 (655-4345) (D. soir, 


Verbeke, à 23 h: Los Salseros : le 24, à L),21h; wat, dim, 16h: Ia Danse de 


EURE MUSICALE DE DE MONTMAR- 
nan Ensemble Totrapoly (Sta- 23 h : Roots of Exile. sont 
Weber). DEPOT-VENTE (637-31-87), 21 h 30, le MARLY-LE-RON, Maison J-Viler or 


3: À du Louvat et R. Guerin:; le 22: 87), k 3 à 21h: 


Toon Kits ; le 23 : Sureet Standart , dir. : EL 


DUNOIS {584.72-00), 20h 30, les 21, 22: 
P. Cusek, IL Day, Pb. Wachemen, R. Bes- MASSY, OC. P. Baillient (920-57-04), Le 


wick: les 23, 24: E: Dean, J. Groaves, EI EL Sambe; k 22, 221 h: 
M. Mastos. % $. Alaowi. 


wa 41-20). FL 217 10 : na R 
la Pau Tortelier Becthoven, 


ENTREPOT CITROEN, l 
CARDIN (26-17-30), le 26,à dela 

| ESPACE h 
20 b 30 : M. Willinrs. bé Debussy). 








FUESTEMBERG (5479-34), 2 h: A MONTREUIL. CC J.-Lurçat, (287-5008), 


HXPPODROME DE MONTROUGE, Royak-Jazz (253-45-08), 
Le 24, à 20h: E. Ciapton: des 15 œ 16, à 22 h: Ph Pat, G. Ne 








, R. Para-Boschi, R_ Lobligenis. Le 22 à 20 h 30: A Grillo. 
PARIS (20-25-68), 










MANU MUSICALE (238-05-71), Le 22, à 
DR 0EL Be 1.Y Cols” LES  MUXRFA 











de chambre 
(ae Bach Dr 















82-00), Le 21, à 21 h:G. Tacchioo 
Jeuc, Mozart, Liszt). 
“Théâtre (074-70-18), Le 





POISSY, Usine- 
à À hi Orchestre do Tle-de-France : 


RIS-ORANGIS, CC R. Desmos (906- 
72-72), le 23, à 20 k 45 : ke Four solaire. 


SAINT-MAUR, Rond-Point Liberté {889- 
-2411), RAR: 5G. de bass ke 





la Clémence de Titus. 






23,421b,l24,à15h 
SAINT- 






-RÉMY-LES-CHEVREUSE, Sale 
ne mn Jan Woo 



























SANNOIS, Centre Cyrane de 
(981-81-56), le 23 à 20 h : Poséidon, 
Titre (914-23-77). le 
23, à 21 b : M Le Forestier. 


SAVIGNY-SUR-ORGE., 

22, à 21 k: Memphis Slim, M 
2 

SCEAUX, Orangerie, 1 23, à nu Messa 


GE. BATIR DR Se 
9) LE 26, À 16 h: 
G. Fallour, D. Dervis 


‘Te P. Eard ts21105), le 21, 
nt 


VERSAILLES, M Me nn 
71-18), Le 21, à 21 hr: Jeanne au bûcher ; 
22, 23, à 21 b : Diable d'homme : Cen- 


LE VÉSINET, CAL 762279. ke mi à 
nn UE GOT b: a 


VILLEPARISIS, CAC 
98-95), le 24 à 15 h, le 26, à 20 h 30: 
Orchestre de l'Ile-de-France : le CK- 













(865-44-58), le 25 à 20 b 30: N. V 

» 5 N. Vers 
tenstain, VILLENEUVE-LE-ROX, Bibljothèqne A. 
France (597-33-88), le 23 à 18h: 3 
R. Cause 


Sale 
D SEE k 22, à 21 F 
Frères Emnemis, 


VILLEPREUX, Th. du Va de Gally (462- 
49-97), le 23, à 21 h : Exercices de style. 
YERRES, Gymnase g500). ks 2, 
23, à 21 h : l'Opéra de Smyrne, 





Maison pour tous (071-13-73), 


CHOISY: Ta P. Elerd (190.819). 1 2, 

aa. GE A (AE 26, 

chestre vational de France, dir. : J. Ton 
Bach). 


(3899-94-50), DATE Voix des 
Abou 


Cinéma COSMOS - 76, rue de Rennes - 


Théâtre (793-26-30) 
Dm L) 29 à 30, de LL h: Don 


JUVISY-SUR-ORGE, Same 
{921-36-10), les 20, 21. 22, 23, Mare ble 


‘OSCARS 


A HOLLYWOOD 
* 
Meilleur Acteur 
BEN KINGSLEY 


: Meilleure Mise en Scène 
RICHARD ATTENBOROUGH 


2T1-51-09) (D.), 20 h 45 : Climats tens- 
PErés, 
CL-Debasey 


MAISONS-ALFOUT, Th 
{157258 le 20, à 20 H 45 : MG 
.DES _ LOMBARDS as ) 











UX, . Egée St 
Piere-50-Pand le 24, à 17 À ; Orchestre 
ue de Prague, 


Th .éts Amandiers (721- 
18-61), le 20, à 19 h 30; le 22, à 
DR SE Ent en? 
NOGENT-SUR-OISE, CAEL, 1 
De RSR T la Cantatrice 


PALAISEAU, École polytecimique ge 






CINEMA 


Les ms marqués {®) sont interdits Aux 





moiss de treize ans, (**) aux moins de de 


Œx-boit ane. 
La Cinémathèque 
CHAILLOT 
MERCREDI] 29 AVRIL 
15b, iment de de 
Cristian Jque; 19 b, SE la 
Quinzaine des réalisateurs (1969-1982) : la 
Première L 
Gomez: 2 de 


(1928-1982) : Ten Lys 
american films: Smash Palace, de 
&. Donaldsoo. 


JEUDI 21 AVRIL 


15 h, Les Années folles, de 
‘Alezandresco et H Torrem; 19 h, 


€. Bene;'21 h, Panorama du cinéma de 


Nouvelle-Zélande 1921902) : Cars 
back, de J. Reid, : Fat 
VENDREDI 22 AVRIL 


Ke 15 h, le et mn des joues, de 
des réalisateurs tee: Le Lit de Pa 
Vierge, de P. Garrel: 21 b, Panorama du 
cinéme do do Nouvelle-Zélande (1928-1982) : 
F'Épouvantaïl de S, Pillsbury, 
{ SAMEDI 23 AVRIL 
15 k Le Dernier des hommes, de 
E-W. Murms; 17 b, Florilège de le 
Quinzsine des réalisateurs (1969-1982) : 
eng de L. Brocka: 19 À Dee de jeu, 
Panorama du 


DIMANCHE 24 AVRIL 
























akespeare 
ARTS RULES 


3 films en alternance 





75006 Paris - M St-Sulpice - Tel. 544.28.80 


GAUMONT CHAMPS ÉLYSÉES VO {Düliyi — HAUTEFEUILLE VO (DolBy) — CLUNY 

PALACE VO (Dolby} — 7 PARNASSIENS VO — GAUMONT HALLES VO 

FRANÇAIS VF {Dolby} — MIRAMAR VF (Dofhy} = GAUMONT SUD VF (Dolby) 

CLICHY PATHÉ VF [Dolby] — RICHELIEU VF — GAUMONT GAMBETTA VF — BELLE 

ÉPINE Thisis — CYRANO Vorsaïlles — 4 TEMPS La Défense — FRANÇAIS Enghien 
— GAUMONT OUEST Boulogne — GAUMONT Evry — ALPHA Argenteuil 
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Temps en rose, de R_ Sarvs; 19 3 mao. 
; 21 k, Pandrama du cinéma 
de lande (1928-1982) : Broken 
barrier, de R. Mirems et J. O'Sbea, 


LUNDI 25 AVRIL 


MARDI 26 AVRIL 
ISLE uaramte enfants, de 


il de La Quinzaine 

de ta (1969-1982) : les Héritiers, 

Diegues: 21 à, du cinéme 

de nel anenae (1928-1982) : 
|. O'Shea. 


BEAUBOURG 78-35-57) 
MERCREDI 20 AVRIL 
du cinéma agstralien 


PF. Jutri: 19h, Le Bonnie de Ge Lanprese 
; JEUDI 21 AVRIL 
+5 h, Panorama du ciné 
(1919-1982) : courts ns 17 Fe 
Rétrospective “Berlin et Je cinéma», 


Je Des Berlin, de l'aube à La nuit, 
b, les Dlégitimes, de 


de En AVRIL 
du cinéma australien 
Rétrospective Tr et le “ist: 
Aller jamais retour, 
D Dress 19 h, Professeur Mamiock, de 
SAMEDI 23 AVRIL 
S h, Panoramz du cinéma a: 


ustralion 
ao courts métrages; 17 b 15, Le 
cinéma marocain: Flip Paradise, de 


Pinus, 
RE 
Mis, de Ford; Libre comme le vent, 

R Parrish. 


DIMANCHE 24 AVRIL 

15 b, l’Aurore, de Murnau; 17 b, Le 
chhéma marocain : Confession des 
Aissewr, Li A. Achouba; 


Valence 1983 : le laine de Koepenick, 
D PRaueE j'Ép d 


LUNDI 25 AVRIL 
15 h, L'enfant de la jungle, ae 


17 h, Marqués au fer 
19h, La fin de Hitler, de 


MARDI 26 AVRIL, 
Les exclusivités 
Fr). : Marignan, 
ann (Fe) : D : 


AMÉRIQUE INTERDITE 
{®2) : Rio Opéra, 2 (742-82-54). 
L'AS DES AS (Fr.) : Ricbelieu, > (233 


LES FILMS 
NOUVEAUX 


CRCULEZ VA RIEN 4 VO: 
Patrice Leconte : 






" x ( 

2 (2338810) + Herr 6 
rt 1E ns 
387-3543) : 5 LA, 1 

ee E eee Gare de 
Mostpéroaste Pathé, 14 (329 
12-06)'; 15 
ia 5 Victor Hug 
Nr Wepler, 18 (522- 
ie Ganmont-Gambetta, 20 


DANS A (A VELUX BLANCHE, film 
suisse d'Alain Tanner : U.G.C 







let-Parnasse, { 
pacs 8° (723-69-23) : DA 
uillet-Bastille, 1 1° (357-90-81) ; 14- 
aies Seserne lie 4Se (575- 
79-179). 




















à io Logo, 
26-42) : Denfert, tan 
SURPRISE PARTY, für fi 


CPE LE Pole 2e (742 












Lazare 
aier, 8 (3897-35-43) : Maxéville, 9 
01246: : U.G.C. Gare de Lyan, 


à € 
89-52) : Mistral, 14 (539-5249) : ; 
Magic-Convention, 15: (828- 
20-64) ; Murai, 26 RE 
Gaumont-Gambetta, 20° (66 
LE VENT. film malien de Soulcy- 
D. naar 

& [32648 18 5 pic-Balzac. 
€ D: Gah£-Rochechouart, 
z (EAL TD : Olympic-Entrepôt, 
| LA VIE EST UN ROMAN, fn fo. 

d'Alain Resnais : Forum, |: 
Impérial, 2 Gas 
St-Germiin Hucherte, 5 


. 2) : 
1633-63-20) ; Hautefeuille, & (633 
: le, 7 {705-12-15) : 


ps 
8311) ; PLM. “Stiaoques, lé 
illet-Beau-grenelle, 15 (575 
Montparnasse, 


15° Ts), BE 3 Mayfair, 16° (525 
2726) ; Chey-Pabé, 18 (52 








reprise * 


xiuchés °° 
re 1982 * 


emplois ; 


urée du . 


re Ale- 





niation 
GR) à 
:$ 
Ivite à 
a l'an 
ion de 


roduc- 
rque 
u clai- 


‘deux 


psique 
ss) et 
nains, 
* rela- 
est la 
aussi 
ms de 
ement 
‘aun 
age : 


D 


“eshéie | 


sé 


FÉBSE elle 


B I ÈS 


ERER 





Page 22 — LE MONDE — Jeudi 21 avril 1983 °°° 





ATOMIC CAFÉ es 0) : Movies, 1e 
L Saint-Séverin, 5 G5s+ 
Entrepét, 14 (542 


LES AVENTURES DE PANDA (Jap. 
vf.) : Templiers, 3% (272-24-56) ; Palace 
Croix-Nivert, 15: (374-9504). 


LES A .-. L'ARCHE 
PERDUE (A. v.f.) : Trois Haussmann, 
Se (770-47- LS | 

LA BALANCE (Fr.) : Mari, 8e (359- 
92-82): Maxéville, S (770-72-86) ; 


Montparnasse Pathé, 14 (320-12-06) ; 
Paris Loisirs Bowling, 18 (606-64-48) ; 


Paramouat Montmartre, 18° (606 
BALLES Fr) : ‘ Berlitz, 2° 
(742-6033) : Ongic Luxembourg. & 
(ie 97-17) : Ambassade, 8° (359- 


9-08) : Parnassiens, ds (329.83-11). 
M (Fr) : Bee x (142-6033) : 
Richelieu. % (23-56-70) ; Marigoan. 8 
4359-92-82) ; Nation. 7h (343-0467) ; 
Fauveue, 1> (331-56-86) ; Montpar- 
nasse Pathé. 141 (320-12-06) : Gaumont 
Sud, 14 (8258-42-27) ; Gaumont Conven- 
tion, 15° (828-42-27) : Clichy Pathé, 18° 


(52246-01). 

LA BELLE CAPTIVE (Fr) : Cluny 
Ecoles, 5 (354-20-12). 

BERLIN HARLEM (ALL. vo) (°°) : 
Marais, #1 (278-47-86). 


BEYROUTH LA RENCONTRE (Lib. 
si Olympic Luxembourg, 6 (633- 

BLADE RUNNER (A. vf.) (°) : Opéra 
Night, 2e (296-62-56). 

LA BONE Re 2 (PR 5: Marbeuf, 8° (225 


BRISBY ET LE SECRET D£ NIMH 
do" .) : Saint-Ambroise. 11° (700- 
8-1: 

LES CADAVRES NE PORTENT PAS 
DE COSTARD (A. vo.) : Graod- 
Pavois, 15 (554-46-85). 

LE CHOIX DE SOPHIE (A., v.0.) : Ciné 
Beaubourg, 3° (271-52-36) : U.G.C. 
Odéon, 6 (3525-71-08) : U.G.C. Rotonde, 
€ (633-08-22) ; 14 Juillet Bastille, 11° 
(357-90-81) ; {4 Juillet Bea 
F 4575-79-79) : vf. : U.G.C. Montpar- 
masse, & 1544-14-27) : Lee Boule- 

9 (246-66-44) : Magic Conven- 
tion, 154 Nine A te Tags, 18 
1522-47-94). 
ANGO Er.) : C 


CLEMENTINE T 
& _(633-10-82) ; Rivoli Eee € 
EEE 2). 





COUP DE FOUDRE (Fr.) : Ga 
alles, 1e (297-49-70) ; Richelieu, 2 
(233-56-70) : Saint-Germain Studio, 5° 
(6336320); Hautefeuille, 6 (633 
æ (359-9282) : Nor- 

: Saint-Larare 


DE MAO À MOZART (A. vo) : Saint- 
Ambroise, 11° (700-89:16). 

DARK CRYSTAL (A., vo.) : Mories, Fe 
(260-43-99) : Paramount Odéon, 6 
(325-59-83) : PAnennE cu {562 
45-76) - VI : Marivaux, 2° 
(296-80-40) : U.G.C. DOC nas 2 (742 

56-31) ; Paramount Opéra, 9 (742 

56-31): Max Linder, 9% 10-40 04 : 

Paramount Bastille, 12 (343-79-17 

Paramount Galaxie, 13° (580-18-03) ; 

Paramount Montparnasse, 14* (329- 

90-10) : Paramount Orléans, 14» ce 

45-91) : Convention Saint-Charies, 1 

(5279-33-00) : Paramount ne 

LU (606-3425) : Serbian 1% (241- 


LE L DEMON DANS L'ILE (Fr) (°°) : 
Gaumont Ambassade, 8 (359“19-08) ; 
Eumière, % (246-4907) : Montparnos, 
14 (327-52-37), 

LE DERNIER COMBAT (Fr.) : 

mont Halles, = (297-49-70) : over 
Saint-Germain, 6 (2122-87-23) : Colisée, 
& (359-29-46) ; Lumière, ge (246- 
49-07) : Parnassiens, [4 (329-83-11). 

LES DIEUX SONT TOMBÉS SUR LA 
TÊTE {Bora ed: Ciné _. 
(6323-79-38) : Grorge-V, 8° 624140 : 
Marigoan, & (359-92.82). 
Maxéville, 9 (770-72-86) ; Fans ge 
(rossis): Athéva, 12° (343-00-65) : 
Eat Les a LS Conan, "E 
{327-52-37) ; Gaumont Convention, 
(828-42-27) : Images, 18 FE 

DIVA (Fr.) : Panthéon. 5 (354-15-04) ; 
Marbeur, 8° (25-18-45). 

ET MARCEL (Er) : Form, 1e 
(297-53-74) ; Grand 236- 


83-93) : U.G.C. AE e (633 
08-22) : t Odéon, 6" _(325- 











59-83) : Publicis Elysées, 8° 
(720-76-23) : , 8 
{562-75-00) : Publicis 
{35231-97) ; 9 (742- 
56-31) : Paramount le, 12° (343: 
79-17) ; Paramount 13 (S80- 
18-03) : U.G.C. Gobelins. 1E 
6 1 à Paramount Mon: 

5 ane 
Cure 15 3300) Pas 14 
2288-62-34) : Éaoune 1F 
eme Paramount 


Montmartre, 
Le Le06 25): Secrétaa, 19 C4 


HRACNON Fr. Paramount 
Odéon, 6° sd). Publicis 
(720-76-23) 


ALEXANDRE (Suéd., 0.) : 
ic Halles, 4 (278-3415); Pa- 
7% (705-12-15) ; Batme, 

(561-10-60) ; Saint des Arts 


DEL, 6 (326-9025) : 17 (380 
3011). = V£. : USE Dés, 2 (261 


LA FEMME DE CAUCHEMAR 
vo.) Los Marais, 4° (278-47-86). 
Ca EU va) €°°) : Ma- 


te 
65 


ET 
er 1450. ; Mages 14e ÊGa 
89.52) ; Clichy Pathé, 18° (522-4601) ; 
Gaumont creer (6%-I nr 


HYSTERICAL ( re) Panite 
(7239-33) - FE: GC. Opéra, FA 
(261 Lun RS 


(I, vo.) : Bancoane 6 (326-12-12). 
L'IMPÉRATIF (AL. v.0.) : Cojss, 
# (35489-2) ; Lucernaire, (544 
Fe Er 
3 GES) 5 : 


"ENDIC (Fr) : TES 
Sens Ge 


LOGE Lane, & € 
Se (742- 


ritz, & (723-69-23) 

15-71) : Paramount 
; U.G.C. Gare de Lyon, 12 
59): Paramount Galaxie, 1% 


56-31 
13-01: 


© Ambiance musicale n Orchestre - P.MLR. : prix moyen du repas - J.. XL : ouvert jnsqu'à… heures 


LE POTAGER DES HALLES 
15, rue du Cygne, 1e 2396-83-30 


359-36-72/359-46-40. 
c d fat 


INDRA 
10, rue du t-Rivière, 8e, 


359-20-41 
F/dim. 
BELLMAN 723-5442 

37. rue François-l«, 8 F/semsoir-dim. 
CHEZ DIEP 256-23-96 
22, rue de Ponthieu, 8° Ouv.tlj. 


AUB. DE RIQUEWIHR  770-62-39 
12, rue du Fg-Montmartre, %. Tsljrs 


AU PETIT RICHE 70-68-68, 770-86-50 
25, rue Le Pelletier, 9% 


COPENHAGUE 
142, Champs-Elysées, 8° 


DINERS 


RIVE DROITE 


Dans un décor 1930. bar américain, salon et bar an 1e étage. Cuisine traditionnelle. 
Ouvert de 12 h à 2 h du matin. Ambiance musicale. 


GASTRONOMIE INDIENNE. La cuisine des Maharadÿ 
MINISTÈRE DU TO 
cocktail, mariage. Fermé le dimanche. 


authe 


ique. AGRÉÉ par le 
120F. Loc 


pour réception, 


à Paris dans un décor 
INDIEN. PMR. 


De midi à 22 h 30. Spicaih DANOLSBS ET: ET SCANDINAVES, hocs-d'œuvre danois, 


festival de saumon, mignon de renne, canard salé. 


et confortable, salle climatisée. Cuisine française traditionnelle. 
DE BŒUF. Sonftlé glacé chocolat. 


22h Cadre 
Soie em coupes. 


Nouvelles spécialités 
Gastronomie chinoise, 


De 12h à 2h du matin. 
D'HUITRES et sa CARTE D 


als nes ee qRartes: des Champ Elles: 
victnamienne. P.M.R. : 90 F, 


tés alsaciennes. Vins d'Alsace, Son BANC 
DESSERTS. Salons de 20 à 80 vmerts 


Banc d'huîtres. Son MENU à 95 F. S.c. Ses vins de Loire. Décor centenaire authentique, 


F.Dim. Salons de 6 à 50 pers. Déj, Diners-Soupers de 19 hà 0 h 15, Park. Drouot. 


LE-LOUIS XIV  208-56-56/200-19-90 Déjeuner, Diner, SOUPER APRÈS MINUIT. Huîtres, Fruits de mer, 


8, bd St-Denis, 10° 


F. lundi/mardi. Rôtisserie, Gibiers, Salons, Parking privé Essuré par voiturier. 


PALAIS DU TROCADÉRO ‘721-05-02 Gastronomie chinoise raffinée et traditimnelle, dans un décor feutré, Cuisine faite 


7,avenue d'Eylau, 16° 


LE SAINT-SIMON 


116, bd Percire, 174 


EL PICADOR F/lundi-mardi 
80, bd des Batignolles, 17° 387-28-87 


GRAND VENEUR 574-61-58 
6, r. P.-Demours, 17. F/sam midi-dim. 


LE GUILLAUME TELL  622-28-72 
BUT, av. de Vilfiers, 17 


Tous Les jours 
380-88-68 


LE VERGER DE MONTMARTRE252-12-70 


37. ree Lamarck, 18 F/sam.déj, et dim. 


RIVE GAUCHE 


LA FERME DU PÉRIGORD 
1, rue des Fossés-Saint-Marcel, 5, 


AU COCO DE MER F dim. soir, lundi. 


par le patron. Air conditionné, 
Ses spécialités de 


poissons, MENU à 110 F.s.n.c. et CARTE. les 
F sam. midi-dim. Cuisine B, FERRAGU. Parking, 210, rue de Courcelles. 


Déjeuner, diner, j. 22 1 SPÉCIALITÉS ESPAGNOLES : res 
‘bacalso, calamares tinta. P.MR. 120 F. Salons pour banquets. 


Cadre rénové, Nouvelle carte. 
aux morilles, Magrei de canard. 


jaliés. Casoulet. Sole grand veneur $ 
framboise. Env. 160 F. Salons, Park, 


BANC D'HUITRES. Spécial. POISSONS, CRUSTACÉS, BOUILLABAISSE ct 


F/sam. midi, dim. BOURRIDE. Cartes crédit. Park. assuré, 210, re de Courcelles * 


Nouvelle carte. Cuisine évolutive, Parmi les spécialités : tés de veau aux câpres, 
Jambonnette de volaille farcie aux truffes. Crus originaux sélectionnés. 


Déj‘d'aff.. menu 150 F vin compris. 
tenu 220 


LT qe TT ai mode sam, 
or EP EE éoepe 10 À 0 por ee 


DÉÊJEUNERS D'AFFAIRES. DINERS. Commandes prises là minuit. 
Tél : 331-69-20. - OUVERT TOUS LES JOURS - Parking gra De 


Carte de poissons, 


arrivage direct des Seychelles cuis. par le chef du Bongainville aux 


2707-06-64. Ssrcbete Proi à PTE pere traditionnel, PMR. 120 F. 


MAHARAJAH 
15. rue J.-Chaplain, 6 F/mardi. 


326-90-14 et 68-04 
51, qu. Grands-Augostins, 6  F/dim 


ee IAE 70 Menu à 90 F et sa nouvelle carte de Printemps. Grands cres de Bordeanx en carafe. Dans 


CB. FRANÇOSE 
dl Aérogare des Invali 


1705-96-78 


LAC CHAMPAGNE mi ru 


uillages toute l'année 
ÉRANDE 


LE LOUIS XIV aimes 


bd St-Denis. Huires, PES 
ë mer. Crustacés. Gibiers. 
Park. privé assuré par voiturier. 


SERTE DELA MER |, 


325-12-84 Jusqu'à 23 h 30. CARREFOUR MONTPARNASSE/RASPAIL, venez 


spécialités de TANDOOR Egalement 72, bd Saint-Germain, 354-26-07, F/lnndi 
22 À Craude cure Cane À peis Fe : 190 F vin et sc. Mean dégustation : 240 F 


3.0.0 Salons de 2 à 50 couv. Cai 


ancien de réputation 


une oesis de verdure. Ambiance musicale. Ouvert dim. au déj. F/dim. soir ex lundi, 
Case vaine. Spécatités régionales. Foie gras chand x mise e ses vint Fermé 


samedi midi et dimanche. Ouvert Le 


D'ARGENT 


Bastille, 344-32- 
e confort Ts L L 
15 mar Gril 
D'HU 


14 pce Chciy, 1e 


SON BANC D'HUITRES 
Foie gras - Poissons 


Chez HANS] Rae 


Cidberoe UE FRU FRUTÉ DE MR. 


LA -CLOSERIE DES LILAS 


171, boulevard du M 
326-70-50 et 3542168 
Au piano: Yvan MEYER. 


AU PETIT RICHE ZAR 


0h15. 
FE dise EEE Ge). 





ie (2920.10); Mag 0) ; Me 15 NT UE 
] 
3 Murat, 16 in à a 
sou Maillot, 17 


Bcerétan, 19 (241-77-99). 
J'AI ÉPOUSÉ UNE OMBRE (Fr.) : pe 
lire, 2 (742-60-33) ; Cluny Palace, 5° 
.(354-07-76) ; Ambassade, 8° (359- 
229: : Montparnasse Pathé, 14 (320- 

MAYA L'ABEILLE (Autr., vf.) : Saint- 
Ambroise, 11° (700-89-16)._ 

MERRY GO ROUND (Fr.) : Olympic Pe- 
tite Salle, 14 (542-6742). 

LES MISÉRABLES (Fr.) : Trois Hauss- 

man, 9° (770-47-55). 

LE MONDE SELON GARP (A. v.o.) : 
Gaumont Halles, 1« (297-49-70) ; QE 
tette, 5 (6332-79-38) ; Ambassade, & 
EDS Parnassions, 14 (329- 

H).—V£.: pa CAT 

MONSIGNORE 

Gen RÉ tu ét Eole, ge 

(246-66-44) 


MORTELLE RANDONNÉE Fr.) : Ciné 
Beaubourg. 3 (271-52-36) ; U.G.C. 
Odéon, & (25-71-08) ; UGC. Mont- 

parmasse, 6 (544-14-27) ; Biarritz, 8 
(BSD); Ge Boalevards, 9e 


15 ST 
MY DINNER WITH ANDRE [Te vo.) : 
eee 6 (3326-48-18). 


vo.) : Part, 8e (225-18-45). 

L\ŒIL DU TIGRE : ROCKY OI (A. 
vi): Paramount Opéra, 9% (7425631). 
PAULINE À LA PLAGE (Fr.) : Forum, 
Je (297-53-74) ; Impr à C742- 
72-52) ; Quintette, # os) Pe- 


ramount Odéon, 6 (325-5983) : 14 “Juil. 
let Bastille, 11° (3597-90-81) ; Miramar, 
14 (320-89-52). 

LA PETITE PANDE (Fr) : Use 
Opéra. 1 
ne Grand Pavois, is te 


RAMBO (A. vo.) (°) : U.G.C: Des. 
6 (3294262) ; Normandie, 8 65 
41-18} ; vf, : Re, > (236-83-93) : Para- 
mot 14 (329-90-10). 


_ PE Eu 

Y. : Saint-Germain illage, 5° 

(64520 ) ; Elysées Lincoln, 8 (359- 

SANS RETOUR (*) (A. node Para- 
mount Odéon, &* ( 


SANS SOLEIL (F.) : Action hrs, € 
4325-47-46). 


St ELLE DIT QUI. JE NE DIS PAS 
NON (Fr.) : Paramount Marivaux, 2° 
Ro 40): Monte-Carlo, & (225- 

SUPERVIXENS (A, v.f.) (°°) : Holly- 
wood Boulevard, (re 

THE VERDICT (A, : Ciné- 
Beaubour: AETELE us ny 
NS : Capri, 2* (508-1 1-69). 


D Ge “ss 6 cer 


Kerr : 28130): 
x M LE ah 


A: 
Feed (A6 480) Lyon, 
12 RE Fauvette, Et (331- 
56-86) ; Gaumont 


Sud,14 (327-84-50) : 


Monparene, 14 (327-52-37) ; Images, 

18< (522-47-94). 

TOOISIE (A, va) : 1= (297- 
53-74) ; Studio de ta , 5 (634 

25-52) ü U.G.C. Rotonde, 6° (633 

08-22) ; U.G.C. Odéon, 6 Gr OR) 3 

Gaumont t Colisée, 8 ne de 

rite, 8e (7123-69-23) : 14 Juillet | 
nelle, : Gen Vf. : U e 
(222-57-97) ; raie œ 1e 
72-86) ; U.G.C. Boul > qe 
Fat. ; Nation, 12° (243-04-67 
U.G.C. Gobelins, 13° (336-23-44) ; 
Convention Saint-Charles, 15 (579 
33-00) ; Murat, 16* (651-285) ; Chohy 
Pathé, i# (522-4601). 

TRAVAIL AU NOR à Le v4.) : 14 Juillet 
Parnasse, 6 (326: 

LA TRAVIATA Ga ve) : eine, È 
(742-97-52) : 


{634-25-52) ; Ambassade, 8° GS. 
19-08) : 14 GPL) : 
TRON (A, vf.) : Napoléon, 12 so 
41-46). ; 


TYGRA, LA GLACE ET LE FEU (A, 
vo) 1 George-V, & (562-41-46) ; Par- 
naséiens, 141 (320-30-19) ; vf. : Maxé- 
ville, 9 72-86) ; Fi ÿ (770- 
33-88) : y Pathé 48e (5223-46-01). 

LA ULTIMA CENA (Cub}) : Epée- 
de-Bois, 5 (337-57-47). 

UN DIMANCHE DE FLIC (Fr.) : Para 
mount Marivaux, 2° (° : Nor- 
mandie, 8 (359-41-18) : Paramount 

9 (742-56-31) ; Paramount 
14* (329-90-10) : Tou- 
relles, 20° (636-10-96). 

VICTOR, VICTORIA (A, vo.) : 
Miche!, 5° (326-7917) ; Belin 
8 (359-36-14) ; vf. : ‘Montperoos, 14 
(3217-52-37). 

Y A-T-IL ENFIN UN PILOTE De 


City, 8° Gra70) - VI: 
296-50-40) ; 
2° (261 S0%2: ; GG 


33-00) ; Paramount Maïkt, 17e se. 
24-24). 


YOL (Turc, v.o.} : 14 Juilles Paroasse (ll 
5p.), 6° (326-58-00). 


Les'grandes reprises 


AGUIRRE LA COLÈRE DE DIEU (ALL, 
50) H4-Juïllet-Parnagse, 6 (326- 
ALLEZ COUCHER AILLEURS! (A, 
v.0.) : Action-Ecoles, 5 (325-72-07). 
ALLEMAGNE MÈRE BLAFARDE 
tout Marais, 4: (2758-47-36). 
E EN FOLIE (A. vf.) : Ar- 
er DS 


LES ARISTOCHATS LE) : Napo- 
léon, 17° (380-41-46). Ar 

ARSENIC ET VIEILLES DENTELLES 
{A., vo.) : Action Écoles, S (325 

BAS LES MASQUES (A. via.) : Contres- 
carpe. % (325-7837). 


LA BÊTE (Er.) (**) : Arcades, 3 (233 


$4-58) ; Danton, 6 (329-42-621. 
CABARET (A. vo.) : Noctembules, 
CSA ais ? 


COMME UN HOMME LIBRE (A. 
là Studia des Ursulines, 5 (354 





DEEP END (Ang) : Espace Gañé, 14 


(327-9594) . 

DELIVRANCE (A, v£) (9 : Opéra 
Night, 2 (296-62-56). 

LE DÉMON DÉMON S'ÉVEILLE LA NUIT 
(ALL, vo): Action Christine bis, 6 


(325-47-46) & HE 

LE DERNIER MÉTRO (Fr) : UGC. 

. .Odéoa, 6" (325-71-08). _: 

EMMANUELLE (Fr) (**): Paramoust 
City, 3 (562-45-%6). . 

EASY RIDER (A. vo) €): Ant Be- 
zin. 13° (337-7439). 

ELEPHANT MAN CA. va) : Riatto, 19 
(607-87-61). 

L'ÉPOUVANTAIL a vo): Oh 
Nigin, 2° (2596-62-56) 

L'EMPIRE CONTRE-ATTAQUE (A, 
v.0.) : Danton, 6 (329-42-62) ; Marbonf, 
8 (225-1845). V.f.: UGC. 


passe, 6" (544-1427) ; ‘uac. Boule s 
(2466-66-14). 


vard, 9° 

"ERASERHEAD (A, vo.) : Escurial, 13 
(707-28-04). 

2 nie Lan oboEs &æ 
ul 3: Olympic Entrepét, 1æ 


(527-67-42) 
RTZCAREALDO {AIL, voi 3 
aire; 6* ((544-57-34). 
FRANKENSTEIN JR (A. vf) : Opéra 
Night, 2 (296-62-56). 
GLISSEMENTS 


PLAISIR 
(321-41-01). 


(354-51-60). 
L'ILE SUR LE TOIXT DU MONDE {A,, 
v.£.) : Napoléon, 177 (3890-41-46). 
JEREMIAH . JOHNSON (A. v£) : 
+ Opéra Night, 2 (296-62-56). Ê 





PROGRESSIFS 
) (°*): Doafen, 1# 


LE LAURÉAT (A va) : Quartier Latio, 
26-84-25). 


(3 

MACADAM COW BOY (A. v.0.) : Sw- 
dio Alpha, 5 (354-3947). . 

LA MAITRESSE DU LISUTENANT 

: (A. vo.) : Studio Médicis, 


FRANÇAIS 
& (633-2597). 
MIDNIGHT EXPRESS a vL) Ce: 
Capri, 2 (508-11-69). É 
A Œn ‘+ Simt- 
Ambroise, 11« nr eo 
LE MYSTÈRE ) 2.14 
Juillet-Parnasse, 6 ( ) 


47) : La Royale Bi 
+ si i 
ae à x sn HUE 15 
PORTER DE NET (le va. } 9: Pa 
nassiens, 14 (320-30-19) ; (VE) An 
cades, > (23 ur 
LES RUELLES DU (A. 


MALHEUR 
vA.) : Artiou Christine, 6* (3725-47-46). # 
SADRCON va) eo: Ckampo, 


SAUVE “PEUT LA VE @):. 
Riako, 19 (607-87-61). 

LE SHÉRIF EST EN EN PRISON (Av) : 
Opéra-Night, 2 (296-62-56).. 

LE SOLITAIRE (A. vo) : Studio des 
Ursulines, 5 (354-39-19). 

SUNSET BOULEVARD (A, #0.) :A> 
fon Christine bis, 6 (125-47.46). 

TOUT CE QUE VOUS AVEZ TOU- 


JOURS VOULU SAVOIR SUR LE 
SEXE SANS JAMAIS OSER LE DE- 
MANDER (A. vo.) C9: Cinoches, 6* 
(633-10-82). 


THE MAFU CAGE de 
ve (337-57-47). tte pee 


LE VIOLENT 

(3878-80-50). 
UN APRÈS-MIDI DE CHIEN (A, 
. a) + Cnoctes (HSM). 6 (625108). 


(A) : Action Lafayotte, œ 





DUSTIN_HOFFMAN Bcte- 
De 17 gra à b: : 
; John and Mary ; - 


, 





FRED ASTARE 
U tra me. «y dre Méca 17° 





DU 


(A: va) : Champ, # : 


ro: Les séènées ces spéciales 


“LE JAPON DE . 


. Se qu a a) 20h15. 


"way: Escurial, 13 (7107-28-04), 20 


0h: Percerel le Galoks € jeudi 22 1; 
sax. 44h; lon 20 à : le Colcctionerge. - 


(na), céurts mécages : Studio A4 Se 
. Renan. 


' JEUNÉ CINEMA 
SAR D (TO. 


sy 


. ar. 20h 30 
Lo-Ramelagh, 16 
(288-8444). em. 19.b.30 : dim. 
14h30; 225, mar, 22h: es Visitours de, 
- s@r; sun. 2 h 30; Em. toer.. sm: 





AMERICAN : GIGOLO (A. va) : 
Châtelet-Vicioris, 1e 1508-94-14), 
1éb15,ven, 0h35. 

ANNIE (A. vf) : Boîte à films, M (622. 

* 44-21}, mer., san, dim... 13 b 45 : Saint- 
: Ambroise, I1* (700-3916), mer., 
TR 

APOCALYPSE NOW (CA, vo): (*}: 
Prier Ie (508-94-14), 18h 

ARTHUR (A. v.0.) : ‘Chätelet-Victocie, fee 
(508-94-14), 17h30 . . 
BABY DOEL (A. fa.) : : CinEBeanbourg, 
. (271-5236), sm: 12h15: . 
BEAU 


DE GRACE {AÏL, vo.) : 
Béaubourg, 3 (271-52-36), dm. 12h45 
DE MAO A MOZART (A. vo}:-S 

Ambroise, Lie OCR. 16), ven 17h45, 
‘sam. 20b;mac, 131. 3 
DFVA.(Fr.),: Palace, 15° (374-9504), 
PA DER ENTRE 


L'EMPIRE DES SENS ; mis 
Je ge, ra) © : 








NUIT 
Beuvbourg: 5 ‘eng 
Ma. 32h15. Fe 
FAMILY ROCK: Templiers, > 
(2728456), dns mn. mas 22-410, 
jou. sens, 228 15, 


LA FÉLINE 
“las y PRE Le 


Ra {lap. D 
ScAmbroue Lie Toute ra). D 5 


* 19h30. 
HAMMETT (A. va.) : Cidieler-Vicrorin, 

1x (508-94-14), 15 b 40. 
AMOUR-(Pr} : Ee 


curial, L3e (707-28-04), 14h. : 
LROMME "re Lee à 
(63397-77),12he2M4b7 
. L'HOMME INVISIBLE (A. vo}: = 
"Ab .: ne 


RMA' LA DOUCE (A: va): Cire 
Victoria, Je (508-9414), 1 b'5, sm, 








0h35 






. BACH Fr.) : 
52-36), san, dine, lun.,.2 
FPIRAI COMME UN CHEV: 
He OWO. 





- : Cr} : Seint-Ambroïse: 
ven, 21h 30, sam., 18 h ES. 
LE JOUR DES : 





LETTRES D'AMOUR EN SOMALIE 
Fr.) : Olympic, 6 (22-87-23), 12 b. 
MÉDÉE (It, vo.) : SinAmincies, fie 
(700-89-16), mer, 19848. Ér 


Templiers, 5 (27254 
Jon. mar. “2h 10, ven BAS 
ORANGE 


! PROFESSION REPORTER (Ital: : 
- Olympic, lé :(542-6742), 18° Ant 

+ sand). . - 

* PINE-FLOYD THE WALL G 
DOM TE MALE GA v M 

PR en au. 25 HIS, dim 22h 15, 


mar. 2} b 45, 
PLAY-TIME (Fr.) <'Femplieen 3° Ga, 


94-56), sam, dim. 17h30. 


PROVIDENCE (Ang. : Temple, 
- 7 CLS CA 20 Le): 23 


:UN TRAMWAY NOMMÉ-: 


“WANBA' #@Q) :: 
VE CS, Bb," 
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EXPOSITIONS! 


: -Les paris delExpo 




















Fr EE _ DOUCET «& Me, 
Jours. € favorable à l'idée s, Enérabeh Laffont, partagent, vec eus 
- Chirac se «tar- pans et mis, ÎE joie d'annoncer ls 
envisagées et estime la charge "Alesis, 
« insupportable 2. le: 12 avril 1983. 
chef de l'Ete à les yeux plis à 17,rue de Nancy, 
gs. le ventre >. 2 déclaré 15010 Paris. 
«ne voudrait 4 
4" région et Pars elont à anses — Brice est beoreux ‘d'annoncer la 
Dan cn mise ane | ne MS 
” nelles, ‘ou bien à &ssumer la res- 2e men ES 
Re TEqe.» tre cemise en cause | 194 rue Nationale, Paris. 
ans la négociation qui va Décès 
RE : On nous prie d'ansoncer Je décès 
ne nt is Payer; l'Etat va & : net ” 
tenter S convaincre qu'elles M. Irénée ALAI 
Dore bénéfice de l'opération. | survenu le 16 avril TS LD domicile 
Dans cs contexte, le projet de loi | de Figcac (Lot). 
examiné au conseï des ministres Les ont eu lieu. dans l'inti. 
doit donner à l'Etat et à l'Etablis- nf tee Notre-Dame-du-Puy, 
sement public national à caractère | à Figeac. : 
industriel et commercial (le premier 
du genre), — Mr Bernard Aldhui, 
Ertérement contenus dans ia Aldbeï, : 
, où l'échec des Parents, anis ct alliés, * 
sus me o ne ranicipales icipales n'a même | ont ls donieur de faire part du décès du 
es . 
{dans le 13* arrondissement notam- pharmacien chimiste 
:mént} qui auraient pu aider le qou- Bernard ALDHUI (CR), 
Donseante Log rio 
nunic ë une docteur en à 
équipés: cher- procédure d'exception. Le projet de officier de ls Légion d'honneur, 
mêmes rech j avec croix 
h à Le. = PONeT doi prévoit la préparation, « & de guerre T.O.E.. 
D. a” Villette aù à la participation de le Ville» d'un plan l'honneur du 
er Comment enfin. limiter - . directeur d'aménegement des otes tai 
dépenses, officiellement éva- Qi ipeo facto les disposi- officier de la sam£ publique, 
: Lin 15 milliards de francs, - tons contraires du schéma direc- Métite syrien, 
tandis que des sommes éauive- teur, mais pas ‘celles du plan Mécité Bhamais. 
à jeates sont nécessa réalica- ‘occupation Sols. Môme chose … grand-offi L 
ue on  onentes au niveau de la région, pour da Ouissam alsouite chérifien, 
4 = : : } . l’accuell.et l'hébergement des visi- ï Fe Sn 
ones, pee de la pastis, parc teurs : un plan directeur sers rage cérémonie religieuse, give de 
ras 4 Villette, , Soumis au conseil ionai et aux as a 
que Consensus est lon d'être neo 1983, à Genssc 


la loi de son eeces À 208 souvenir celai de 


décentralisation du 7 janvier 











lourd, en particular sur Beruard, 
budgétaires : ** 1983... pour les « projets d'intérêt | décédé jui 
1985.at-1906 7? - + Bénéral » et les « opérations d'inté- ns Jula 1959, à Fige de 
Une entreprise culturelle : Fêt national », c'est-à-dire les pro- : 
eu -. Cédures Pour les centrales Le présent avis tient lion de faire- 
Mais la volonté poñtique du pré- nucléaires par exemple, où l'Etat | part - 
sident -de le Répubique ne far garde d'importants pouvoirs d'ini- 10, rue du Sergeat-Maginot, 
gano, chef d'entreprise Dans la panoplie existante, on a 
imaginatif Lrngtrrrmdhes choisi les procédures les plus favo- | ‘_ je Coin 
précis on, et un d'un bon rables à l'autorité de l'Etat (de Ps a te ne 
contact avec la senaibilité de fa Même la procédure accélérée | ox 1e douleur de faire part du é£cès de 
jeunesse française, témoigne du  d'expropriation pourra être utilisée), M. Pie 
sauci de considérer |‘ 5 mais sans en inventer de nouvelles. conseiller tonoraire 
comme une «grande entreprise . constructions temporaires ne à la cour d'appel de Reims, 
Fhotoue de le féoater foniens  Consmurs er les loi olutves à 1e | ennemie, an, 1963, dass sa 
des fectours d'enthousissme pour - Protection des ‘monuments histori- | ” Cet avis tient Hou de faire-part. 
Favenir, et aussi commune uri grand Œues et des.sites ne s’apfliqueront 45, rue 
qui coûterait peu en  Pés. Elles devront être démolies un | 78000 V 
devises, ion du moment, an au plus tard après la clôture. ” 
FR NPD € ce er canine à D pe. | Get Plans 
: . - ï na PrO- | Ses enfants et potits-enfi 
Ecartant les investissements. Cédure normale. . . RE Michel Fareot 2e enfants 
È les cgrands » Ceux qui prônaient des Les familles Dnc un, ÂAlary, 
inutiles, je président de la Réj L us spédiies Lo Lahsie, a ï 
amé GT au Le Fexposition devront € négocier » Que la profoade tristesse de faire part du 
ser de toute façon, st qu'on pas à pas avec ls Ville de Paris, | décès ; 
! autant au contenu comme cela & d'ailleurs été fait È 
projets qu'à la forme des édifices. ‘ mn M. Pierre FAURE, 
à s ë manent que ce projet, comme mem! 
: DS rene nee colteux autres à Paris le de la Société d'économie politique, 
Ms feront « alleçs le bâtiment, qui. dent.de ja République est très teur : 
en a biso besoin, remboursés par. attaché, nourisse le ces échéant la DES à dus où 
BpoON de devises des visiteurs  Ouérila politique et ser de pré- | D di ne £ 
énengers, tel est le schéma idéal texte à des aocrochnges entre la | ""{à cérémonie religieuse aura les le 
décrit par les partisans du projet. Majorité et l'opposition. Ce sont les | id; 22 avril, à 8 h 30, eu l'église 
Le maire de Paris, lui dresse un Paris de l'Éxpo à Paris. Sainte-leannede Chantal, place de la 
tablesu beaucoup plus sombre. tou- MICHÈLE CHAMPENOIS. Porte-de-Saint-Ciloud, Paris-16°. 
LSohemation aura lieu au cimetière 








‘ VENTE À VERSAILLES 
BEAUX TABLEAUX MODERNES : 






de Montmoreau (Charente) vers 
16 heures. 






: ” Succession Urban et à divers amateurs L2,rue de Général Ne. 
7 70 ŒUVRES par LATAPIE et 6 par LORJOU — 7 PEINTURES par MENTOR ane Med 
\ et per BAXST, BALANDE, BAUICHANT, E. BERNARD, BERTHELEMY, EISSERE, BOLDIN, BRISSOT 75016 Paris. 
















(Publicité) 














: L'Association départementale 
À À PEYRONNET, PFEFFER, de Paris du Mouvement français 

LEPERSAN, SAVARY, TOFFOU, TRANLONG. TROYON, VENARD. VOGLER, YANKEL ZELLER pour le planning femiial convo- 

à VERSAILLES — 5, rue Rameau, (3) 9560-55-05 + que ses adhérents à son assem- 









blée générale annuelle le 5 mai 
1983, 94, boulevard Masséne, 
8, villa d'Este, 75013 Paris, à 
19 heures. 


LE DIMANCHE 24 AVRIL 1983, à 14 heures . 
Me BLACHE, MORAND, ADER, PICARD, TAJAN 
U Commissair ires-f risaurs are 
: waodraf 22, same 23 avril de 9 à 12 heures et de 14 à 18 heures 













EXPOSITIONS 











Eee à 
ont ke regret u à 
Nes-York ke 15 ‘ami 1385, …. 
quetre-vingr-cinquième année, de 
René Robert 
croix de guerre 1914-1918, 


ex-président 
des anciens combattants fr k 
de New-York, Sr 
11 a été inbumé dans le cimetière des 
Véérans de New-York, le 15 avril 1983. 
ace PAC Harteame, 
, rue Pelleport, 
75020 Paris. 





— Me Marc 
ne. Jacquet, son épouse, 
ML et Mes Alfreï Mame, ses enfants, 


cousines, 
ont ls douleur de faire part du décès de 
M. Marc JACQUET, 


sénateur, 
mere de Melun, 
chevalier de la Légion d'honneur, 
croix de guerre 1939-1945, 
médaille de ta Résistance, 
de l'ordre de Saint-Charles. 

La cérémonie religieuse aura lieu à 
Melun, es l'église Saïnt-Aspais, le ven- 
dredi 22 avril, à 11 beures, et l'inhums- 
tion, à Vire, daus le caveau de famille en 

37 avenue Foch, 

75316 Paris. 


(Le Monde dis 20 avril.) 


— Les adjoints au maire de Melun, 
Les conseillers municipaux, 
Le secrétaire général de la mairie, 
Le personnel communal 

ont La douleur de faire part du décès de 


d'honneur, 
croix de guerre 1939-1945, \ 
commandeur du Mérite maritime, 
de l'ardre de Saint-Charies, 


survenu le 18 avr 1983, à l'âge de 
Saamne-dér ane, à l'htpitl Saint Louis |. 


à Paris. 

Sa d£pouille mortelle sers en 
1983, ne 12 heures” où pe 
tres recevront des témoignages de sym- 
pethie. 

Un public sera rendu ves- 





nièces, 
ont la douleur de faire part de décès du 


servenu je 13 avril 1983 en son domi- 


Peris-17', dans sa. 
cile, 8, me Ampère, = 


1 gente, ns 
suivie 
Marseille ), a 


Fo Pa 
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— Nous 2 le décès de 
M. MOTTE, 
anCEN sénateur, 
survenu le 18 avril à Croix (Nord). 
oh de FREE d'u Es 





83, avenue Victor-Tuby, 
06149 Vence. 


— Le doctear et Mes J.-P. Scherding, 





.| leurs enfants et petits-enfants, 
M. er Mes H Weber et leurs enfants, 


ont la douleur de faire part du décès de 
M. Pierre SCHÉRDING, 
ancien professeur , 
à la faculté de théologie protestante 
de Strasi 





— Le docteur Paul Turrel, 

Le médecia-colonel (ER) et M= 
Pierre Delvoye, 

Leurs enlants, petits-enfants et leur 
famille, 
ont la douleur de faire part du décès, à 


l'âge de ans, de 
née Anne Delvoye, 

Le service religioux a'êté célébré en 
l'église Saint-Aldric au Mans le LS avril 
1983. 

110, rue des Victimes-du-Nazisme, 

Le Mans. 

5, rue du Vieux-Cours, 

Rennes. 





Remerciements 


-MaM= jssier, très 
tac de eee demie 
exprimés lors do décès de 


M. Camille DEMANGE, 


frient de trouver ici l'expression de 
leurs sincères remerciements. 


#os abonnés, bénéficiant d'une 
réduction sur les insertions du 
= Carnet du Monde », sont priés 
de joindre à leur emivr de terte 
une des dernières bandes pour 
justifier de cette qualité. 


2] 















Dans son numéro du 24 avril 1983 


CARNET 


Mésses anniversaires 





— Pour le quatrième anniversaire de 
le mort de 





François DE LA ROCQUE, 
de ses fils morts pour la France, 
de Jean MERMOZ, 
de Noël OTTAVE, 
et de tous nos amis dis; sera céle- 
brée le samedi 23 avril 1983, à 
11 beures, en l'église Saint-Louis 


d'Antin, 63, rue Caumartin, 75009 
Paris. 





Communications diverses 


— L'amicale VAE VICTIS invite les 
aumôniers de tous les cultes, les porte- 
drapeaux, Les associations de déportés, 

isonni résistants e1 tous les amis 

anciens combattants musulmans à 
assister à une prière de l'absent durant 
la Journée nationale de La déportation et 
des morts pour la France en caplivité 
dans les camps et stalags allemands. 
Sont spécialement invités les survivants 
des mille sept cent trente-deux réfugiés 
àla uée durant l'occupation narie, 
ainsi que les veuves et orphelins des res- 
capés du génocide qui auront à cœur de 
manifester, par leur présence, leur fra- 
ternelle gratitude aux imams de cette 
mosquée, le vendredi 22 avril, à 
16 heures, mosquée de Paris, place du 
Puits-de-l'Ermite, métro Monge, 
autobus 


Souvenir 


— Le ministère des anciens combat- 
tants, le Comité du souvenir et des 
manifestations nationales, organisent 
nos solennelle qui ne lien 
en nce du représentant Prési 
dent de la République et des membres 
du gouveriement ou de leurs reprêsen- 
tants, le jeudi 21 avril 1983, à 18 heures, 
à ja synagogue, 44, rue de ta Victoire, 
75009 Paris, sous la présidence du 
grand rabbin de France, destinée à per- 
pétuer la mémoire des victimes des 
Camps de concentration, 


Au cours de cette cérémonie. ua hom- 


mage particulier sera rendu à la résis- 
tance juive, à l'occasion du quarantième 
anniversaire du soulèvement du gheuo 
de Varsovie. 


Soutenances de thèses 








DOCTORAT L'ETAT 

Univessité Paris-l, vendredi 22 avril, 
à 9 heures, salle de commissions, centre 
Panthéon, M. Jacques Delga : « Contri- 
bution à l'étude de l'incidence de 
l'immatriculation au registre du com- 
re tés suf la qualité des 
personnes ques ». 

Université ‘Paris-1 _(Panthéon- 


C . 
1653 à 1720». 






















Les candidats 
a l'exil © 
Cadres. agriculteurs, ENTENDRE È 


libérales. plus nombreux devant des portes 
moins largement ouvertes. 


Une enquête de Michel COTE CLDE 


A partir du 25 avril. D'Orly, tous les jours, 
Départ 13 h 00. Arrivée New York 14 h 50. 
- De là, 21 villes US en correspondance. 
Appelez votre agence de voyages ou Pan Am au 2664545. 


Pan Am. L'Expérience Avion. 




















Dan x 4 








age 13 
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Loire LeigreTTE 
OFFRES D'EMPLOI ..,,...,.. 77.00 91,32 












DEMANDES D'EMPLOI . 22,80 27,04 
52.00 61.87 
52.00 61,67 
52.00 61.67 







160,03 





da ose 151,80 


OFFRES D'EMPLOIS 


IMPORTANTE BANQUE PRIVEE 
recherche 
POUR SON AGENCE SITUEE A NEUILLY 


aliste clientèle privée 
detrès haut niveau 


CLASSE V ou VI 


Le candidat recherché sera l'Adjoint du Directeur de l'Agence. 
De formation universitaire, ou ayant uis une formation 
professionnelle ie ITB par exemple, il pourra justifier 
d'une expérience bancaire de plusieurs années, axée essentielle- 
ment sur la gestion patrimoniale. 


e Adresser candidature détaillée, photo et prétentions 
sous référence 67855 CONTESSE PUBLICITE 
20, avenue de l'Opéra 75040 Paris cedex 01 q.tr. 





























INGENIEURS 
GRANDE ECOLE 


ap qques ane d'espace ms 








1 CRUDE OIL TRADER 
1 FUEL OIL TRADER 











Les candidats devront a: un expérience commerciale 

ses eq pp pie hepraies 

ct utilisa! finals sur les marchés américains, 
d'Extrème-Orient. 







UN DOCUMENTALISTE 
TECHNIQUE … 


Lou dt ci attes 












Salaire très compétitif, proportionnel à l'expérience. 


Ecrire avec C.Y, et prétentions à l'adresse ct 
t référence RV/GW : 
PMR CHAMAR 






















Pour oc cn pod 1 cheminée Ang x éceshe. 
Mer d'a res CV.  primmions ï 







152, aveaue de f. — S Th. Floor, 
75116 Paris. — Faites 33) 500-50-30. 





“ @ drésenur du tranimiarion de doutes: 
| Péurmeneur mon derésnrs pes. : 
; 2 de grands systèmes télémebque: annuaire élec 
: : de réel: mine 

: _ 2 FuEE qubnésiaert Pa 

: Uno plan aronae x iermetoase 

1200 personnes, cire d'affaires doublé en Zans.. 
des réalisations dans près da 50 pags. 4 
pe mas : 


. SpElec— Sen | 












CE EU 2 INGÉNIEURS 
GESTION _- ba | de formation mécanique 

, | : ou électromécanique 
(AM UTC, ENSMA, ENSM..) | 


Avec une première expérience acquise en milieu 
industriel pour prendre des responsabilités dans les 
fonctions suivantes : 

































Une importante Société d'H.L.M. {150 personnes} recherche son Chef! 
de Service Gestion. Rattaché à la Direction Générale, il aura la respon- 
sabilité d'un service de 12 personnes. |! sera chargé notamment de 
la gestion administrative et commerciale d'un parc locatif de 7 500 lo- 

















gements ; du contrôle des états des lieux (sortie et entrée des locatai- = " gestion Ta 
res) ; de” la coordination et du contrôle de l’activité des gardiens x. Le dela Qualité, . a 
qui assurent l'entretien et la surveillance des immeubles. [1 représen- 85, y Û + 

tera la Direction Générale auprès des comités de locataires et des ins- - fiabilité, expertises, 

tances locales. Agé de 28 ans minimum, de formation supérieure - coordination de “Cercles Qualité”. 


(droit, lettres, sciences humaines) à aura si possible rempli des fonc- 
tions analogues dans des branches d'activités similaires. Homme de 
contact et de dialogue, il devra faire preuve de qualités de jugement, 
d'ouverture d'esprit et de dynamisme ; son expression écrite sera par- 
ticuliérement soignée. Lieu de travait : “ville universitaire du Centre de 
la France. 

Adresser : lettre manuscrite, C.V. détaillé et prétentions sous référen- 
ce 633 S à Contesse Publicité - 20, av. de l'Opéra - 75040 PARIS 
Cédex 01. Réponse et discrétion assurées. 


La défense du Patrimoine er 
La sécurité de l'Epargne ‘ 
La valorisation de ta Retraite 


autant de préoccupations auxquelles notre société, fifiale 
d' Fun gra grand Groupe privé Français, apporte des réponses 
efficac! 


Si ces thèmes vous intéressent 


et si vous désirez exercer votre activité sur Les régions : 
ALSACE - LORRAINE 
NORD - PAS-DE-CALAIS ‘ 


une opportunité exceptionnelle s'offre à vous : 





Merci de nous faire parvenir votre CV avec photo, 
salaire actuel et prétentions sous réf. 4000, 
SEP Service du Personnel, BP 802, 27207 VERNON. 








HAVAS ÀS CONTACT 











emplois internationaux 


{et départements d'Outre Mert 
























INSTITUTION .UN INGENIEUR METHODES| 


DE FORMATION 
CONTINUE 


RECRUTE 










Ernie rc mr F 
Dsera chargé de pardciper aux projets fus ou en couss, depuis ln RE FE 
tion des spécifications ainsi que de la réalisation des analyses TR es 
üvité du centre. Anglais nécessaire (écrit et parlé). prodné- : de 

e département gestion et méihodes : 


UN JEUNE CADRE EN EN ECONOMIE ET GESTION 
























Si vous êtes : Sms d'eude les os de faclaemen de quon 
àgés (ées) de 24 ans au moins — jeunes cipiomés (ées) ou gestion & centre pe prrsapie études nieion en ie Le mélodie de ee 
CHEF DU autodidactes — fortement Het ées) par activité écrit, parlé). 8 « | Gin, 


commerciale — désireux (es) d'affirmer : Fe caractère _ 
personnalité — ambition. 


Nous vous garantissons : 


Formation — intégration — rémunération et promotion à la 
hauteur des qualités exigées de nos futurs attachés 
commerciaux. 










Merci d'adresser lettre manuscrite, C. V. détail et préténtions an 
OCN.ES. 149, rue de l'Université 75007 PARIS. : 


DÉPARTEMENT 
LANGUES 






















Capeble # 
a Faranato dune ul Pl” Ecrire 1°° letire 
= qu se 100.000 h/wi- {avec C.V. photo {retournée} date de disponibilité) 
prions casses à | Alsace - Lorraine Nord - Pas de Calais 
tous 
ue een CE a er oe ct M. Re nue " È 
: langues vémeu- | Direction Régionale ï ing conditions s | 
Era me ee ave ds | OÙ. avenue JeanJauréé Direction Bégionale : =/Bag 8 EN ANALYSTE 
moyens audovuols 1e | NEUDORF 30, rue Molinel besod à Independent ressarch je {| 
au 59000 LILLE cormuriles and ÉCONOMIQUE 





à) 


promotion, 
tion of knowledge thoraby gained wishes to fil ha vacancy cf. 


Le Centre me des Giénans 
14.000 membres actifs, 






nique et æ f. Dé- 
19 bases, 483 bateaux. H PT i : ELLE 
CE POSTE EXIGE : SECRÉTAIRE GENERAL Nr i distsrninstion and documentation 
œŒL” comrunication The candidate 
_ forte sxpérience dans le x successful will bo graded as principal : 
domêne LPgustiaus. re trator (AE) and wi be in charge of # section 
5-8 officisls. Ioelly tho 


EL do- 
RESPONSABLE 
maine de renimetion uns 
équipe ot de La gestion de In DE LA CRORAOTION 
Actions et image de r'Anvoeis- 


Envoyer _ candidature pre ET A PE 
ASS MAS, BD. 9 EL ES To 
16023 ROUEN CEDEX | 2 Série 


de Wa 5017 
ÉHCER NS 1) 2 Baron 18, 





296-15-07 
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daige® LalgerTe 
7700 91,32 
2280 2704, 
5200 68187 

- 6200 6187 

5200 6187 | 
15280 180,03. 


ANNONCES ENCADRÉES Larmmjele Lamm/ig TIC. 


! È OFFRES D'EMPLOI .-....., … 4340 51,47 ; 
Sn 13,00 15,42 
2 seu. 33.60 39,85 
33.60 39.85 


. 33.60 39,85 
 Dégrossits s%fon surface ou nombre Se parutions. 


































(ol NT CSN NAT LTROT EEE 


EMONTEUR -  Î siemens 


RAR PUBLICS ET DH BAD. 


Une carrière dans 
l'INFORMATIQUE DE GESTION 


Le groupe BTE va former des 


ANALYSTES PROGRAMMEURS 


Stape agréé par le Ministère du Travail sous le contrbie de }'A.FP.A. 
Durée: 30 semaines 
dont- Travaux pratiques à mi-temps sur IBM 4331 (COBOL, DOS/VSE, CICS,DL1) 
F - Stage en entreprise. 
Public: Demandeurs d'emploi. .Niveou requis: BAC + 3 où équivalent. 
Adresser votre CV à BTE - Stages «Analystes-Programmeurss - 5 Terrasse Bellini 
La Défense 11 - 92807 Puteaux Cadex. Téléphone 778.16.74 















Journal de la construction et de l'aménagement di k 
est. avec 396.000 lecteurs le premier hebdomadaire connue vien 
sionnel français. Le mionde de le construction est engagé dans une profonde 
mutation : réduction des coûts, économies d'énergie, introduction rapide de 
Comprna con ror ee eCane ou es domaines (matériaux 
et nisati 
Dans le cadre de l'évolution dé notre secteur rh he un 


Journaliste 
chef de la rubrique 








Le développement de notre activité 
. nous conduit à rechercher: 





Ingénieurs Commerciaux 
Photogravure 


Une expérience confirmée (minimum Sans} 
- de le vente de systèmes haut de gamme 
dans les arts graphiques ainsi qu'une 
. bonne formation technique notamment 
dans les applications de l'Informatique font 










t 












” DEMANDES D'EMPLOIS : 



































ee Technique de vous un véritable professionnel . 
ee Le Si l'opportunité de venir rejoindre notre GRÈCE : u études er 
. LE Fee | force de vente vous intéresse, merci péocchtions iniuarr. /ciales. 
ee à ë J 47 R ans Ex-diracteur filiale (graupa 
Hl'aura à définir la politiquerédactionnelle technique età animer une équipe de ee ONE EN Le mc le Ces lue, one 
pures, E, responsabilité couvrir la rubrique technique hebdomadaire, ‘| référence 616 à : PME. province, 46 personnes ELA aies, Hingas 
D'dera entente Monnet rations réglères avec des organiies et Département du Personnel Secteur négoce auto + dustie Féfépnone: (1 ET PRO TE: 
entreprises importantes tant-en France qu'à l'Étranger. BP.122 98204 SAINT DENIS CEDEX 1 + | Dame 57 uns, 12 ans d'axpé 
Ce poste s'adresse à un journaliste confirmé, ingénieur de formation, ayant ou pour un premier contact, venez nous Acthité araicieure, 16 ans informatique. Cabinet conseil ei aonléré 


rencontrer pendant le salon TPG. qui se 
tiendra à VILLEPINTE du 20 eu 28 Avril 
à notre stand 10 - Hal n°1 Allée A, 


Slemens S.A. 







une bonne connaissance du bâtiment. Une expérience informatique constitue 
un âtout supplémentaire. Surtout, le candidat devra apporter la preuve d'une 
incontestable aptitude à la communication écrite‘ 

Rigueur, curiosité et mobilité, gont du contact sont les qualités-recherchées. 
Une bonne pratique de l'anglais est nécessaire, 

| Outre la prise en charge immédiate d'un domaine rédactionnel important, 
nous offrons une véritable participatior:à l'évolution du journal, de larges pos- 
Sbllités d'évolution tant au sein des publications du Moniteur que du groupe 
' CEP {Compagnie Européenne de Publication) dont nous faisons partie, une 
politique de formation originalé adaptée à vos besoins propres et vous permet. 
tant de développer votre potentiel: * ‘ 


actes 


—_ Formation : ingénieur informatique, gestion CNAM + 1 C6 : recherche poste 1empe Parbel 







— Désirs ratour région parisienne : mercredi kbre. Tél. 5486-26-82. 

Association/succession ou cedre salarié. dsme Se compos one een 

Dans direction gestion finance. Ecr. a/n° 1 173 je Monde Pub. 
Disponibilité à négocier. service ANNONCES 












a 5, rue dec ftalions, 75008 Paris. 
Ecrire sous n° 1.145 Je Monde Pub., service annonces DIRECTEUR DU PERSONREL 
cisscées, 5, rue des Italiens, 75009 PARIS. SP ae RS D ONNEL 

la fonction en milleu industriel 

et commercial, rompu aux né- 
gociatians et ralatione hu 









GT ON er 
Les Laboratoires pharmaceutiques 
SMITH KLINE & FRENCH 
rt GREMY-LONGUET 


























































































A 
| ù . recrutent £ se dures de restructuration de 
a JEUNE DIPLOME  F|| "eémeuncommencar | ES 
rs ee en étonne CONTROLE FINANCIER USINE xr PS0 AO Pare Cadix O1" 
Jéigner à votre curriculum vitae une phoïo et votre niveau actuel ° à Limay près Mantes - 78 - A JF, 25 a. lo, russe-snginis, 
: de rémunération" POSTE : e Analyse financière de l'actwité de et Commerce Inter. 
production (Tableau de bord, recommanda- El cherche commercial Paris 
fans e Os, Rondes. ds ES ou proche banllous. 
- _— PR Financiers du Siège #0 Ta Direction Usines Éd région SudEst ponte organisation où ocel tout secteur, Écr, 8/1 6.487 Je Monde 
ous. Batiquee ‘ie heat dat er PR Gévlopsemems informatiques. "7 FA | encren ces london 0000 Pas |) rue ce fume, 76000 Pa 
moins 3 ans (Cabinet, Entreprise, Aumi- PROFIL : e Formation supérieure fUniver. Ji Te ee Aie, comptable 
nistration} en , NE RÉDACTEUR sitaire ou Ecole de. Commerce) e Première F3 matique : langages COBOL, 
e Vaus êtes diplômé de J'EN, titulaire fon Connahsances Mdssensasies enr INFO | 7 dem pps 
d'un diplôme de spécialisation en Droit TECHNIQUE MATIQUE at en ANGLAIS. Es CADRE ADMINISTRATIF "TéL : BAS 28-75. 
fiscal, ou autodidacte de bon niveau da manuels de réparation. Notre stablissement, regroupe es evantases Es URGENT. J.F. 30 ans, bonne 
® Vous L'herchez une sstston Rs =+ urnation. Somnes) tout en offrant de posisiiftés de V4 AUTODIDACTE «sans préoentañion, cherche. emploi 
rofession dynamique .de Conseil aux v mo dur A Enecpansons dune An es É _ Compuabittée Anar. BÉsdale mire) DES Trees: SES 
Free etes orales de stabilité | Sens temps Pl Ecrire à la Direction du Personne grét myGi. ] | — Adminisration F ‘ Taie 36 mn ef 1 ae 
Rs ne prétant. É 182000 PARIS LA DÉFENSE gros macbme (BA /DOS/VM/ AVS 
Nous. vous offrons la possibilité de devenir | FuG % L ES en = 6 recherche 
. Nous. Po oRe | : ed Ve or pou eme ose cirection informatique 
* CONSEIL FISCAL nr 
< LL # SERVICE ET 5, rue des añens, 76009 Paris. 
dans. lun des plus grands Groupes français DÉVELOPPEMENT 
de Conseils avec des perspectives de È _. ji Ù 
- + Ÿ très motivantes RE " TRANSPORT/TRANSIT INFORMATIQUES vers, français. ? M; KUAWA 
*.) Ecrire ‘sous référence 67456 à Contesse _recherehe PAR CADRE SUPÉRIEUR CCIAL fig. enmareur expérimenté ch. 7 LSETFONDS 67m 
Publicité 20, avenue. de l'Opéra 75040 son Siège Social - PARIS 16è recrute Partie Marketing. | d'entreprises, anniyss An, | Dan: anis Eu 
Paris Cedex 01, qui transmettra. Le ANALYSTE gestion, Ge ne | néroles poltiaue Bocuse | 76800 Houles. TAL : 968-46-70, 
… ASSISTANT DE GESTION er orpennens | PA 2267-67 qu vanan: 
CHEF DU PERSONNEL | | "enr ASURUNES 






ne travail 

matériel 1.8.M. 

RS y | DOCTEURMÉDEONE 

Le poste est à pourvoir | Leuréet FAC do Paris, 30 ans 
de 

Cæwsa7ev ) Sà7C.v. 


immédiatement Paris. | titulaire DUES 
A VENDRE 


2 CV club bleue. Nov. 80. 
Modèle 81 28.500 kr, 


2_proue neufs. Prix Atgue. 

rÉ:  800-68-48 après 17h. 

Vends 2 CV bei, 1977 
30.000 km, 7. F 
Tél: 772-41-22. 


eDUT Gestion du Personnel ou équivalent 
eExpérience similaire, de 2 à 3 ans 
euvixon, souhaitée, ‘ : 

Pour Re et 
Personnel de réseau d’ implan! 
enr ; li pie ë 


Adresser C.V. et tions à No 67908 
à CONTESSE Publicité 20, av. Opéra 

75040 PARIS CEDEX 01, 

.qui transmettre. 














+ 
1 Hoioge. 


PROGRAMMEUR | ee 


confirmé ou : 5, 
INGÉNIEUR |5.27 re œu sum re | 
Connaisaant matériel Vax. Fa. ere. " rs (ele 
Ecrire ou téléphoner inform. Expér. profession. Cen- DRE 









78-80, avenue tre de Racherchs (R.F-A.) de- 
sa174 BAGNDLET : Fret. tue: de Corner ner À RE TL 1977 
360-13-54/B6/66. Propositions en rap- STAGE 3 INFORMATIQUE avec optiques à à 








' and hd ds 
; L ADMINISTRATION . sfr 1. PRIX ARGUS 
_ Ænviron 10 ans d'expérience Porte de Clichy. recharche | s#vice ANNONCES COURS DU SUR 26-08-45 14 à 19 houree. 












































-È | | 
MACHINES SPECIALES : ES. Administration PARIS rech. 5, rus des itrañens, 75009 Paris. 
conceroR EC EEE. DE INFORMATIS UN RESPONSABLE | AGENTTECHNQUE TE | mocnmauenon imac 
ET INSTALLATIONS k pour, négociation réderuien de Ds Cor EDS du 25 avril au 6 thai de 8 à 11 CV. 
eur à EXPANSION DE CETTE Mn ÉNIE. CO FORMATION | een eg ou | Peeeige Cenian danses | | MCRPTONS RMS 
PTIVITE, D Uciriqus LME. INGÉNIEURS BOUr prendre sa charge l'ome and, 46. 59 Enesiee, Te CAS FF Mme RER Auber. 305 SR 1979 
M . cast. sin de ne DNTPRIELS. : aù LÉGAL den sen | onaresneannt | DES présentation Sud fn. manage van, Foch. : DH + ST rs En ds. ge as 
Re nn E HONIE _ Disiürne d'ensaionement CES EL ONCE OA SR, CONTROL SO | rés : 201-0228 ep 19 à 
et rémunééstion subit, RADIO-TÉLÉPHONE (SES © 2 | suere éconquue pg | En ee mi 70008 Put | AB BAE à 2 ete 
Eau référence 858, : PS à BASE neten oise.” | ARRET A PUS eue | anaouoreumeremnere | some | 505 PEUGEOT 82/83 
TELLE i de conweit RDA TENEN TES . espagnol, DEUG Droit | Rens. A-V. : 27-40-20. BERLINE ET BREAK 
L : MOS Ce MERS TEMPS RÉEL dnnugees LA VENTE QUE EE PR spicet Eros - E86-20 40, “age fans AV, 53280-06. 
7 : & “ PROCE : TEMP ne. L3 Prétent. JEUDI : RES 2 —— 
. Pfaisir Cédex MATRA. SOLAR, mr SRE UMAU SA | ÉRESS BUREAU | don dipièmé LEP Pare, propositions vendre GOLF 9 cv” 1976, 
Rose EEE Pr Das 6. 8700 | eee SRRORORÉ UP TR Re nr te diverses Scope, doses ee 
niveau ke Moroddes 300 D 1980 


(ASE TTES 








a une 
lisée EX 
Ecr, sf 1.112 je Monde Puy. |" on A To far possibité crédit 63-25-69. 
5, rue des Italiens, 75009 Paris. 26425 PARIS CEDEX 09. A ssisir : Etat except. vends 







x Paint, 
F| amont. récent, pars-bnesn toin- 
|| cée. radio K-7 stéréo, ant. élec 
trique, alarme 23.000 F. 
Tél, : 413-14-18 irepas). 





les annonces classées 
sont reçues par téléphone 
du lundi au vendredi 


de 9 heures à 18 heures 
au 296-15-01 


(trice) : 
9 MAITRISE DE DROIT PRIVE 
(DAS, Ecole de la Santé, —) Comptabiité 
. __ - ‘ détaillé: retonrmée) el 
6 ee 
\ ÿ a Nationale 

tie ss , TUE : 
La 38649 PARIS Cedex 15. @ 





PROMOTION 


7 jours, 1.500 km inclus 


























. Une bonne maîtrise des techniques du secrétariat est exigée ainsi qu'une 
lente présentati 

Mer d'adresser vos emnditnes {CV + lettre manuscrite + photo] Madame 

” Geneviève CAJAT 36. boulevard de Clichy 75018 Paris. 
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L'immobilier 

“appartements ‘ ventes 


MÉTRO LR) RE 
INNOCENTS PORTE D'ITALIE Eos brio 56301-48 | BATIMO 553-91-45 
RBDOd0 TE. BA8-8-28 PRETS NEUILLY SAUSSAYE BOULOGNE FESSES re 







locations 
meublèes 
demandes 


Paris 

INGÉNIEUR MUTÉ PARIS 
STUDIO où 2 PCES TI 

é 


appartements ventes 































ARE LACNE venu |  CONVENTIONNES  |'Frcirnorcoreres | pente 2e pos | M encens LOS 
2 pces, 50 mr, rofait nouf, tt Le De es NEUILLY 5 PCES 185 n° 5 locations OFFICE INTERNATIONAL 
ct caractère. 271-18-88, noir. LISIÈRE PARIS rech. pour sa direction. 
GENTIIY SSP PILES HAUT STANDING non meublées beaux opte de standing. 
LIVRABLES IMMEDIATEMENT 53-20-32 fal-de-Marne É 
3° arrdt DR es lee ons anal MR, Loue 2 pare TS (CHE 


MARNE mmntesrapeuce | SR LEO TE ae + eco | PR BOIS VINCENNES | 








dégagée. terasse 80 m', 6 mec. 

mes oo divsrer | MAISON JARDIN Eire ee | sr cmaneronécors, SEE 

TEMPLE 1 p. cuis. done, sur | TEA 90 VE Px 415-000 F. 3456-88-58. XViiR, rlendee Bien c'es 

rue. ln, Pere 0e E rovalé. KAYSER. 3260-60-60. g1. GRANDE QUE Ta avec bia, pâche, 200 mr. eee 
SERIC : 8253-39-83. « LA PARVIS DE 3 ancien. SOGO me Fix 906.000 DE. 


Z au 7 poss Commerce, Ca jour | 3e 8. 2 p.. cuis. chauft. conu. | sn, Suple, récent + 4 chbron Os 9-86, 
Et om 14 PISE mameot at Fe SRB BE Fonte, | 2e, debre, 140 nv, 8.800 À | TéL : 


Ce art MONTPARNASSE FR TL: 8071347. + | Px 198.000 F. 346-6983. Rue SOLOGNE - 


URBEVOIE tenrpae | équipée, a. de bns. 1410 F. + | A Vendre pour chasse er 





721-37-117. 





CŒUR MARAIS 
For EE nr QE me MERE ES se Pr à ra 1 . HE territoires “+ Où — re | Achats 
e p Li evec ou 
| RAVES. * ï : bétments Écire M 201104 
BD HENRHN Qres) | PUGRARLEURES | ere mere | ES ETES 


Sn ae, Parats 0 RSS mme |. 
Ke. 58 FT. 526-5461. Avec .. Plantaions demandes sur 7725 m', poté de caractère 
TEMPLE 4 P. 83 w, 850008 F L."26029"87 | en. | $.do.Soû Ta SD 32-77. VOUS EME œ . 
PxBBS OO E RE 4 2. 1970. calme. ep) srrement Et euis. 6qu.. 2° ” | À : VERRE LL IMNEVBLE 
ROTELDEVILLE, ga 2 pos, | __Sinvim & C*. BOI-78-67. a Mn 
















ét ss 
820.000 F. 5672-02-87. | LORGUES VAR, 






pptaire vend 
pos original: suiclo cft, rotait n£ à 
entrée. cuis., w.-c.. bains, face | mais habité, centre ville. 
Beaubourg. Vue dé décagés. + FELIX FAURE même BOULOGNE PR. B BOIS Px 140.000 F. 5623-39-93. 
re Cr 523-3398, men. prerre de T.. 3° ét. rueet | serv. 860.000 F. su eZ. . 
Ééreess | nr. | EEE 
= RARE 468, 000 F avec tonne, 16.000F. 0m. | F. CRUZ 266-19-00 


DE FORGES 


réel S6 See. 





























sarl 





CONTACTEZ | £ 
TM.) 


Me JUSSIEU STUI . 
calme, 210 000 8, R. LA BOÉTIE-3* = 

cf ap 210 00 ASNIÈRES à Px rentes indexées garanties RARES 5 
63, R. GEOFFROY-ST-HILAIRE | Etude BOSQUET 706-06-76. 3: vendre, cusniar es Etude gratuire diécrète. A pa isienne 
CONTRESCARPE 8642-57-00 CONVENTION pat imm. neuf, 4 pces + cave | LEre Brunoy vile 5 6. cg _ 
un u neuf, 430,000 dore Dre Mau tam: l'éntanees 20 000 À Sens 110.000 220 fn villas, CADRES. 
Bern  SBOOOR. stand. “220.000. | M. FENTE Tél : 7990-07-69 19-00. Durée 3 ot 6 ans. 2683-57-02. 

RUE DE L'ESTRAPADE BRANCION SARL 5675-73-94, - 


P.. charme, 18°. 44 mi, 


AS Smet eee es | 130 m2. 100.000 F. 
190 m1.10LD0O F. | em rar 


Dens passage privé s/2 ne A moderniser. 5857-33-34. 
veaux, r.-de-ch.. 


Fran RS | FELIX FAURE 
La Re er 
QANEMBURE SE. | SÉGUR, 3 P. 430.0 
duplex. 2 entrées, 


asc., park | A rén., 47, sans nec. 7893-62-74, 

Bd Monpemase, 842-5700 ren Donc 
reseau | MÉTRO DUPLEX 

34 m’, 480.000 F individuelle, 140 m° 

3 pièces, 74 m°, 940.000 F. sie privatit, séjour due. 
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Offres de 
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Vis. del ou 24m: 158 18h. | 2 COR GO Fe 687-724 | a | canacien on bordure de plage. . ‘| .SÈGEDE SOCIÉTÉS 
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Re eee | Bijour - WAGRAM MUSIQUE | 52 ae tone 
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62. Av. DE VAGRAM, 17° | rées avec l'équipe d'animation. 
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Propriétaire, 502- 19-19. 622-09-93 Pics! 16.000 bin, 20.000 juiiet, 
120 LPLEE SUR JARDIN x =: - Au x | us 0 __s ZSÉSF tr comen | (1 561-0086 où 2. 20 R 
ee . MARCEAU. Imm. 1900 pierre L en arrivée vilage ou à partir 
box, 2.100.000 Be ét. 2/3 P., bne, poes. pari | bi aux AT Literie 2000 F au départ de Paris, 








GARBI:B67-22"80" 700 000. DORARD É03-04-04 


MATELAS res |Caravanes 
BE BERX CHOSES L'UE Tédonane 11 280-31-82. Raigon 


{Bconce état 435) (M4). 


de oran he D'3 000 Fe où CORSE 


vous achetez un ET ESTIV. 
SAISONS 1983 
RE. TOUR. 








SUR SQUARE PLEIN SUD MICHEL-ANGE 4 p. cft, bal. 
m ñ + serv. Pierre de L., 
Poss. profession, 1 600 000 F 1.100.000 F urg. 347-57-07. 


















LARTIGUE 7065-61-91 de 31. avenue 
RANELAGH grand luxe garanti 8 ans qui se 20200 BASTIA (95). 
grand 180 n° s/] , taille aussi à vos mesures en T : 32-54-39. 
10° arrdt Parking. T4. 19-39. semaines. 460-155. 


Villa 4 pers. Port Nature 


SQUARE | ST-LAURENT 


pptaire vend 2 et stucho 
ES% piscoment. Tél. 685-91-46. double. 2 chbres, cuis. bains, 


# ascenseur. RE : 
SUR LES RIVES GARBI. 5687-22-88. PROMOTION KITCHNETTE ee COLLÈGE k OUPS 





. ou Fe mé SLE TR AT 
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demain 14 h-19 h, samedi et | Imm. 1930 dégagé. 4/5 p.. . 2 600 F cette visite. 1 à D . 
11h-13b, 2 bns, chbre de serv. 1 380 000 À SANTTOR, 21, rue de l'Abbé- rue run Us Citsaux, S6S cours internationsi . NEUILLY 
14h-19h. Grégoire. Paris-G*. Ouvert le 78015 - 307-24-01. .-. en AUS et al joue = NSSENE” -| 





gta |" BD BATIGNOLLES Psychanaliste 
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JP 6e PMU. | sr caverne | cos du monde an [507 4030". | cute mets ioeurues- PORTE MAILLOT 
de be. neufs. 26, r. du Torrmge, | Px 290.000 F, T. : 7623-44-30. chez BOCANEL 3870048 L . 3 u ones 
201-82-17 ou 763-1822. 7 ÉPINETTES 


133, av. Parrnentier Paris 11€ 
20 Bas 
Bo PR ee due SOON eppe 
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chff. 
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46 SOLENZARA 
T-: gui 8 LAE-S6 jutg, 18e) . 
ou (95) 57-48-72 après 18 h. 











Dans lo SUD-OUEST ÊTRE ter. : 
ANGAIS ALLEMAND | L'AMERICAN CENTER | et 2e 


cours amers es ou | SUREMENT  |Acxmnpeereur 






: Nous prions les 
lecteurs répondant 
eux & ANNONCES. 
“DOMICILIÉES » de 
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INFORMATIONS « 


[srunon Le 20.45 aoneur | 
SET sa 
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PROBLÈME Ne 3432 
: intimiste noir, mettant en 
valeur la somptuasité des pièces 
anciennés : portière aux armes 
de Catherine {1 de Aussi, por- 
traits tissés du XIXe siècle dont 
.-Ceux de Washington, de La 
et la reine i 











HORIZONTALEMENT 
I. Tape à l'œil dans l'armée et 
trompe l'œil dans le civil. — IL. Sujet 
dont le titre est tout trouvé. Sujet 
d'un genre douteux. _ ne Catégori- 
que où hypothétique. Un sacré ra- 
Pide. Personnel, — JY. Effraie cer- 
tains, même si elle Passe pour être 
chouette, — V. Rapportes donc bien. 
— VI. Odeur d'essence, — VII. Une 
foire où l'on n'est pas à la fête. — 
VIH. Est donc muni du nécessaire 
où du superflu. Symbole chimique, 
— IX. Fraise en tube. Interprétation 
: Gérard Philipe, — X. Prêtre ita- 
ien. Est expulsée à notre grand sou- 
lagement. XI, Échelle de cordes. 


VERTICALEMENT 
1. Comme un Pouvoir qui rend 
toute résistance inutile. — 
2 Gourde, mais Pas pour ia soif. A 
perdu le sud en voulant gagner le 
nord. — 3, Se suivent dans l'alpha- 
bet. S’illuminent lorsqu'on leur 








glisse la pièce. — 4, On ne peut plus 
Te. font. Trou vert apprécié dans cer- 
Transfonmé en un vaste -jarcin 

‘ aux'rocallles artificielles et vases ÈS 






taines ballades, — 5. A Jes propriétés 
du feu. — 6. Ne fait Pas partie des 
produits de Consommation. Note. — 
4. Personnel. Rajeuni par Médée. 
Est donc gobé ou dégusté, — &. Per- 
sonnel. Fait filer les dames et est re- 
hé par les hommes. — 9, Ne 
resté pas les bras croisés. Est arrêtée 
de manière définitive. 
Solntion du problème n° 3431 
Horizontalemens 
I. Baignoire, — II. Anneau. Ut — 





monumentaux un rien fekiniens, 
l'ELAC, apporte au grand pu € réalisent 
blic de certe région textile le côté: 70 % de leur chiffre d'éffaires 
chatoyant des demises tissus 2V0C Hermès, Guslque deux 
, pour À 

la haute couture et Je prêt- * part de cravates, les cadies en 
-Porter des créateurs ainsi -: gnpnmant deux au carré, prêts à 
œ'un parterre de mannequins … goupés.  L'atsfier emplois 
habillés, 
























créneaux du tax- tables de 100 mare 
Le ae vose $0Nt ‘jong outre ls cha- 
ises. Le deltapiañs gt 99 Comportamt, 
LHDM volent râce äux recher DCE, Siège Pour la ratour de 
SR US tenons. 
voirs l8s montgoifières. Les * TEXTILES : ELAC, entre 
mar con en quet à patts car. d'échanges de a gare de Perrache, 



























{Document établi 
avec le support technique Spécial 
… de la Météorologie nationale. } 


= IX Tadorne. = X, Élire. Au Te 
XL Ifs. Mise. 

Verticalement 
1. Bassinoire, — 2. Anée. Oil. Li. 
7 3. Intransitif, — 4. GE. VI, Ars, — 
ÿ Nasillarde, — 6. Ou. Auto. — 


. i. Frai. — 8, Rus. ONU. Nus. 
— 9. Étiquette. 











AUTOMOBILE ; SANTÉ 


OUVERTURE SIXIÈME SOINS DENTAIRES, — Los tarifs 
ÉCOLE DE CONDUITE. —'Pou  epplcables aux ectes_ dispensés 
geot, associé à Shell vient d'ouvrir par les chirurgiens-dentistes 













GUY BROUTY. 
une nouvelle école de conduit «x ea try cure ——— 
terre au complexe automobile de depuis , précisé, , 

Mour-Cous pris de Nova 19 ave dans où nes 1 PARIS EN VISITES - 
C'est la sixième école sur le terri- Caissa nationale d' ‘8sSurance- VENDREDI 21 AVRIL 
toire français que patronnent les maladie. La consultation est dé- 








« La Conciergerie », 15 heures, 
1, quai de l'Horloge, Mie Garnier- 
Ahlberg 





deux firmes": trois sur glace Sormais fixée à 65 F, la visite à 
{Serre-Chevalier,  Font-Romeu, 81 F. l'acte chirurgien-dentiste 
Méribel) créées an 1976 et 1979 € D» à 11,50 F, les soins conser- 
et deux sur terre (Grabels, Cergy} vateurs et prothèse « SCP» à 
créées en 1980 et 1982. 12.26 F et l'acte avec radistions 
Les cours dispensés permet- ionisantes « Z » à 7,20 F. 
tront à tout possesseur du permis LES CENTRES DE PAIEMENT 
de conduire d'acquérir et d'amé- D'ASSURANCE-MALADIE du 
liorer ls maîtrise des gestes et des Val-de-Marme seront fermés cha- 
automatismes qui peuvent parfois Que mardi à partir du 26 avril, en 
éviter les accidents. raison de l'encombrement et de 







- Musée  Jacquemart-André . 
15 heures, 158, boulevard Haussmann, 
Mi Zujovic (Caisse nationale des 
monuments historiques) . 

: Montmarire-, 14 h 30, métro 

{Art et promenades). 

- Trésors du cebinet des médailles .. 
14 heures, hall de la Bibliothèque natio- 
nale (ARS). 


































l'allongement des délais de rem «Le Lorrain, 18 h 45, Grand 
FORMATION _: boursament qui en découle. Palais, M= rer M Dur 
INITIATION A LA DANSE, — Le + Hôtels Rohan-Soubise e1 Je 


ns demensre | JOURNAL OFFICIEL | nn mana tue 


































femme, du ministre des affaires 














CLes F1 
1 tipa, créé sous l'égide de la direc- |- Sont publiés au Journal officiel + Le Lorrain », 15 h 30, Grand Palais 
rs, © -Chandon-Moë, Serge d Bo Fe Seuui ph dd du mercredi 20 avril : “Paris et son histoire). 
Es : ï ippe Came, Pierre Cou , MM. Paul Perrier, Marie Seguin sosie de Paris, offre une forme- DES DÉCRETS = 
Éd gui Les Be Eipie Ce François Xavier M ete Mao re a a er se © Rélatifs Le sons . CONFÈRE, NCES 
Davos Fernand Vidal, Maurice Curi Er annee M ; pame. Dune les disciplines de | ministre chargé des droits de Ia 
fgonrdez, Re Gris Roger Bap- Demeaux, , 
Jules - : 


14 b 30, 2, place du Palais-Royal, P. 
de Buttet : «L'objet d'art et d'anti- 
quité » (le Louvre des antiquaires). 

17 h 30, 28, rue Saint-Guillaume : 


base (danse classique, danse de 
caractère, contemporaine, réper- 
toire de behet} sont 


enseignées 
irement la musique, 








sociales et de la solidarité nationale, 
chargé de la famille, de la pee 


tion et des travailleurs immi du 





: Bugeis, Robert Chauvin, Albert Freyde- 
Claude Beauvilain, Michel  Ducat, Gex Ben fat, André Gigon, H i Huguet, G 
arles Blanc, cel Eoand. gard Ferier Serge inck, René Hors, Lambert, Marcel Moulin: Claude 
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« ke du travail » 
: és l'Féctos pe secrétaire d'État auprès du ministre quon et contenu l'Amérs. 
Brad, Jacques Caramel, Lucien Cat- Max Frachon, Jean Fritz, Michel Gal- ma Joscnges Ravoux, Fabrice Se l'anatomie, l'fstoire de Part, ne des affaires men PEes Gi la soda. Rep bautes études de l'Am 
icioue, Robert Chervet, Jacques Du ben, À de Galbert, Jean-Noël  mard, abourmel, tions d'interprétation et de jeux, rité nationale, chargé des pe : 
René Gall, Michel Gand, Yvct Gacn e Wegrich. raison de onze heures par semaine | filé nationale, chargé de  aunres | 8 30 et 21 heures, 184, bouleva 
Son Robe Gue Pee Gel Co Ga tel oser Dre Gone CE Wei SO Coureels, Piece Four | Les land, marc, Jeudi et vencrect Ep re Étape à * Le 
Pierre Guj, Georges el, Ber- bert. Girouard, Norbert Gun Cu matin, L ñ des affaires euro- 4 o js 
: oerd Free Janin, Marie Jobèn, Gr Ce Gun, Mi ue at Cagrard, André Di- D Eneesien de le demse, 15. me | Heures, chargé de l'agriculture. | sue 20h. Gore Popidon 
rt Lou L2 Bu Alle Le Rage Jean-Claude Herman, CHU M6 Pierre Duchénoy 236-72-12, ©_Relatif au crédit de l'artisanat. | + Musique et poésie de Grèce ». 
* Liebcchutz, de Marin de Moat- por, Jean-Marie oeques, ré lame, 
‘Chasies Piffand, Daiel eur, Ak Henri Imbeau, AT 
Rusi, Pierie Sandean, Ednehd Lack, “Jean Laiaye, LEA , 
É Tépoll de lens Le Born Re rs Leclerc, Pierre 
Guiglini, Gabriel Herbefn, Jean Lieu, MM: Pierre Low-Kame, Pierre 
Hana FR reg fon Ga qne ges. Jacques Maldy, Jacques Mare, DES PRIX QUI DONNENT DES AILES À VOS VOYAGES 
Léon, Alain Ph£ré L 5 M 0, Jean 
Henri Bichon: Nine Marie Morar, el Margris, Jules Per Een 
épouse Gleennec; MM. Pierre Peteul. Jean Rep dE Mager, Bernard Miche PARIS 
Jean Réxnier, Roques Louis André Een Ni, Ce Ne Me OÙ 
joeph Fer Paot Assame. ji Hervé 'apillault des 
Aycnbse, Jean Charies D tier. er 
PE Re CLERMONT-FERRAND 
Jean-Pierre Procel, Alain Protie, Ber- 
Roch, J Rondet Ginter, Philippe 
Rouge, Michel Roÿ, Yves Semsot, 
Reese | 
Sorel Déine Générer 525 ser simple por personne au 111983: jeunes. étudiants, conjoint, familles, 
Fa Samir, Henri Toloss. Raymond 3° âge, groupes (sous certaines conditions). 
Tresse, Jean-Lonis Ir] : 
Vene Re Abe TEE André Vi Pour tous renseignements 
a dar Donne AIR INTER 
longue, Roger Vineile, Léon Watelet, - Tér (1) 539 2525 
‘Bernard Zenner. : Ou votre Agence de voyages 
"MM. Alfred Berche, Guy Cantat, 
Marcel Chantossel, Guy Dupont, Ro- 
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COMMUNICATION 





Mercredi 20 avril 





PREMIÈRE CHAINE : TF1 
19 h 55 Football : Coupe européenne des clubs 


Widzen de Lodz - Juventus de Turin (demi-finale, match 
retour). 

20 h 45 Tirage du lato (mi-temps). É 

21 h 50 Document : Oïivier Messiaen et les 
oiseaux, réal D. R. Tual 
Trajet, philosophie d'un 
Cette émission pourrait être di) 
prolongation du match. 

22 h 50 Journal ( ou 23 h 45 en cas ds prolongation du 
match). 


iteur contemporain 
fusée à 22 h45 en cas de 


DEUXIÈME CHAINE : À 2 


LA VEUVE ROUGE 


Mie eee TRES 
AP UCI R RO IL NES 


PANTIN AT 


aux Editions Grasset 





© 20 h 35 Téléfilm: La Veuve . 
(éruxième ct dernière partie), J. Curtelin, réal 


lolinaro. : 
La reconstiturion de la vie scandaleuse de Marie Reï- 
nart, la Veuve rouge, courtisane accusée d'un parricide : 


une affaire qui déchatns la presse au débus du siècle | 


Dialogue vif, Françoise Fabien sexsible, ronde, 


de B. Boutliez. 
Play back ; Père 1 fils : Dansons : Le son du mois : les 
cameloes : + Spécial couples, erc. 

23h Journal. 


TROISIÈME CHAINE : FR 3 


20 h 35 Spectacle 3 : La Périchole, 
Opéra en trois actes d'Offenbach {caregistré au Grand 
Théâtre de Genève), mise en scène : J, Sa! 


13 Une minute pour une image, d'Agoës Varda.. 
15 Prélude à la nuit. 
L'Automne », de Vivaldi, par les solistes de l'Opéra de 


N 
w 
77 


FRANCE-CULTURE _ 


19 b 25, Jazz À l'ancienne. 

19 bh 30, La science en marche, 

20 b, Jazz et musiques à Grenoble. 

22 b 38, Nuits magnétiques : grandeur nature, 


FRANCE-MUSIQUE 


29 h 30, Concert (donné au théâtre du Rond-Point des 
ele y Poe me Chamber music 

2° 3 d'A. Lason, Canto de W. Kotonskï, Strophes de Pen- 
derecki, Tableau vivant de Z. Krauze, De Metamusicae 
RS TE pomIcs Virece et Dantiies de Becaemeni: St 
bile, Mobile € passacaglia de L. Zielinska, 
zert de M. Balcewicz par l'Ensemble intercontemporain, 
dir, A Myrat 

22 L, Fréquence de nait : portrait de W- Giccking (œuvres 
de Er Brahms, Giescking, Ravel, Piston, Chopin, 





Jeudi 21 avril 





PREMIÈRE CHAINE : TF 1 
11 h 25 Vision plus. 


12h HF 12 (info.). 
12 h 30 Atout cœur, 
13h Journal. 


13 h 50 Objectif santé. 
Les personnes Agées et les animaux domestiques. 
18h C'est à vous. 
18 h 25 Le village dans les nuages. 
18 h 50 Histoire d'en rire. 


19 h 40 Dore l'impossible rançon. 

20 h 

20 h 35 un: Tenue de soirée de rigueur. 

RAF: Jamais ares Ÿe Revier, D. Colas, A. Sinigalia, 

A. Wi 

Deux fanfarons sons le sou entreprennent la tournée des 

casinos. Mauvais gags et dialogues affligeants. 

h 10 Documentaire : les Yeux du désert en 

Irak. 

De J. Vidal (2° partie : Une trilogie). 

Promenade archéologique autour de trois cités 
“ savanies » de l'antique Mésopotamie : Tell-Harmal 
{Sorbonne des sables où ont ëté découverts les théo- 

pre de Phase a postulat ele Warka 
et la « dame de Warka », première sculpture grandeur 

nature, au teint de lait) et Telles-Sawan (la cité du 

PRIOR pes QE ES mat 

23h 5 Journal 


N 


DEUXIÈME CHAINE : À 2 


10 h 30 AN.T.LO.P.E. 

42h Journal (et à 12h45). 

12 h 10 Jeu: L'Académie des nouf. 

13 h 35 Émissions régionales, 

13 h 650 Série : La vie des autres. 

14h 5 Aujourd’hui la vie. 
Vous êtes tous des poètes. 

15h 5 Téléfilm: Enlèvement procuration. 
De M. Rubin, réal. C. Allen. Ne 
Un comédien en mal de rôle sert d'intermédiaire dans 
ane affaire de kidnapping. 

16 h 15 Un temps pour tout. 


17 h 25 Les mystères de ls mer. 

17 h 45 RécréAZ 

18 h 30 C'est la vie. 

18 h 60 Jeu : Des chiffres et des lettres. 

19 h 10 D'accord. pas d'accord {I.N.C.}. 

19 h 15 Emissions régionales. 

19 h 40 Libre expression : le C.N.P.F. 

20 h Journal, 

20 h 35 L'histoire en question : Complots pour de 
Gaulle. 
D'A. Decaux. 
13 mai 1958 : de Gaulle revient au pouvoir. Parallèle- 
mens, des i! algérois s' du siège du gou- 
nee . Un comité de salut public est pro- 

2h Magazine : Les enfants du rock. 


Sex machine : King Sunny Ade. 
23 h 20 Coupe d'Europe de football, 
23 h 25 Journal 


TROISIÈME CHAINE : FR 3 


18 h 30 Pour liés jeunes. 
Ecran ouvert : Bugs Bunny. 
18 h 65 Tribune fibre : F.ALS.E A. 
19 h 10 Journal. 
19 h 15 Emissions régionales. 
19 à 50 Dessin ànimé : Tintin. 
2h 
20 h 
20 h 40 Le film : Duel su soleil. 
Film américam de K, Vidor ss avec J. Jones, 
G. Der Corten, L_ Barrymore, H. Marshall (rediffu- 


Texas 1880, Une jeune métisse, recuelllle, élevée par un 

propriétaire, est aimée des deux fils de celui-ci 
L'un est honnète, l'autre est un mauvais sujet dont elle 
devient la Western dont le producteur David 
O Selznick voulait faire un nouvel Autant en emporte le 
vent. £ien que Vider n'ait pas pu le sermiser, ce film 


b violent, spectaculaire, porte sa marque et Jen- 
er dans y bras de passlone 
22 h 45 Journal. 
23h Mémoires de France : 
mémoire. 
De P. Ory avec D. Fernandez : le point des recherches 
archéologiques sur la Côte d'Azur. 
23h43 Une minute pour une image. D'Agnès Varda. 
23 h 45 Prélude à la nuit. 
« L'Hiver », de Vivaldi, par les solistes de l'Opéra de 


FRANCE-CULTURE 


7h 2 Matimales : la diffusion du livre en France; 
l'Afrique a-t-elle échoué ? 

8h, Les chemins de la connaissance : Kenneth White ; 
à 8 h 32, Armée et société ; à 8 h 50, le sillon et La braise. 

9h 7, Matinée de la Httérature. 


18 h 55, Questions eu agree: : à Anne Martin-Fgier pour 


+ la Bourgeoise » 

DR eNs cn m Rn Re 

12h S, Vidéo babil : travail d'une écriture. 

12 b 45, Panorama, avec M. Cardinal . 

14h, Sons. 

14h 5, Un Hvre, des voix : «ia Mère des croyants», de 
C. Louis-Combet. 

14 h 45, Les après-midi de France-Cuiture : itinéraires 
retrouvés ; à 17 h, French is beautiful. 

18 h 30, Feuilleton : la certaine France de mon grand-père. 

19 h 25, Jazz à l'ancierme. 

19 h 30, Les progrès de la biologie et de la médecine : 
lautomation dans les laboratoires, avec le professeur 


20 kb, Nouveau répertoire dramatique : « A force de 
planter des clous dans Le ciel», de L. Cordrie, Avec 
J.-L. Benoit, M- Simonian, A. Valmy.… 

22h 30, Nuits magnétiques : FH in smoking. 


FRANCE-MUSIQUE : 


6 bh- 2, Musiques dn matin. 
Th 5, Concert : acgures de Bach, Mendelssohn, par le 
Bach collegium de Stuttgart. 

7h Parme mt 

8 h 10, Concert : « Deuxième symphonie » de R. Schn- 
mans par l'Orchestre de la Suisse romande, dir. H. Stein. 

94h S$, L'orelle en colimaçon. 

9 b 20, D'une oreille l'autre. 

12h, Le royaume de la musique. 

12 b 35,J2zz: Euble Blake. 

13b, Concours international de puitare. 

13 b 30, Poissons d'or : œuvres de Phil Glass. 

14h 4, Musique légère : œuvres de Lammand, Ganne. 

14 h 30, Musiciens à Pœuvre : Roumanie (œuvres da 
Toduta, -Georgescu, Oiah, Constantinescu, 
Draga, Moldovan) . 

17h 5, Les intégrales : la musique religieuse de Mozart. 

18h, Jazz : le bloc-notes. 

18 h 30, Studio-Concert (en direct du Studio 106 de 
Radio-France) : le groupe Texture. 

19h35, L'impréve. 

20 h 30, Concert (en direct de la salle Pleyel) : + les 
Hébrides », ouverture et le « Concerto n° 2» de Mendels- 


, 


schn, « Roméo et Julictie - de Prokofiev, par l'Orchestre 
national de Monte-Carlo, dir. L. Foster, ©. Chardier, 


22 h 30, Fréquence de unit : portrait de Brian Eno, « Musi- 
généralise » 





TRIBUNES ET DÉBATS 


MERCREDI 20 AVRIL 
— M. Claude Poperen, membre du bureau 
du P.C.F, est invité au journal de R.T.L., à 18 heures. 
JEUDI 21. AVRIL 


— M. René Le Guen, membre du bureau du 
P.C.F,, est l'invité, à 7 h 15, de Radio-T.S.F., 93 
Paris. 





— M, Pierre Juquir, membre du bureau politique du 
P.C.F. est reçu sur France inter à 7 k 40. 

— M. Guy Hermier, membre du bureau politique du 
PCF. et député (P.C:} des Bouches-du-Rhône, parti- 
cipe à l'émission « Plaidoyer » sur RMC. à 8 h 30. 
directeur de l'bô- 


acier our Hill 


— Le docteur Claude Olisvensrein, 
pital Marmottan, est invité à l'émixsion « 
Er», à 19 beures, sur 
101,5 MHZ. Paris. 


La Der ep | 


un phénomène extrëmement 

iqué, dans un:ordre, ces 
lettres, d'ailleurs souvent em- 
prunté à l'anglais. Ainsi convient- 
à — c'est un exemple — de tra- 
duire EM. C. par «contremesures 


mateurs de <Saga > réstent 
longtemps accrochés à la grille. 
des programmes. Surtout à 
20 h 30, face à une concurrence 
(un fm et un téléfim) aussi re- 


“ 





CLAUDE SARRAUTÉ, 





RADIO-PUY-DE-DOME 
NOUVELLE STATION 
DE RADIO-FRANCE 


Radio-Puy-de-Dôme, . Onzième 


station décentralisée de Radio- 


France a commencé d'émettre 
mardi 19 avril Cette 


a A 


23 beures en modulation de fré- 
quence et en stéréo (sur 
1025 MHz), sur tout le 
ment. Radio-Puy-de-Dôme est diri- 
gérer M. Fred Roman-Duchateau, 
k responsabilité de l'information 
Tr DNS mn 
cel programmes à ean- 


Ainsi, le réorganisation des radios 
Le publiques se poursuit. En 


1982, sept stations locales ont été ù 
créées 


et quatre autres — y Compris 
ie de Ra ' ge = va 
M prochainement. 
que depuis-le 1x janvier 1983 — 


Conformément à la loi du 29 juillet ‘|: 


1982 — Radio-France-est 


ble de l'ensemble des activités radio- |” 


phoniques du service publie. Elle as 
sure donc la 10talité des émissions 
régionales et locales qui étaient 
os br nq or 

Ces programmes — dont la durée va- 
rie actuellement de dix minutes à 
quatre heures et quinze minutes par 
jour selon les centres (32 actuelle- 
ment} — sont diffusés en « décro- 
chage » sur le réseau modulation de 
fréquence de France-lntcr (pour 


quelques-uns sur les ondes 


moyennes). 

désormais à Ia direction du dévelop- 
pement de Radio-France, sont tous 
appelés à devenir des radios locales: 





‘zine Escales, une 


LA CONVENTION COLLECTIVE | 
DEL'AUDIOVSUEL . 


La C.GT. rompt 
les négociations. 


La CGT. a refusé. de participer, 
Jundi 18 avril, à une rémion de tra- 


vail regroupant l’ensemble des syn- 
ne nn de 
des sociéits ‘sus 


tuts entre es 17.000 salariés, 
sans cela recréer de fait PORTF. 


i | promo- 
ton salariale à 10% (contre les: 








Dép dep 


M ROBERT HERSANT GTÉ A 
COMPARAITRE PAR QUATRE 
*loncamsATIoNS: Sani 


propriétaire, notamment, 
a 6 cité à comparaître ke. 19" mai 
devant ie, 17 chambre -Correctian- 


73% proposée) ec deux points tech - an" contrôle: 
niques liés à l'intégration du person qi ) 


nel et à l'harmonisation des statuts. 


la Jécss 
que le fonction des gréupes de tra- 
vail prévus est de soumettre le projet 
Sn eus NC loue Fe 
mont pr 
se avec jes partenaires 
spnres dans le groupe de travail et 
np 
Le 30 juin. 


La 


que les 





M. Jacques Po- san a 
négociations | été 


DAS Non | 


de droit et de 

* M. Heñent'a déjà $t6 inculpé, le 
29 novembre 1978, d'infraction à la 
même ordonnance, Depuis, dix-sept 
autre" pese appartenent ou: 


fee Tomefolt le die 
aujourd’hui ce par M: Sin 
Grellier, juge d'instruction à Paris, . 
n'a pes encore été transmis au par- 


RE 












Qui l'aurait cru, voilà cé Père 
fouattard -de -Cavanna victime 
d'un chagrin d'amour l'Hier, il s6- 
mait le terreur à Chaïfe-Hebdo, 
<journal bêts,_séchant» et … 
. fier de l'être, aujourd'hui, à se re- 
-trouve prisonnier ‘d’un vaude- 


tresse de l'autre , et 3 en crève. 
Pas pour : 1 a voulu se'tuer, i 
corde au cou. Res- 





aui ne sait pas 


scrupuiules causent les catastro- 
Phes. Après cles filtalsz et 
cles Russkoïfs », 
Plus grands que le. ventre.» in 
Sure ts‘ saison en enfer d’un éner- 
gumène au cœur tendre. : "7 

sLe drame, nous :dit. Ca- 
vanna, c'est que j'aime trop les 
femmes. Dès qu'il y en a una qu} 
m'accepte, je l'épouse. Une au- 
tro‘se présente, et les. ennuis 
‘commencent. Des tas de types 
se débrouillent très bien. dans 
des situations 


: J'en fais bavar. à-tout le 


avi à 17 baron 28 Sous de 
Émission en deux 





intitulée < Les enfants -terri- 
De de la NASA », avec dés fer. 


.views des astronautes. Bone Probe | 


Charles Bolden et . 
La seconde partie sera 
Fe 1e aus (CE 9926 6 MH 


À Le ner pes d'est | ca 
duslifiée | pe 


pas, comme hdes l'avorie 
dans le Monde du 8 avril, une bro-. 
chure publiée par le Dinners Club, 


Re D 


= Chégrih d'a amour’ 


ville ; f’épouse d'une part, fa maf-. 


‘à 
‘commencer par lui-rhême,. 


pseudo-victime : 
dire non et dont la Füiblesse, les 


“les Yeux - 


| enalogués. Coin-. ‘ 
“ment font-ils ? Mo j'en bave'et ë 








‘we ‘une ‘raisün de, le: mini: 
_mum vital de paix et de douceur. : 

. «Qu'est-ce. que c'est-que . 
cèfte condition. humaine ! 
S'indigne-t-l-Plas-çerve, plus ça 
.se gête. Et s'A n'y avait que Moi! 
Mais l'époque Tle un Mauvais co- 
















PM à ere DATE den 
ouvrier | itaBlen, de devenir ce qu'il 
est : un iconociasté. péti de 
Culture: 

. Je dois tout. aux, maîtes 









d'école de 



































& CONJONCTURE 




















. . ment risquent fort de baisser en vo- 
…knme. Ds le feront d'entant pins que 
!.kes compensations prévues ï 
: de Pinflation (6 %) seront probable- 
: à la hausse des prix qui sera 
effectivement enregistrée en 


‘1984 (2). L'expérience 


‘ jutte contre l'inflation ne. peuvent 
Cage prie qu TT LS cn 
1 .Ges. qui affaïblit les entre- 
ent Vas vas borne aie 

‘tion. ; 
‘La masse salariale dans la fonc- 
- Son publique augmenterait, quant à 
+ elle, un tout petit peu plus vite et fri- 















































au: titre : 


… Le Monde 


RÉALISE CHAQUE SEMAINE 
UNE SÉLECTION HEBDOMADAIRE 


serait les 7 % du fait des glissements 
inévitables imposés par les promo- 


tions et l'ancienneté. 


Les concours de l'Etat aux entre- 


qe nationales (S.N.C.F., 


T.P. ED.F-G.D,, ctc.}, qui 
étaient déjà passés de 43,5 milliers 
de francs en 1982 à 56,8 milliards de 
francs on 1983 (+ 20 % environ 


cosstants), z à 
nouveau en valear ’ennée 
norte eg 


treprises feront en effet à nouveau 
apparaître des pertes importantes 


æntraînées notamment ,per une : 
baisse ! 


atteignaient 24 & de la ajou- 
tée des grandes entreprises natio- 
males en 1982, soit plus du double de 
ce qu'ils étaient à la veille du pre- 
mier choc pétrolier, il y a dix ans. 

QE montant 462 considérable des 
aides l'Etat aux entreprises publi- 
ques dépendra, en 1984, des diffé- 


rents choix que MM. Mauroy et De- ‘ 


lors sant encore loin d’avoir faits : la 
dorée du travail sera-t-elle à -nou- 


économies pourront, 
Sera-t-il passible de stabiliser, voire 


de réduire (cas de la S.N.C-F. et des , 


Charbonnages), les effectifs de cer- 


teines entreprises publiques POUr les 


“adapter à leurs besoins réels 
qu’il en soit de ces choix importants, 
les résultats d'exploitation de 1982 
et de 1983 imposent un effort d’as- 
sainissement important (4). 















_ économi 


Les dépenses d'investissements 
publics échapperont difficilement: à 
l'effort — beaucoup plus important 
qu'en 1983 — que devra faire l'Etat 

“pour maintenir le déficit de l'année 
prochaine dans la limite de 3 Œ du 
produit national, soit environ 

| ie E depuis pr 
est devenue ta! is que le pré- 

sident de la République l'a reprise à 

son compte. On peut donc poser la 

question de savoir si certains grands 
gonvernement ne devront pas 


œ 
être ajournés en attendant des temps - 


meilleurs: construction d'un nou- 


Louvre, 

de l'opéra de la Bastille et du Musée 
des sciences de La Villette, 
.Construction du Carrefour i 
tionel de la communication et de 
deux ministères à la Défense. Tous 
ces projets représentent des sommes 
considérables, qu'on peut évaluer, 
&lobalement, à quelque 15 milliards 
de francs. - 

La réduction des dépenses, que le 
Sonvermement est maintenant bien 
obligé de prévoir, va accroître les 
tenniOns au sein de l'équipe au pou- 
voir entre réformateurs et gestion- 


L naires. Il est difficile de passer en 


deux ans d’une stratégie expansion- 
niste du rôle de l’Etat et de ses ef- 
fectifs à une vision strictement 
comptable des deniers publics. A 
.plus long terme pourtant, l'Etat, qui 


TIVE DES OPERATIONS 

BANCAIRES INTERNATIO- 
.NALES AU QUATRIÈME TRI 

MESTRE 1982 

Le dernier Bulletin de la Banque 
des règlements internationaux 
{BRI.) note qu'« ax dernier tri- 


mestre de 1982, la croissance de 
l'activité bancaire imernationale n'a 


rieurs bruts des banques 
déclarantes” ont accusé une expan- 
sion dé 33,5 milliards de dollérs, 
pour atteindre un total de 
1687 milliards de dollars. Cette 
: ation est bien inférieure à 
| ne 67,7 milliards . er 
précédent et: di quatrième trimestre 
de 1981». 
Dre. sers se Bi, «la 
cause du ralentissement 
intervenu entre les troi- 
sième et quatrième trimestres 
de 1982 a été la contraction des 
nouvelles opérations il 
entre les pays de la zone 
de hs pays de posts de De 
pays du c 
D AN mon 
l'Europe occidentale et 
Japon — et des succursales des ban- 
américaines situées dans les 
et l'Extrême-Orient). Ou- 


‘La préparation du budget de l'Etat pour 1984 


s'est insuffisamment modernisé de- 
puis vingt ans, peut lirer profit de la 
relative austérite 6 qu'il va s'imposer 
après les excessives dépenses du 
printemps 1981. La qualité de ses 
prestations n'est sûrement pas fonc- 
tion de l'importance de ses effectifs 
et les deux cent millc emplois qui 
viennent d'être créés risquent fort 
d'accroître pendant un temps assez 
long la proverbiale inertie de l'admi- 
gistration. Les coupes qui seront 
faites dans le budget de 1984 peu- 
vent donc être salntaires 


* ALAIN VERNHOLES. 


{1) Cette hausse d'un peu plus de 
6% en moyenne annuelle à 
objectif S d'augmentation des 
prix À la Consommation qu'a fixé M. De- 
Jors pour 1984 (décembre 1984 com- 
paré à décembre 1983). 

(2) H faudrait remonter à Fap- 
née 1970 pour trouver une hausse des 
prix de cet ordre (5,2%). 

{3) Le recul de la productivité 2 at- 
teint, en 1982 (derniers résultatts 
comus). 0,5 % à Gsz de France, 2 & à 
ED.F.-G.DF. et à ls RAT.P. 3 % à je 
SNCF, 8,5 % aux de 
France, notamment du fait de ls réduc- 
tion da temps de travail et de la création 
d'emplois. 





L'activité industrielle s'est modé- 
accrue au cours du mois de 

mars, son niveau approchant celui 
de mars 1982, indique la Banque de 
France dans son enquête mensuelle. 
Cette amélioration 2 êté surtont sen- 
dens la construction automo- 


La demande globale 2 été un 
plus soutenue qu'en février du Fi 
d'une moindre dégradation de :5a 
composante étrangère. Cela n’a tou- 
tefois pas eu d'incidence sur la de- 
mande commerciale, car les négo- 
ciants ont cherché à réduire leurs 
stocks, rendus taires par le 
tassement des ventes au Cours des 
deux premiers mois de l'année. 

Dans Femscbies les ses den 
tréprise restent prudents leurs 

: ils «s'attendent à un 
nouveau resserrement de leurs dé- 
‘bouchés, surtout sur le marché inté- 
rieur, et malgré quelques signes en- 


courageanis à l'exportation De ce 
Jai, perspectives de produc- 
tion pour les hains mois se sont 
Téghsemaens dégradées ». 





@ La « trilatérale » et Ia reprise 
mondiale. — Une reprise effective 
de l’économie mondiale passe autant 
Par une croissance soutenue dans les 
pays en développement que par Ia 





relance des économies octidentales, 
estiment les experts de la commis- 
* sion trilatérale dans un rapport sur 
les relations Nord-Sud. Cette orga- 
aisme non gouvernemental créé en 
1973 pour favoriser l'intégration po- 
Gti ique et culturelle en- 
tre l'Amérique du Nord, l'Europe 
occidentale et le Japos, a tenu à huis 
clos s2 quatorzième conférence du 
17 au 20 avril à Rome. Le rapport, 
présenté par l'ex-président de La 
Banque mondiale, M. Robert 
McNamare, par l'ex-président de la 
Banque asiatique de développement, 


< probablement », t-on dans ke rap- 
port, « à la détérioration du climat 
général du marché provoquée par 


Le rapport note aussi une crois- 
sance très ralentie des - prêts f- 
nals» (+ 20 milliards de dollars au 
ieu de +.55 milliards au quatrième 
trimestre de 1981). Les crédits à 
l'Amérique latine ont pour la pre- 
mière fois depuis 1977 accusé une 
“contraction. Sur l'ensemble dè l'an- ï 
née 1982, les pays d'Europe de l'Est | M. Iakesoïi Watanabe. et par 
ont été en mesure d'accroître de | M. Jacques c lesseur 
2 milliards de dollars leurs dépôis | aux arts et métiers de Paris, indique 
des banques déclarantes et | qu'entre 1973 et 1977 le commerce 
i dollars | Nord-Sud pau deux cent 
dans le même temps leur endette- | mille postes de travail par an dans 
© les pays industrialisés. — (A.F.P.} 
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LA C.G.T. ET LE PLAN DE RIGUEUR 





Des journées d'action sont lancées dans plusieurs secteurs 
pour la défense du pouvoir d'achat 


21 avril, me journée nationale 
d'action pour faire aboatir 
l’ensemble de ses revendications 
en matière d'emploi et de pou- 
voir d'achat. 


Selon la fédération, cette journée 
sera «1rès largement suivie », 
< plus de cent appels à des arrêts de 
travail se situant emtre une demi- 
heure er deux heures» ayant été 
enregistrés dans des entreprises 
comme Talbot-Poissy, SNECMA- 
Boulogne, Creusot-Loire Le Creu- 
sot, Chantier naval de La Ciotat, 
R--V.L.-Vénissieux, ec. Cette jour- 


ration, « de faire avancer l'ensemble 

des revendicaiions des travailleurs 

de la métallurgie vis-à-vis des direc- 

tions d'enreprise et de l'U.I.M.M. » 

mais » le nt devra tenir 

compte de l'expression des travail- 
(eurs ». 


D'autres actions de la C.G.T. 
concernant le plan de rigueur gou- 
vernemental sont annoncées. Ainsi, 


les fédérations C.G.T. des services 
publics et F'Union générale des fédé- 


-__ rations de fonctionnaires ont appelé, 


le 19 avril, «tous les agents de 
l'Etat et des collectivités territo- 
riales à soutenir massivement les 
propositions de la C.G.T. concer- 
nant le pouvoir d'achat, les bas 
salaires, la titularisarion et la pré- 
paration du budget 1984, en partici- 
part massivement, dans les formes 
qu'ils décideront eux-mêmes avec la 
C.G.T, à deux journées nationales 
d'action les 5 er 6 maï pour des 
mesures indispensables à la pour- 
suite de la politique de changement 
dans la fonction publique ». 

Les fédérations font état du 
+ mécontentement légitime » suscité 
par les mesures gouvernementales 
de rigueur. Dans les arsenaux, la 
Fédération C.G.T. des travailleurs 
de l'Etat organise, du 21 au 28 avril, 
une semaine d'action - pour le 
maintien du pouvoir d'achat pour 
4ous ». 

La Fédération C.G.T de l'énergie 
4. pour Sa part, annoncé une journée 
d'action sur les salaires pour le 


3 mai prochain. 





: : 1= MAI UNITAIRE 
Après Paris, Marseille 


Après la région parisienne, un ac- 
cord pour « un {° Mai unitaire » est 
intervenu, le 19 avril, entre les 
unions départementales C.G.T., 
C-F.D.T. et FEN des Bouches- 
äu-Rhône. Dans un communiqué, 
les trois organisations syndicales 2; 
pellent à «une grande journée de 
mobilisarion (.….} contre la préten- 
tion de retour en arrière des forces 
ne du CN.P.F. ». pe ont 

organiser une manifesta- 
tion commune, à Marseille. 


De son cé, la LCR. (Ligue . 


es pre j'éxolutionnaire) a 
un appel < à participer massi- 
vement aux défilés unitaires », de- 
mandant aux travailleurs, dans un 
communiqué, «de faire entendre 
pour la première fois dans le rue le 
ras {….) de la politique d'austé- 
rité... ». 


Force ouvrière, dont le bureau 
confédéral s'est réuni le 18 avril, a 
fait savoir, dans une déclaration, 
qu’ - elle ne s'associera en aucun 
aux manifestations soi-disant uni- 
taires où figureront les représen- 
tants de la C.G.T., donc du parti 
communiste ». 


La centrale explique. notamment, 
sa position par les interpellations ré- 
centes de Lech Walesa en Pologne. 
« Le comportement des autorités 
polonaises confirme qu'aucune évo- 
Jution du système communiste n'est 
possible », écrit le bureau confédé- 
ral de F.O., ajoutant que le 1= Mai 
«sera pour Force ouvrière l'occa- 
sion de rappeler son attachement à 
l'indépendance syndicale à l'égard 
des partis et de l'Etat ». 


A USINOR-DUNKERQUE 


Le secrétaire du syndicat dissident 
en appelle à M Mitterrand et poursuit sa grève de la faim 


De notre correspondante 


, dicat de 
lutte des travailleurs (S.L.T._}, une 
organisation autonome de tendance 
gauchiste de l'établissement Usinor- 
Dunkerque (Nord) constituée de 
dissidents. .de la C.G.T. et de la 
CFDT. a sollicité, dans une « jet- 
tre ouverte » publiée dans un tract, 
daté du 11 avril, une entrevue au- 
près du président de la République. 


Le leader du S.LT. demande à 
M. Mitterrand — qui doit visiter la 
région les 25 et 26 avril — d'interve- 
nir auprès de la direction de l'entre- 
prise nationalisée pour obtenir sa 
réintégration dans cette usine. 

En attendant, M. rene 
poursuit la seconde grève de Ja faim 
qu'il a entamée le 5 avril (/e Monde 
da 12 avril). 

Après deux décisions de l'inspec- 
tion du travail refusant son licencie- 
ment, le militant gauchiste s'est vu 
interdire, en appel, l'accès de l'usine 
sous peine d'une amende de 500 
francs par jour. : 

Selon M. Flatischier, la direction 
d'Usinor-Dunkerque a réussi à faire 
passer au premier plan l'imbroglio 








juridique de son licenciement e1 à 
aire oublier ce qui. pour lui, l'a jus- 
tifié, c'est-à-dire la dénonciation par 
le S.T.L_ des conditions de sécurité 
au sein de l'entreprise. C'est deux 
semaines après le double accident 
mortel du 4 juin dernier, dont 
- Flatischler aurait été témoin, 
que le secrétaire du S.L-T. fut pour 
la première fois licencié. — S. B. 
[Dans l'entourage du président de 12 
République, on n'avoir reçu, 


pour l'instant, aucun Courrier de M. Fla- 
tischler.] 





© Accord sur le droit d’expres- 
siou chez Sacilor. — La direction du 
groupe Sidérurgique Sacilor-Sollac 
(22000 salariés) et les syndicats 
C.G.T.. C.F.D.T. et C.F.T.C. ont si- 
gné un aCcord pour la mise en place 
de groupes d'expression à partir du 
mois d'avril. Dès le 1er juillet, 2,5 % 
des salariés devraient y participer — 
le taux atieignant 10 % le 
1s avril 1984. L'organisation des 
réunions (six heures payées par an) 
reviendra à l'- encadrement direct » 
mais l'animation sera assurée « par 
roulement entre les participants, 

La C.G.C. et F.O. n'ont pas signé 
cet accord. 
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PARIS-PERPIGNAN 310 


Tarifs aller simple par personne au 111983: jeunes, étudiants, conjoint, familles, 
conditions). 


3" âge, groupes (Sous certaines 


Pour tous renseignements 
appelez AIR INTER PARIS 
Tél. {1} 539.25.25 

ou votre Agence de voyages 


270' 


AIR INTER 
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Voyages à 1 étranger 





La Carte Bleue fait le point 


ARTE Bleue personnelle, Carte Bleue 
professionnelle. Quels sont les 
changements apportés par le contrôle 
des changes ? Qu'il s'agisse de vos ac- 
tivités quotidiennes ou de vos dépla- 
cements à l'étranger, voici le point sur 
les possibilités actuelles : 


Votre Carte Bleue Visa professionnelle 


Elle possède l'avantage d’appartenir à 
un très vaste réseau mondial : 3,5 mil- 
lions d'établissements, dans 160 pays, 
acceptent ce moyen de paiement sûr et 
prestigieux. 

Quelle que soit votre destination, 
votre Carte Bleue Visa sera honorée. 
Elle vous permettra de régler toutes les 
dépenses occasionnées par votre dépla- 
cement : hôtel, restaurant, location de 
voiture, essence, billets de train ou 
d’avion, etc. 

Autre avantage de la puissance du 
réseau : le prix. La Carte Bleue Visa 
professionnelle ne coûte que 110 F, sans 
droit d'entrée ; et votre entreprise béné- 
ficie d’un tarif à 50% dès la 6° carte, 


Les professions libérales 
et les travailleurs indépendants 

Si vous exercez une profession libérale, 

. ou si vous êtes travailleur indépendant, 

vos déplacements à l'étranger peuvent 

être effectués avec la Carte Bleue Visa, 

après autorisation de la Banque de 
France, : 

Votre établissement Carte Bleue se 


chargera des démarches nécessaires. 
Dès lors, votre carte personnelle 

pourra être utilisée comme carte pro- 

fessionnelle pour tout ce qui concerne 


les nécessités de vos déplacements d’af- 


faires à l'étranger. | 
Votre Carte Bleue Visa personnelle 


Elle reste valable sans restriction dans 
tous les pays de la zone franc", pour 
tous usages : tourisme ou affaires. Mais 
vous n'êtes plus autorisé à. l'utiliser 
pour des voyages touristiques hors de la 
zone franc. 

Pour compenser cette réduction des 
services auxquels vous êtes habitués, les 
établissements Carte Bleue ont décidé, 
à titre exceptionnel : toute Carte Bleue 
Visa émise ou renouvelée sera provi- 
soirement délivrée au prix de 70 F. 

En outre, vous bénéficierez, lors du 

renouvellement de votre Carte Bleue 
Visa, d’une réduction de : 
e 10F, si votre ancienne carte est renou- 
velée en juin, juillet ou septembre 1983, 
e 20 F, si elle l’est en octobre, novem- 
bre ou décembre 1983, 


° 30 F, si elle l’est en janvier, février 


ou mars 1984. 
Et, bien sûr, en France... 


En France, rien n’est changé : 200000 
commerçants sont toujours prêts à ‘ 
honorer votre Carte Bleue, avec la 
commodité, la sûreté et la simplicité 
que vous connaissez déjà. 





“Monaco, Guadeloupe, Guyane, : Mértoute 
.Mayotie, Réunion, Saint-Pierre ét Miquelon, - 


Tchad, Togo, Comorès. 








































Sans cesse amélioré, de.plus en plus -. 
dense, le réseau des distributeurs auto: - 
matiques de billets Carte Bleue vous * : 
permet de vous dépanner lorsque voüs:" *" 
êtes à court d'argent liquide, le’ soi, se 
en week-end, en vacances... se 

Pour votre famille, vous potivez ‘béné- 
‘ficier d’une deuxième Carte Bleue sûr 
votre compte ou sur un autre PREpIS: $ 
A moitié prix... . = 

Enfin, la Carte-Bleue est en train. dé 
franchir une étape importante : vers ; 
l'avenir, en mettant en service progres: : : 
sivement un système de paiement élec. 
tronique très élaboré, encore plus sim- 
ple, rapide et sûr.  : he US 


F Pour obtenir TUE 
votre Carte Bleue professionnelle | 


Vous obtiendrez dans les: “meilleurs sure 
délais la (ou les) Carte ©. Bleue .(s) . 
professionnelle (s) nécessaire (s) à: vos: 
activités à l'étranger en adressänt.v 
demandes à votre Parangnes, ban- 


MINISTÈRE DE 


fournir tous renseignements + 
mentaires. 





» Éd Ne Ge ce ra 2 P î 


Polynésie française,‘ Nouvelle-Calédonie, - : 
Wallis & Futuna, Bénin, Cameroun, Congo, : 
Côte-d'Ivoire, République -Centrafricaine, 
Gabon, Haute-Voita, Ma, Niger, Sénégal, 











“La négociation sur les 
Les négociations sur Les prix agricoles sont com- Les ministres, conscients 


plétement bloqnées, La présidence allemande. è agriculteurs. 
‘avoir écouté séparément chacune des délégations ont 58 propositions 


au long de In journée du mardi 19 avril, a pré 
dun la soirée tn écment qui ambre — ous 


— les positions en 


imparfaitement présence 
proposait pas de formels de compromis Sur Les pria- 


Un coup pour rien 


« La situation est pour l'instant” 


bloquée. Le texte qui nous a été 
te 
promis puisque, en effet, il ne four- 
‘it pas de propositions. Ïl ne consti- 


tlemañ agree- 
ment rs Sur les conditions de 
suppression montants compen- 
Fo monétaires (M-C-h. J 
après l'entrée en vigueur du système 
monétaire européen (S.M.E.) sont 


incomplètes. Je trouve inélégant que 
la seule allusion qui soit faite à cet 


.arrangement le soit de façon unila- 

térale, en ne Lean aucun € le de 

ne. : D ce 

Su ea commenté RE Rocard à fe 
fin de la session. 

Le texte de la présidence ouest- 












l'intei 


BOU: 


allemande rappelait que le genrle-. - 
de 1919 fai crée 


JET PASSION POLITIQUE 
‘{ De l'anolyse à la flibuste 


MINISTÈRE DE L'INDUSTRIE LOURDE 


ENTREPRISE NATIONALE DE RECHERCHE MINIÈRE 
En _ 








AVIS DE PRÉSELECTION INTERNATIONAL 
L'Entreprise Natioñale de Recherche Minière lance un 
is de présélection de sociétés ou de groupement de sociétés 
Sin dans le domaine de la gitologe, de li ion 
et de l'évaluation des réserves de gisements d 
Les sociétés ne ON SET er ER NE 
présélection comportant les pièces suivantes : 
— Statuts de la société et la liste de ses princi- 
paux actionnaires; : 
— Bilans des deux dernières années ; 


— Tous les documents justifiant les capacités 
matérielles-ct humaines dans le domaine de 
terprétation des. données de Ja télédétec- 
tion ‘(aéro-spectrométrie, photogéologie, 
données stallites, etc.). nn 
Les dossiers doivent parvenÿr, sous double pli cacheté 
strictement anonyme, à l'adresse suivante : er 
ï LE DIRECTEUR GÉNÉRAL EREM 
MONS RDS — ALGER — ALGÉRIE 


© L'enveloppe extérieure devra porter IR mention sui- 


Une centsine d'agriculteurs 
A arril an Mans (Sarthe), ot deux cents environ dans 
Lot-et-Garoume. 


fumier devant Lx préfecture, ils ont déclaré vouloir 


€ «prendre leurs 


La crise grave », a commenté M. 
la rémnion. 


distences avec Fi 
Michel Rocard ». Le C.N.J.A., pour sa part, 
a mis en garde le gouvérmement confre «an Com 





à l'issue de 
ont manifesté mardi 
Après avoir déversé an camion de 
‘rançois Guillammne et 


: promis au rabais ». 


De notre envoyé spécial 
FItalie, de ir à an démantèle- 
ment Aubsiamiel des M.C.M. posi- 
dif aypliqués par le RFA. : celle 
des Allemands d'obtenir une légère 
augmentation des prix en deu: 
marks (ils voulaient 2 &) et, en 
sue sets tue Laine docs 
prix, possibilité, parce que 
favoriserait la production d'excé- 
dents et entraïnerait un accroisse- 


Er 


€ ré 
calculs, T'apphcañion du: 
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t. {a seule solution 
consisterait à donner un coup de 
pouce au relèvement des prix en 
ECU. La Commission s'y résoudra- 
tele ? Rien m'est moins sûr. sr 

. Delsager, ie commissaire com, 
tent, a insisté sur la détérioration de 
la postes sur les marchés et sur la 
rapide augmentation, par rapport 
aux prévisions et par rapport au 
budget, des dépenses de soutien. Il a 
alors mis en garde le conseil contre 
les dangers d'un dérapage en termes 
de prix. Au reste, toute proposition 


‘ de hausse supplémentaire se heurte- 


rait à une vive opposition des Britan- 
niques et des Néerlandais ÿ sous 
tion s’apparente, on Le constate, 

quadrature du cercle. Le Commis- 
sion, de truc en truc, peut-elle tout 


” de même bricoler un projet de com- 
























promis? Certains des ingrédients 
d'une telle tentative ont été évoqués 


Certains, dont M. Rocard, ont 
sueséré d'accrore de | %& la Hausse 
proposée pour It — qui passerait 
ainsi de 23% à 53% 2 et en 
contrepartie, afin d'apaiser ceux qui 


résorption des excédents, de légère- 
be ed po 
cores, H le sont assu- 
jettis les producteurs. Cette taxe est 
actuellement égale à 2 % du prix in- 
dicatif, et la Commission propose 
Jusqu'ici de la maintenir à ce niveau. 
M. Rocard, reprenant ainsi une 
requête traditionnelle de la France, 
que l’« assiette » à partir 


à proposé 
. de laquelle est calculé le M.C.M. 


applicable au porc soit modifiée. 
révision, si elle était enfin ac- 
pe (les pays producteurs qui bé- 
icient de la situation actuelle, tels 
les Pays-Bas et la R.F.A. sont 
contre) inciterait peut-être le minis- 
tre français À se montrer 


moins rs t au niveau 
uéral de tion des MC.M. de 


” teindre. C'est qu'en effet Le secteur 


en crise de la viande de porc est l’un 

des plus sensibles. 
Il reste à voir si une telle série 
d'astuces mises _. à Pour ue 
en qu'on re 


tienne, à compromis 
d'ensemble à peu près présentable. 


à is s1/i6 
3 
SUR EU 


£ js 
10 1/4 10 5/8, 10 1/4 
E.fax. - 14 DA BV 


Ces cours pratiqués sur le marché i 


interbancaire 
fin de matinée par une grande banque de La place. 
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LES ORGANISATIONS PATRO- 
NALES SE MOBILISENT EN 
FAVEUR DE L'ENTREPRISE 


Interrogé par V'ETHIC au début 
du nee dar sur «l'environne- 
ment moyennes entreprises », 
les adhérents de cette organisation 
patronale des entreprises à taille 
humaine — fondée par M. Gattaz en 
1976 — ont, à une très grande majo- 
rité, défini id prcpales pres 
pations : « l’aggravarion arges 
fiscales et sociales », « l'incompé- 
tence des dirigeants politiques » et 
«la nécessité de la liberté des 
prix» 


di de tion, en 
le l'organisati ae isé, a, 
l'assemblée générale RTETEIC, La 
stratégie de ces moyennes entre- 
prises de cinquante à deux mille 
salariés. Face ac formidable hiatus 
entre la chaleur du discours teou par 
les pouvoirs publics et les actes 
concrets des dirigeants politiques, 
face aussi à « la montée des pou- 
voirs bureaucratiques », les adhé- 
rents de l'ÉTHIC entendent n'être 
si collabos ni résistants, mais 
avec réalisme et pragmatisme des 
battants de l'économie -. 


CHER au éme 
.N.PE., . Ganaz présentan, 
le 19 avril, les actions envisagées 
pour l'Année de l’entreprise : nou- 
veau « logo» bien blanc rouge pour 
le sigle CN.P.F. journées pores 
ouvertes du 10 au 15 octobre dans 
plus de cinq mille entreprises, for. 
mation économique de base généra- 
lisée, ent de l'expression 
directe des salariés et participation 
des cadres au capital. « Nous 
devons convaincre les Français que 
ce sont les entreprises — elles et 
elles seules — qui créent les 
richesses et les emplois, qui prépa- 
rent le futur et qui sont les artisans 
d'un monde meilleur pour 
l'homme. » Et M. Gattaz de 
conclure: «Les entreprises ont 
besoin de l'adhésion de ceux qui y 
travaillent et du soutien de l'opi- 
nion, car une équipe gagne rarement 
conire ses supporters alors qu'elle 
est souvent portée vers la victoire 
por leur ardeur. » 


Voilà qui ne semble pas convain- 
cre l'Humanité du 20 avril. « Per- 
sonne ne sera dupe, écrit le quoti- 
dien communiste, Ce don: il s'agir 
pour le CN.P.F., c'est de porter 
l'affrontement politique justement 
au cœur même de l'entreprise, et de 
telle sorte qu'il tourne à li 
des principaux adversaires du 
moindre rte dans 

"e on sociale de la produc- 
tion de la richesse. » 


e L'industrie américaine a 
tourné en mars à 69,4 % de ses 
capacités, soit 0,7 point de plus 
qu’en février, cette amélioration 

progression industrielle 

ui, pendant le mois sous revue, a 

de 1,1%. — (AF.P.) 
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Les prêts aux collectivités de la Caisse des dépôts 
resteront inchangés en 1983 L 


Les prèts accordés aux collecti- 
vités locales par l'ensemble Caisse 
des DépotrcnRses d'épargae et 
Caisse d'aide à l'équipement des col- 
lectivités locales (CAECL) de- 
vraient s'établir, en 1983, à un ni- 
veau voisin, en francs courants, du 
niveau atteint en 1982 (près de 
45 milliards de francs), a indiqué 
M. Robert Lion, directeur gé 
de la Caisse des dépôts. 

Ce maintien, qui se traduit par 
une baisse en francs réels, intervient, 
toutefois, après deux années de forte 
croissance : +21 % en 1982 et 
4 16 R en 1981. L tient compte à la 
fois d’un abattement de 2 milliards 
de francs décidé le gouverne- 
roent au titre du plan de rigueur de 
la contribution accrue de La Caisse 
des dépôts à d'autres investisse- 
ments, nomment le logement, et 
ds prévisions sur la one 45 
l'épargne, ressource 
Caisse, 


Les prévisions l'ont état d'une sta- 
bilité en francs courants (donc 
d'une baisse en francs réeis), ie col- 
lecte sur les livrets des caisses 
d' s'établissait à 7,75 mi- 
liards de francs au premier trimestre 
1983 contre 7,7 milliards de francs 
au premier trimestre 1982, A l'inté- 
rieur L De eee on a relevé un 
bond vret d'épargne populaire, 
le « livret rose » au revenu indexé 


sur l'inflation, avec un montant de 
dépôts porté pendant le premier tri 
mestre 1983 à 8 milliards de francs 
conire 3,9 milliards de francs au 
Ie janvier 1983, et 1 million de LE 
vrets contre 709 000, ' 

Ce band s'est effectué aux dépens, 
des livrets des caisses d'épargne, 
dont les dépäts ont diminué de: 
3,5 milliards de francs pour les li- 
vrets À, exonérés d'impôts. + 

Par ailleurs, M. Robert Lion à 
fait le point sur le « nouveau projer 
pour les Caisses des dépôts », alliée. 
et conseil des pouvoirs locaux. Il 
précisé que ce rôle, exercé à l’occa- 
sion de l'attribution des préts, ne 
sera pas l'occasion d'une nouvelle. 
tutelle. 

Le critère d'octroi de ces prêts ne 
sera jamais la nature de l'opération, 
mais la qualité de la gestion finan- 
cière des collectivités locales, le ni- 
veau de l'endettement et la part de 
l'autofinancement (prélèvements’ 
fiscaux). 1 n'en reste moins. 
qu'à bien des égards, la Caisse 
constitue un « garde-fou» vis-à-vis’ 
de certaines initiatives aventurées 
des collectivités locales : seïon le 
mot de M. Pierre Richard. nouveau 
directeur du développement Iocal, 
« la déceriralisation ne réussira que, 
si la gestion de ses collectivités est 
exemplaire ». : 


Les entreprises américaines 
frappées par la crise 


ler qui, 
1980, avait perdu 1,7 mit 
Yard. À noter que le constructeur 


© Goodyear ne fera plus directe- 
ment crédit à ses clients américains. 
— Le numéro un mondial du pneu à 
décidé de céder à la Citicorps certe 
activité parallèle et tous les effets 
qu'il détient sur sa clientèle d'un 
montant global de 245 millions de 
dollars (1.8 milliard de francs}. Dès 
le mois de septembre, la banque 
mettra à la dispasition des clients de 
Goodyear (particuliers et reven- 
deurs) une carte de crédit utilisable 
sur tout le territoire des Etats-Unis. 

Es se rettirant du crédit à la 
consommation, le fabricant améri- 
cain entend consacrer tqutes ses res- 
sources financières au développe- 
ment de ses activités. [l vient de se 
lancer, dans le cadre d'un accord de 
joint venture avec là Banco Investi- 
mento do Brasil, dans l'exploitation 
d'une plantation d'hévéas en Ama- 
zonie. 





automobile a fait un prompt réta- 
blissement puisqu'il présents, en 
1982, un résultat bénéficiaire. 
Une seuls des dix premières 
: an pa le 
Chiffre d'affaires — Ford — an- 
nonce une pérte. Pour comparai- 
son, six et peut-être sept des dix 
premières entraprises françaises 
auront un résultat négatif pour 
1982 (la C.F.P., Renauk, Peu- 
geot, Thomson, PUK, Rhône- 
Poulenc et peut-être Schneider). 


Globalement, le chiffre d'af- 
faies des « 500 » a baissé de 
5,7 % par rapport à 1981. Ex- 
xon. si elle conserve la première 
place, repasse en dessous de la 
barre symbolique des 100 mit- 
Kards de dollars. En termes réels, 
la chute globale des chiffres d'af- 
faires est de 11,8 %. C'est le 
premier déclin depuis 1958, pro- 
voqué notamment par le tasse- 
ment du prix du pétrole. 

Enfin, en matière d'emplois, 
les « 500 » ont perdu 8 % de 
leurs effectifs, soit 1,3 million de 
leurs salariés. 


© Un autre grand de la distribu- 
en : à la EUR Auchan a 
e participer à l'augmenta- 
tion de capital de la Société inter: 
professionnelle des vins du Roussil 
lon Celle-ci, créée en novembre’ 
1980, réunit trois groupements de: 
producteurs (Grou: interpro-. 
ducteurs du cru Banyuls, Groupe 
coopératif Aspres-Roussillon e1° 
Union des celliers du Rivesaltois) : 
avec des distributeurs, Coop et Ca 
sino à l'origine, auxquels s'ajoute 
Auchan désormais. La SIVIR a 
pour objet la vente de vins en vrac‘ 
ou en bouteille produits par les grau ‘ 
pements adhérents et destinés à la‘ 
grande distribution. Il s'agit en fait 
d'une formule originale de rapports , 
contractuels entre production et dis- 
tribution dans un domaine, celui du 
vin, où le négoce traditionnel est en 
perte de vitesse. 
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Qualité photographique proféssionnelle 
ETRAVE 38 Av: DAUMESNIL PARIS-12°* «æ 347.21.32 





DES PRIX QUI DONNENT DES AILES À VOS VOYAGES 


. PARIS-BREST ou PARIS-LORIENT 
PARIS-QUIMPER"ou PARIS-RENNES* 


275° 


* En association avec Brit Air 


Tarifs aller simple par personne au 111983: jeunes, étudiants, conjoint, familles, 
3° âge, groupes (sous certaines conditions). 
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Aujourd huï,ouverture 
des 4 magasins de la vie simple. 


AB Paris-Ternes. A+B Levallois-Eïiffel AB Vitry. 
73 Av. des Ternes 75017 Paris. Centre Commercial Gustave- 116 Boulevard de Stalingrad 
Heures d'ouverture lundi 12h-19h, Eiffel 92300 Levallois-Perret, 94400 Vitry-sur-Seine. . 

mardi au samedi 10h-19h. Heures d'ouverture lundi au jeudi Heures d'ouverture lundi 10h30-19h, 


10h-19h, vendredi 10h30-20h30, mercredi au dimanche 10h30 -19h. 
samedi 10h-19h. es 








S—HINANCI ERS DES SOCIÉTÉS : 


Clos ie 31 décembre 1982. 
ad prop ont apart tt aan (en mi- 








FE 50125 FR 78271 
la modification du périruatre de 


prune comatdé en caleuté après Ginénation 
des incidences 





e La conf Eishriion de GEL Main à 
nfrale ordinaire, qui se tiendra le 3 j = 
S5A5 tions compoasnt D en nan 


Proposera 
a. le versement d'un dividende brut 
dé l'exercice 1981 ct bénéficiant aux 














PRÉFECTURE DU VAL-DE-MARNE 


DIRECT ION DEPARTEMENTALE DE L'ÉQUIPEMENT 
Bureau des Affaires Foncières et Domaniales 


.… Commune de FRESNES 
| Avi d'ouverture d'une enquête préalable 
à la Déclaration d'Utilité Publique 


Par arté on dot ds 8 mob 1963 à du prascktl'ouvoctre d'unn onquête prise 
S'Utiité Publique sur le territoire de La commune de FRÈSNES concor- 
nanx le projet de construction de l'autoroute A.88 section comprise entre la binaire das 
départements des Hauts-de-Saine et du Val-de-Marne et l'autoroute A.6. 
Le dossier d'enquête sara déposé du 2 mai au 30 juin 1983 inclus en Ia mairie de 
DER ee nm PAL Ra EL Ne 
lsomedis après-midi, dimanche ot jours fériés axcoptés) 





























et le samedi de 9 h à 








DM Marion UNDER ont act nommé Commissaire-Enquêteur, N siégera 
SEM 4 18 et 25 juin 1983 de 10 h à 12 het les 28, 29 ot 30 juin 19e de 


ï ut h ni 5 su Mio er du public 
consignées diractemient sur le registre ouvert à cet effet en la mairie de FRESNES 
Commisssire-Enquäteur, lssquels les annexeront 







où adressées per écris au Maire ou au 











ie Connie Enquérour mura 

malle de FRESNES, à la Préfecture du Val-de-Marne, 
à le Sous-Préfecture de l'HAY-LES-ROSES et à la Diection Départementale 
pement — Bureau 341. 
















Depuis 39 ans, le journal spécialisé 


“Les Annonces” est le n° 1 . 
[pour la vente des fonds ous 


En verte partout 3 F 26:38; rue de Maïte, 75011 PARIS - TL 11}805-30-30 
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certains ont des URUGUAY Nous,nous avons 
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WAGONS-LITS COMPAGNIE FINANCIÈRE 
À Moët-Hennessy 
Messieurs les Actionnaires sont DE SUEZ 
CONVOQquÉS aux 2ssemblées 
Sete à BROXELLES à FD. 
MARDIS MAI TSSSe 7 C7 le | comgei d'ataosLnQn =. FéAUS sous Là Hemmessy, css holding, 2 arte les comptes de Tesereice con Le 91 dlcansbee 
1)_ à 14 heures 30 : Assemblée Gén£. | Eééies comptes del'axerces 1982 + | 1262 qui se soent par un bénéfice net de 126223 000 F. 

Extraordinaire qui devrs se prono Par sue de la conversion des obliga- an 2m à CRE re DR OA 
Er qu proposa d'angmentation da tions convertibies Suez q ne PÉtar aies | 1983 la fixation d'un dividende de {8 F par action, ce qui, compte teuu de l'impôt 
= ee ETES e perter de Fr. acquises à la sue de là tauiomelisation, déjà payé au Trésor (avoir fiscal) de 9 F, constituera un revenu global de 27 F,en 
12121 par éréation de 346.328 je api 6 in Compagris a porté à hausse de 12,5 % par rapport à l'an deraier, Un acompte de 8 F ayant déjà été versé 
12 SO per ere À'Ec bise 1,72 milliard de francs et les fonds pro- | 1e 16 janvier 1981, un dividende complémentaire de 10 F, auquel s’ajouters l'impôt 
te ee es Fe pres à 5,28 railliards. déjà payé au Trésor (avair fiscal) de 5 F, sera mis en distribution au débat du mois 
‘uon contre espèces à raison Le bénéfice S'exphoation s on s'élève à | de juillet. 
d'une action nouvelle pour six actions | 356,2 miltions de francs contre 
sec ons, qui ice, 295 3 mbliqns qu 19ËL ef le résuhas mag RÉSULTATS CONSOLIDÉS DU GROUPE MOET-HENNESSY 
les me 15 du 9 mars 1982. de, e one 485.3 chillions de 
jouissance à compter du 1* ji 1983 francs contre 250,5 millions de francs en 

on de Capital serait | 1981 


Le bénéfice net de l'exercice (résul- 
tat courant + résulias en capital} res 
sort à 249,8 millions de francs contre 
338,5 millions de francs en 1981. 

Le compte de pertes et profits en 
capital se solde par un résultat positif de 
64,5 millions dé francs qui correspond 
À en quasi-totalité aux plus-values nettes à 

long terme de l'exercice qui doivent, de 
par leur nature, êure affectées À La 


spéciale, 
Le bénéfice disponible de l'exercice, 


Chiffre d'affaires hors taxes 
Bénéfice d'expaileson .…. 











AR I Se do ete et Le bénéfice d'ex- 
ploitation de 10,03 %, sur l'exercice précédent. 
- Sur la période couverte par les exercices 1981 e1 1982, La hausse cumulée du 
chiffre d'affaires a 66 de 57 & et celle du bénéfice d'exploitation de près de 90 & 
L'exercice 1982 n'ayant pas bénéficié de la situation fiscale très particulière de 





ul 


Y'exercice 1981 de fait de la réduction de la provision pour hausse des prix et de la 


PSS Pr de fanes : complète utilisation des reports de déficit fiscal aux Etats-Unis, le bénéfice net est 
Le total du dividende dit | équivalent à celui de l'exercice précédent, malgré ln progression du bénéfice 


d'exploitation. 





Activité champagne et autres vins 





RRr Pour l'exercice 1982, le chiffre d'affaires du champagne a atteint 2,176 mile 
HAUSSMANN-OBLIGATIONS | liards de francs, en hausse de 10,5 % par rapport à 1981. Le compte d'exploitation 
fai ressortir un bénéfice de 400 millions contre 340,5 millions de franes en 1981. Le 
Sicav bénéfice net, pour les raisons évoquées plus haut, est restf au même niveau : 
185 millions de francs contre 182 millions de francs on 1981. 
Havsemann-Obligations, SICAV fon- 
À Actirièé coganc et spiritueux 


Le chiffre d'affaires du secteur cognac à progressé de 3,6 % au cours de l'exer- 
cice précédent, passant de 1,180 milfierd à 1,222 milliard de francs, et le bénéfice 
d'exploitation est en légère diminution, à 198,2 millions contre 203,8 millions de 
francs l'année précédente. 

L'année 1982 à vu une baisse des expéditions de 9 % en volume, due à un fort 
déstockage de la distribution sur le plan international, en dépit d'une stabilisation 
des ventes au détail, 


Activité parfums et produits de beauté 

Le chiffre d'affaires de l'ensemble a continué À progresser de façon importante 
puisqu'il s’est élevé à 1,190 milliard de francs, en hausse de 15,53 %. La progression 
a été du même ordre de grandeur pour les deux sociét£s Dior et Roc. Le bénéfice 
d'exploitation du secteur à progreses de 10,13 & à 161 millions, et lo bénéfice net est 
en hausse de 26 %, à 77 millions de francs. 

HN est à noter en outre que pour l'ensemble des sociétés du groupe, les frais 
financiers n'ont augmenté que de 4,51 % au cours de l'exercice ei no représentent 
plus que 5,25 % du chiffre d'affaires, contre 5,5 % en 1981. 


Perspectives 


Au 31 mars 1983, le chiffre d’affaires provisoire consolidé pour Je premier tri- 
mestre, incluant la société Armstrong Nurseries, est en hausse de 25 % avec une 











} 

L 

| 
Dé he éante 6 19 eva 1983, Le Dans sa réunion du 18 avril 1983, le conscil d'administration de Moët- 
dont le nom 


MB D ia d'anions L'Aena, Le 31 mans 1968 progression d'environ 18 % pour le secteur champagne, de 25 % pour le: secteur 
PS a de A Où 1.176 955 actions, a té amarisée par ls cognac, et de 16,8 % pour le secteur parfums ct cosmétiques. 

ina Fissue de |’ Érr ‘Les ventes au détaif sur le morëlié américain ont marqué une nette accélération 
sera appelée à statuer À poster son capital social à 400 000 ac- des 


er D ae art 3 F9; re 7207 PARIS Ta 1806.20 00 ——À | Fee cn 31 déconne 1988. me" | ounéaené premiers 





TED RATES 











des solutions. 


Quand face à l'immobilier, œrtains se fixent sur les problèmes, At 
de La Hénin nous préférons apporter des solutions. Pas d'attentisme : des idèes, 

Pour la Banque de La Hénin, l'immobilier n'est pas seulement 
une spécialité : Ces une vocon La Banque de Hi a ju 8 à ape 
de ce secteur économique : PAREe ie TE 
inventrice du Compte Epargne Résidence Secondaire, innovatrice, avec les crédits 
travaux sans hypothèque. 

Ala de La Hénin, les conseillers que vous rencontrez sont tous 

es 6 pa qu rt ps AS la valeur du conseil, 

eu de et des dédsions rapides. 

D Bean de La Hi Jones La litb te lee 

C'est comme cela que l'on devient et que l'on reste la première banque 
D rte y après de 100 barques palier 
en France, elles s'appellent toutes La Hénin. 
















Banque de La Hénin COceM 


Siège sodal: 16 rue de la Ville-LEvéque 75384 Paris Cedex 08. Tél. (1) 265.35 19 
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TRANSPORTS 


« Le plan d'austérité du gouvernement 
va toucher de plein fouet une profession déjà traumatisée » 


nous déclare M. Maurice Voiron, président de la Fédération des transports routiers 





ln cru me org ms Ac pm les perspectires ne laissent augurcr antime amé- duire Le temps de travail des conducteurs est comni rice Vairon, Je nomvenn président de La puisunte Fé- 
Mn lus res 082, Serge, °c rise cp ar tramsport routier. ai Se me ne ds pri be 
r tout au 1 bi quant aux projets du cop m ‘ 
selon le Centre de productivité des transports, la si-  saupçouué de vouloir favoriser Le rail an détriment de sont les.cibles favorites des Care) es sphere d'meuts de 
taation n’a fait qu'empirer ces dersiers mois, tandis la ronte. Un réceut décret visant à aménageretäré ni Ce ON ME - ls profession, 
< De deux ans, les trans- des fonctionnaires de très haut ni- darité » vis-à-vis de la Ceux-ci répondent que vous ètes la S-N.C.F. On:parte aujourd'hui de L Nos crainteé sont toujours jns- 
SP nie non vean, des juristes compétents, mais collectivité est justifié ? . #rop cher. Pourtam, vous récla- sa situation catastrophique, que.. tifiées. Le loi nous laisse sur notre 
en écorchés" vifs. Et pourtant, certainement pas de hommes de mé- — Je veux bien jouer le boy-scont pue encore den housses de tarifs. nous dénonçons pour-notre part de- ‘faim. Nous attendons es décrets 
non seulement VOUS he paraisse= tier. à condition que les autres catégories 4-1 peu 1 une ceriolne longtenips." Mais elle-n'emps- ‘juger. Le texte de 
victime d'aucune répression, d'usagers de la route fassent les LA ns . Ge les cornmerciaux de la la loi est CA Fague Dour 
mais vous bénéficie: même, à Le coût du social mêmes efforts. Les statistiques de le — Que si. Mais elle s'explique. Je : S:N.C.F. de faire tout et n'importe Permettre au pouvoir 1 RItiQuEe, 
f'Occaston, de certaines lar- - gendarmerie montrent que le poids prends un Snste rsonnel. quoi en matière tarifaire. Dans ce travers Les décrets et ns, 
qe Le prix du ga:ole a — En contrepartie de cette ré  Jourd est loin d'être aussi dangereux J'avais un trafic sur Berlin Ouest contente, le transporteur routier est - une application léonine droit. 
tandis que les tarifs du glementation. vous avez obtenu qu'on le dit. D'autres usagers sont que j'ai 8 arrêter pour deux rai  betiu, car le contribuable ne parti . matière de transport 8 
chemin de fer continuaient des hausses de tarifs. bien plus dangereux au regard du sons : les nouveaux de trs- cipe pas au renflouemient de.son dé- perssmpie, nous avons craie que 
d'augmemer. Le gouvernement — Ces augmentations, nombre de parcourus, ail ne permettaient plus de faire le ficit. Pour revenir. à une situation d'existence méme des cotroprisee Pré 
actuel vous a même accordé une Nous avons obtenu 25 % à de hansse mais comme ils ont des lobbies pour voyage, ct La était OP saine, 1 faudrait cesser cette poli Vées Be s0û je cause, qu 


détaxe portielle du carburant je la tarification routière >| “ ancée ed 

que vous réclamlez en vain dé= joire (1) àtitrecomservatoire,et25 = La limitation de vitesse? Je d0n€ sons-traité cc trafic à un ans. 3 bout de bras moyen de trans. : les léges Gépericrentales ot 
soumis js 5 porteur allemand : il est parfaite- cales, à l'heure actnelle, 

puis des lustres. Alors, pourquoi Dre ia souris: je ne comprends pas que, de- Et heureux et il mt. parfaite” pot dont le coût réel et 


ë 
Ê 
. 
ë 
Ê 
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cette mauvaise dans le cadre puis des : gagne ést au-dessus de nos possibilités. "QU ; 
des prix, années, On continue d’auto- ; : contrats de transport 
| es accords de modération. Mais Fier vote de véhicules dont 1e Bon opt de revient de base eut GIF _ n ps ue Re 

.,7 D'abord, écorché vif, on peut 75% des transports de marchandises rapport de couple permet des vi De $e mesure pas seuNement à travers Un autre type de société | 5 Ù 
l'être, dans la mesure où les entre ne fant l'objet d'aucune tarificetion tesses de 120 ou 130 kilomè- Lis du parole u du «social RER, = Certains vou accusent dé 

prises np quelques officielle. Et si on a présenté ces me- tres/heure, alors qu'on aurait pu im 2h quon à travers La fiscalité géné- — Les transporteurs routiers mener un combat p > 
ee. depuis demx ans. | Unces sures comme «conservatoires », v'antorisant que  rale del'entrepriscetsonstatui Nos ont abondamment critiqué la Jof "Je ne mèue absôlament pas de 
«racisme officiel » s'est ms- c'est parce que tout le monde était Rien 90 où 92 Hlonë- problèmes de prix. ne seront pas ré- d'orientation des transports inté. ‘ Combat. politique. Mais si délendre 
tauré envers le « patron». même si conscient que le coût récl du décret  tres/beure. Et un ra) de couple 200 tant qu'on ace pas compris .  rieurs de M. Charles Fiterman, Veatieprise privée où un autre type 
Je dlseours est, par Ia suite, on peu cal état impossible à établir. De oi manpale pen dns qu'un fn us qu'ls présenaiens comme ‘une ce Lol lc trier pet 

adouci. D'autre part, la pression Vous pouvez pement calculer mauipulers. EL vécité des aussi ‘© déclaration de guerre qui n'erctur absolument pas le « 
faite à tous les niveaux sur l'entre- qu'un chenfleur qui ve tra Ï ee 2 k est de à leur | Es social», mais avec mme are 


vailler au camion de demain,  faussée par notre concurrent: ‘ ‘égard. 
prise, au nom de considérations s0- une heure de moins va vous cofter voyons aussi, différent par : 

ciales ou politiques, nous paraît X % de plus, mais certaines consé- pos Ie pos an 

d'une opportunité contestable, quences sont, dans la pratique, im- dimensionné, avec des poids en 


compte tenn de la situation économi- possibles à quantifier. charge plus élevés — 40 où 
que. Par l'effet cunralatif de 44 tonnes, comme aux États-| 
la LP gr temps de travail en 


ie me de ge, Ont une M.B.A. IMester of Business Administration) 
autour de l’économie énergétique, 


ë 
8 


» Vous dites que nous avons eu entreprises itri 
des « cadeaux » de l'État: le détant- denses Poe de ae 


É 


j £ Mais pas question pour nous de se : 
. vent plus travailler …jaisse impuser des matériels M.A. (Master. of Arts in in International Relations 
ront de courte durée : Ja hausse dela que quatre Jus ct dem par se- Étui auteameut que dans nn cadre ! degreeat 


SCHILLER INTERNATIONAL UMVERSITY, Paris 


taxe imérieure sur Les produits pé- maine. La perte pour les eutreprises  eiunéen d non de POUTUIS Aon 
en? aux 3 % qu'on permettre de nous payer ces jogjonx 





fouet dans un mais. Le plan d'austé- Dans certains cas, elle en — Cours cadres. 
rité du troisième gouvernement est dix fois plus élevée. : _ nn Dent ne 
Mauroy, qui ne devait pas toucher à 7 Ro pos désavantages, MBA. ou MA. 
les entreprises, va frapper particuliè- Après le « surcoût soctal », — Non professeurs sont plômés de Harvard, Mébaston, Shanford nc, a mem é 
rement les transporteurs routiers sur vous dénoncez le « surcoût sécu- bras d'errtreprises et organisations irvemationnles, 
un élément important de leur prix de or DS Letram? — Inscriptions ouvertes pour les semestres d'été at d'automne. 
revient. / 1 : à DEMANDEZ NOTRE DOCUMENTATION A : 
inutile. Et le camion de demain, ni : 

so ae eut le. £i le camion de demain. Tout etn'importe quoi. cher rteretonal Unrer ay 

PE la are et ses freins plus sûrs, a UE Vous _ les exporta- | 26007 Paris - Tél : 551-28-83 
transports nement nécessaire N'estimez- leurs fronçüis sr se ABLISSEMENT RECONNU POUR.LA FORMATION CONTI 

marges sont tellement réduites qu'à vous pas que cet « effort de soli- samment Pre ÉTABLISSEMES cts ns MÉTION me 


— Le Ï® mars a ëté ul 
guée une nouvelle Féplmant 
tion sociale, qui L notam- 
ment les temps de pra des 
conducteurs. Cette fois encore, 
vous avez prolesté, ant une 
semaine de cinquanis ing 

quarante-huit 
travail effectif, ce n'est pas, am. 
fre époque, une générosité folle... 


— Nous ne protestons pr peste 
Îe progrès social, et. soit ch Pure 
sant, td est 
continuer à re a que, du + 
transport routier on fait cinquante- 
cinq ou soixante heures par semaine, 
Ce n'est évidemment pas le cas des 
personnels sédentaires, et, lorsqu'on 
y regarde de près, les temps de tra- 
2e éfasent pas be prés 
t pas les chiffres prévus 
dans social. 


» à revanche, nous nous élevons 
contre la complexité de la législa- 
tion. Le mode de calcul et la gestion 
quotidienne des heures de travail de- 
viennent quelque chose d'ubuesque. 
Nous avons fait des propositions de 
simplification au ministère des 
transports. En dépit de quel se 
avancées, nous Sommes encore 
du compte, Ces textes ont été fans 
par des hommes de bonne volonté, 


e Monde 


Serrice des Abumements 


ABONNEMENTS _ 
Smois 6mois 9mois 12 mois 
FRANCE 
324F SI9F 7ISF 9I10F 


TOUS PAYS ÉTRANGERS 
PAR VOIE NORMALE 
SS4F 1039F 1495F 195F 


ÉTRANGER 
tpar messageries) 
_ BELGIQUE-LUXEMBOURG 


A YS-BAS 
364F 600F 835F 107%F 
IL = SUISSE, TUNISIE 
ASF 74F 1052F 1360F 


Les abonnés chèque 
poul (ns de em Font Gen 
goindre ce chèque à leur demande. 
Cned déni on 
nos Rose Sont invités Shut 
teur ‘nc semaine au moins 


avai leur départ. 
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18 avril Ventes bénéficiaires mo 
an # 5 
à D ee on Lena à feu gants emples, re al ee DE ne 


tefois, moins bien encaissé Le choc 









Ivité, somme toute modérée, ve 
Fier rene. dk 91,2 millions de titres fcantre 
‘indicateur instantané, derechef en | 88/6 millions). Surtout, ces prises de m2 
déger progrès la veille, n'a pratique- fices ont princi u10) WU. 
ment pas varié (+ 0.04 %). les « Blue Chips », d'où la baisse assez Lu Su 
.… Après 8% de pro, des cours de l'indice des industrielles à 2m 23 
en l'espace d'un able 1 était normal, à 174,53 (— 8,71 ,points)- Le bilan de 612 |63%0 
quarare kult heures de l'échéance la séance n'a pas été vraiment mauvais. 7 |... 
mensuelle, qu'une correction technique | Sur 1983 valeurs traitées, 948 ont 20 [20 
imervienne. L'on ‘on peut même s'étonner | baissé, 661 ont monté et 374 n'ont pas k . 040]... 
qu'elle ne se soit pas produite plus tôr. varié. Simple correction jechnique ? # | 20; 5516 
« L'entraînement à la hausse avec | Pour l'essentiel, certes. Mais bien des 26 | 2060 ana 
l'étranger ». mtaient les profes- professionnels faisaient aussi valoir mn un 
L' on) est plausible, ce Éncertirude régnant autour " « Bi 1 2,10 mo 
d'autent que le décrochage n'a pas &té | Board sur Le sort réservé à M. | 0 |35.. 1m 
vraiment pro Si certaines valeurs | Volcker, président de La Rénerre Re 5160] 5160 70345 
ont des es, notamment | ralc. Scra-t-il ou non réélu en 14 Di A 275 
pert 
celles les mieux placées précédem- | Chan? En Où à cause, de la sÈvé. {7 | 7 | ra 
ment, d'autres, en revanche, prenant le | ‘6 de ls politique monétaire qu'il a æs | 60 me 
per De ee ni tune de 5 21s 
. Alév Les investi 1{ ; ; 
ee En re et son signifierait pour beaucoup tee a o] 40 ue Er] 


le plongeon dans l’inconnu. Pour l'ins- 
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qui 
groupe (le Monde du 20 avril), la sociét£ 
a annoncé Le distribution d'un dividende 
net de 18 F per action (plus 9 F d'avoir 
fiscal), soit un revenu global de 27 F par 
action Moët-Hennessy, en hausse de 
LE eo org re 
précédent exercice. Un acompte sur divi- 
dende de 8 F avait déjà Eté versé, le 
10 janvier dernier, et un dividende supplé- : 


avoir fiscal de 5 F) sera mis en distribu- 
tion au début du mois de juillet. 
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TAUX DU MARCHÉ MONÉT AIRE 


Effets du 20 avril... 123/4% 
COURS DU DOLLAR A TOKYO 


BUati vsenSNsS 
ae 


trimes- 
tre 1982 à 52,5 millions cle francs à La fin 

























19 avri | 20 avril 
1 doliar (en eus) ......| ls mars 1983, précise Ja société. Es 
.J1sso iso lisio  |is10 #73 .] 658 qus [uso lim m50 9260 | 9200 [| Es Joe Chain. 6160 6540 6540 
2224900320 |3272  |2269 ea | es 178 1220 ua folie . JS og 120 | 11890 
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UN JOUR 
DANS LE MONDE 


IDÉES 


2. SPORT ET RACE : € Regarder l'apar- 
theld en face ? », per Pire Bas: 
« L'isolement.. principal soutien aux 
Noirs », par Antoine Bouillon ; 
cL'inbroplio», par Alain Gtreudo. 


ÉTRANGER 








garde 
quences des manifestations du 
1e mai. 

= UNION SOVIÉTIQUE : « Les: difi- 
cuités de M. Men | » (IH), per 
Michel Tatu. 


4. AFRIQUE 
6. PROCHE-JMENT 
1. ASE 
— Selon le prince Sihanouk, fa récis- 
M rÉcerynen perdu du train, 
POLITIQUE 





13 LETTRES ; jours de fête pour la poé- 
sie. 

14, JUSTICE : polémiques à Nimes entre 
magistrats et policiers. 

— SPORTS : le dossier des footballeurs 
professionnels sera plaidé devant le 
gouvernement, 

27. LÉGION D'HONNEUR, 

28. COMMUNICATION. 

- W:E= M0 

— LU: les Yeux plus grande que le ven- 
tre. . 


a été tiré à 509 575 exemplaires 


L’Affaire 
des 
doubles 
rideaux 








PT SR LE 
450 F, en mpnmé : 250 F, en sain : 
100 % lavable : 


200 


Lin coloris. Dans les 2 boul- 

de Sévres-Tissus, 55, rue de 
Sèvres-6° {face Bon Marché}. 
548.41.13 ou 183, Anome-11°. 
343.01.08. Possibilité d'échantik 
lonnage et d'expététon en province. 
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En République Sud-Africaine 





Un ancien pasteur méthodiste 
accusé de haute trahison 





naissait le des charges de conférences, avaient ai 
Rae ed ee co be Mae eee 
En Libye En Angola 
HUIT ALLEMANDS L'UNTA PROPOSE D'ÉCHANGER 
DE L'OUEST UN MÉDECIN TCHÉCOSLOVAQUE |. 
INCULPÉS D'ESPIONNAGE | CONTRE LE DOCTEUR AUGOYARD 
Huit citoyens allemands ce A (Union a pour l'in- 
MOucat détenus en Libye dépendance totale de l'Angola) a 
c semer demière out 406 Mcipés er deg re 
Nr être prêt à échanger Mme 
autres ne 
ties hostiles au peuple Fa ciné D ma, ce doctour 


dience de mardi, des di li 
auraient de 
byens … repré- 


ressortissants allemands 
retenus en Libye. Or quelques 
beures après l'andition de ce témoi- 
gnage, on annonçait à T: i l'incu- 
pation des huit Allemands de 
l'Ouest, 


télévision aflemande que les inculpa- 
tions de Tripoli saient liées au procès 
enRFA.= {AF.P. Reuter.) 





Mini-copieur 
personnel 
tout papier 
Chez Duriez 7650 F (ii) 


19, 
41x47 18 cm Vous 
re à La Bibliothèque 


Du ?) « Autre modék |’ 
piepusion sutoms- |: 


PC 2: 
tique » Prix Duriez 8750 Fe 
112 bd St-Germain, Odéon 


NOUVEAU CANON PC 19 :: 


ques 
turés en même temps que le docteur 
Hudekova contre sept autres merce- 


naires britanniques détenus è 
Luanda 977. 

Un autre du mouve- 
ment avait déclaré, lundi à 


bellion. — {AF.P., Reuter.) 

{Cette proposition de l'UNITA we peut 
qu'embarrasser dans la détt- 
cate sitontion de refuser mu service à 
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plan à moyen 
nées 1984-1988 avec à la fois Je plan 
de ri, Le 25 mars 


le de 1984, 
nier, et 1 dont La 
ai, get de 984 done à 
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LA GESTION DES DÉCHETS RADIOACTIFS 


fall 
no 


et sociaL Ce rapport a 


dde où on at de Ë 


vie quotidienne sont autant de 









de. faire “entendre . 
19 ani, 1 l'a fait sur un ton qui n'a. 
. Certäinement pas été ‘au, 
= CE.A.-Sans opposer un non 
: catégorique aux conclusions du' 
rappôrt du C-E.A. qui lui 


“sa ER ES 


Le rapport accompagaant la première loi du _. ra 
a été présenté au conseil des ministres. : 


Le rapport accompagnant ln première jo de Plan dôit être dépoef” 
jeudi 21 avril sur le burean du Conseil économique 
été présenté en lee 


dans l'analyse tritique qu'elle a 
faite, marqué neiiement 565 
distances. :« Le programme dè 


L'[ gestion propéaé dit-elle, manque de 
| de rigueur nécessaire pour . une 
évaluation 


il 


sea 
* apparaît, 5! de la. 
côfiérence dé. anssmble” des 

af prévoit. ac. de leur ‘ 

‘comme loin d'être 

re »- La”sévérité du 

a.bien évidemment suscité les 

j'et donrié eu à trois heures 

es débats qualifiés per les 


!'SE te: C.S.S-N. s’est:plu à 
reconnaître, ce que le: Cc. E.A. 
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L'OPEP tente de mir le contacts | réversible de déchets, 


er ba 


avec la Grande-| 
que au cours des 
«Nous avons besoin de renforcer 
nos relations avec ces , NON SeU- 
one a 


vège, Union soviétique et la 
Chine », a-t-l déclaré. 


J ne cherche pas à convaincre 
l'ensemble de tes de D 
ncielles . («Cest 


membres de TO: l'Orvanisetion Sorags | save 


NEULLY ET PO: 
se. 


classe préparatoire 
CEPES” jus Chefs, 92 Meukty. en 

























Pour vous INITIER, pour vous FORMER àla 
.. MICRO-INFORMATIQUE : 
Pour vous APPRENDRE à : UTILISER, CHOISIR 
UN MICRO-ORDINATEUR - ce 
-PROGRAMMER, UTILISER DES PROGRAMMES 
de Gestion, de Traitement de Textes, de Mailing, 
-de Comptabilité, etc, 
votre Formule : STAGES - COURS - SÉMINAIRES 
à PARIS ou votre Région . . 
D ER :l 


LD.S. International Data Systems 
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TE ane ee De 
non membres =, cn les 


© SNCF. : grève nationale de: 


par la 

CFDT. et les autonomes, fin avril. 

— La CFD.T. et la FGAAC (Fédé- 
ration générale des 


autonome 
de conduite) ont laicé un mot d'or 
dre de grève ! 


velable — 
midi 


réclament les 
pos. ‘heures 
« l'ixsuffisonce des mesures cage” 


ane 


À par in ju 28 avr à 
pour les agents de conduite qui | 











réters on ition lors de son congrès 
qui se int actuellement à à Nan- : 
terre. Les de la 
SNCF. (FO. T.C, C.G.C., 
M.C-F ion de ise ct 
des cadres) n'ont pas arrêté de posi- 
tion après une | ii k 
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